
Un reporter dans la foule : 

Jour de la victoire ! 
 
 
 

C’ était un secret très bien gardé. Personne n’avait vu venir le déclenche-
ment de la guerre de libération nationale le 1er Novembre 1954. Le 
ministre français de l’Intérieur à l’époque, François Mitterrand, qui était en 

visite en Algérie une semaine avant (du 19 au 23 octobre 1954) n’avait rien décelé.  
Il reprit l’avion pour Paris, confiant et sûr que «  l’Algérie c’est la France ». Dans la 
clandestinité la plus totale, des patriotes algériens préparaient la lutte armée pour 
libérer leur pays. En juin 1954 au clos-Salembier (aujourd’hui El Madania), ils étaient 
22 jeunes algériens pour désigner 6 d’entre eux avec pour mission de fixer et lancer 
la lutte armée. Mais avant, les 6 ont rédigé un message à l’adresse des Algériens, des 
Français et de l’opinion mondiale pour expliquer leur décision. C’est l’historique 
déclaration du 1er Novembre 1954 empreinte de collégialité même si c’est le plus 
jeune et le plus diplomé d’entre eux, Didouche Mourad, qui le rédigea. Le texte 
annonce la création du FLN (Front de Libération Nationale). Il comportait une phra-
se d’une justesse et d’une vision extraordinaires  : «  Il est vrai, la lutte sera longue, 
mais l’issue est certaine ». En effet, la lutte durera près de huit années. Un million et 
demi de martyrs. Plusieurs millions de blessés. Plusieurs centaines de milliers d’or-
phelins. Un nombre incalculable de villages rayés de la carte. Une bonne partie de 
la population poussée à l’exil et réfugiée dans les pays limitrophes. Un choc trauma-
tique à vie des survivants qui n'a jamais pu être évalué ni pris en charge faute de 
moyens. Près de huit longues années de sang, de souffrances et de larmes et voilà 
que le 19 mars 1962, le cessez-le-feu est annoncé dans tout le pays. C’était l’annonce 
de la victoire.  Au lendemain de la signature des accords d’Évian par Krim Belkacem, 
chef de la délégation algérienne et du côté français par Louis Joxe qui dirigeait la 
délégation française, les Algériens ont accueilli l’évènement avec une grande maî-
trise émotionnelle. Intérieurement c’était un grand « ouf » de soulagement. Exté-
rieurement, ils ne laissaient rien paraitre par crainte d’un retournement de la situa-
tion. Il faut rappeler qu’auparavant des négociations avaient échoué, à Lugrin non 
loin d’Évian. Il fallait se « pincer » pour y croire. Ce qui remontait en pensée, c’était 
l’extraordinaire audace des chefs du déclenchement du 1er Novembre. Une guerre 
armée contre une puissance militaire comme la France avec des armes rudimen-
taires et peu d’hommes entrainés militairement, dépassait tout entendement. Sauf 
que les héros de 1954 avaient une «  clé  » que le colonialisme ignorait. Le chahid 
Larbi Ben M’Hidi la résuma, lors de son arrestation, en une phrase : « mettez la révo-
lution dans la rue et le peuple s’en emparera  !  ». C’est exactement ce qui s’était 
passé. Les 22 puis les 6 avaient bien analysé les différentes résistances du peuple 
algérien depuis 1830. De celle de l’Emir Abdelkader (1831-1847) jusqu’à celle d’El-
Mokrani (1871) en passant par celle des Ouled Sidi Cheikh (1864-1880) et bien 
d’autres comme celle dite «  révolte de Margueritte  » (1901) du nom d’un village 
colonial à Miliana ou des Algériens se sont soulevés en refusant de se laisser dépos-
séder de leurs terres. En y ajoutant les atrocités massives comme les enfumades jus-
qu’aux massacres du 8 mai 1945, ils sont arrivés au constat édifiant que toutes les 
défaites face au colonisateur étaient dues aux combats des algériens en rangs dis-
persés. Donc, il fallait œuvrer au rassemblement, à l’unité du peuple. La première 
décision en ce sens fut la création, non pas d’un parti mais d’un front, le FLN avec un 
seul but et une seule «  idéologie » l’indépendance. La seconde était la possibilité 
offerte à tous les algériens même militants de partis de rejoindre individuellement 
le FLN. À contrario, il fallait tenir compte du travail psychologique entrepris par la 
colonisation auprès du peuple algérien durant les 132 ans d’occupation. Un travail 
de division fait de menus avantages (bachagha, khames, harkis, etc.). Des traitres qui 
ne refusaient pas, en contrepartie, les sales besognes, contre leurs compatriotes, 
que leur confiaient le colonialisme. C’est pourquoi les Algériens ont préféré 
attendre le 5 juillet 1962, jour de l’indépendance, pour laisser exploser leur joie. 
Même s’ils savaient que le cessez-le-feu du 19 mars 1962, il y a 64 ans jour pour jour, 
marquait la victoire d’un combat commencé le 1er Novembre 1954.  

Zouhir Mebarki 
zoume600@gmail.com     
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Le Réseau des Algé-
riens des grandes 

écoles (Reage), né le 1re 
février 2006, a choisi 

de souffler sa 20e bou-
gie autour du F’tour 

annuel – une tradition 
chez cette association 
– organisé à Paris au 

profit d’une belle bro-
chette d’invités.   

 

L e rendez-vous 
annuel du Reage a 
réuni autour d’une 

table près de 200 partici-
pants parmi lesquels des 
cadres d'entreprises, des 
universitaires, des parle-
mentaires, des journa-
listes, des responsables 
d’associations, en plus 
d’une quarantaine d’étu-
diants issus des grandes 
écoles, nous apprennent 
les organisateurs. À cette 
occasion, le Reage a pré-
senté le bilan de ses activi-
tés avant de présenter sa 
stratégie 2030 comme 
projet autour duquel un 
échange a, ensuite, lieu.   
Cette stratégie est, selon 
ses concepteurs, alignée 
sur l'ambition de l'Algérie, 
son partenariat avec l'Eu-
rope et l'Afrique et les 
potentialités de la com-
munauté  algérienne à 
l'étranger. Parmi les per-
sonnalités VIP présentes à 
cet événement, l'historien 
Benjamin Stora, le penseur 
Ghaleb Bencheikh ou 
encore le mathématicien 
Ahmed Djebbar. Plus 
qu’une simple figuration, 
la participation de cette 
grappe d’élites algé-
riennes pour marquer l’an-
niversaire de Reage 
témoigne d’une organisa-
tion qui a bien réussi, en 
décennie d’existence sur 
le terrain, à tisser sa toile. 

Il faut savoir que la 
naissance du Reage était 
basée sur une idée toute 
simple. Initialement, il 
était question de 
«  connecter des talents 
souvent dispersés, gérer 
des passerelles entre étu-
diants, chercheurs et 
entrepreneurs et transfor-
mer ces rencontres en pro-
jets concrets au service du 
développement écono-
mique et des relations 
franco-algériennes  ». 
Canal Algérie de la télévi-
sion nationale qui a cou-
vert cet événement a 
recueilli, sur place, des 
impressions et des réac-
tions d’organisateurs. « 20 
ans de Reage, c'est 20 ans 
d'événements à fort 
impact. C'est plus de 100 
opérations, des confé-
rences, des débats et des 
grands forums avec 2 500 
visiteurs et 100 entre-
prises. L’idée c’est de tra-
vailler sur le concret », dira 
à ce sujet Mehdi Tenoutit, 
membre du Reage. Pour sa 
part, Tamym Abdesse-
med, auteur, professeur 
de stratégie et diplômé de 
HEC C'est vrai, fera savoir 
que le Reage « a rassemblé 
une communauté de 
talents souvent divisée et 
éparse, c'était l'acte origi-
nel qui a permis ensuite 

évidemment de passer le 
flambeau aussi aux géné-
rations qui montent, qui 
sont moins imprégnées 
par l'histoire, mais qui ont 
le même élan. » 

Aujourd’hui, le Reage 
se projette dans l’avenir. 

L’association porte 
l’ambition prometteuse 
de transmettre et de for-
mer de nouvelles généra-
tions d’élites à travers un 
tout nouveau projet inti-
tulé «  Reage Académie  ». 
Le président de Reage, 
Fateh Ouazzani, détaille 
les objectifs de cette école 
qui, selon l’interlocuteur 
de Canal Algérie, devra 
assurer des formations 
dans tous les domaines, 
notamment dans le mana-
gement, les sciences et la 
technologie.  

En plus de mettre l’ac-
cent sur la formation des 
jeunes du réseau (la relève 
du Reage) à l'économie 
algérienne. D’où la pré-
sence, à ce rendez-vous, 
de quelque 40 étudiants 
issus des plus grandes 
écoles françaises en est la 
preuve. Ces étudiants 
représentent une généra-
tion fort présente dans les 
filières d'excellence et 
cherchent désormais à 
fédérer leurs énergies. 

Farid G.  

SOUS-RIRE

RÉSEAU DES ALGÉRIENS DES GRANDES ÉCOLES 

Un F’tour à Paris 
pour fêter ses 20 ans 

L’INFORMATION AU QUOTIDIEN

HORAIRES DES PRIÈRES

Jeudi 29 Ramadhan 1447

Dohr : 12h56 
Assar : 16h22 
Maghreb : 19h02 
Îcha : 20h21 

Vendredi 30 
Ramadhan  1447 
Sobh : 05h25 
Chourouk : 06h50

MÉTÉO D’ALGER
Jeudi 19 mars 2026 

18 °C / 11 °C
Dans la journée : Nuageux 
Vent : 29 km/h 
Humidité : 73 % 
 
Dans la nuit : Nuageux 
Vent : 26 km/h 
Humidité : 86 %

FÊTE DE LA VICTOIRE 

Le message 
du chef  
de l’État  P 3

MOHAMED SAÏD BENAZOUZ, 
SPECIALISTE DES QUESTIONS  
DE SÉCURITÉ : 

FÊTE DE L’AÏD EL FITR

SORAYA MOULOUDJI INSTRUIT L’ADS 

« Le terrorisme 
en Algérie n’a 
plus d’ancrage 
idéologique »

Le président 
Tebboune reçoit 
les vœux du 
Sultan d’Oman 

« Améliorez  
la qualité  
des services »
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LA CAF RETIRE LE TROPHÉE DE LA CAN AU SÉNÉGAL ET LE DONNE  AU MAROC 

La blague du siècle !
P 11
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D ate phare dans l’histoire de la Révolution 
nationale, le 19 mars 1962 a couronné le com-
bat libérateur du peuple algérien contre la 

colonisation française en 1962. Le président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune, a profité de 
cette occasion pour renouveler son engagement à 
poursuivre sur la lancée de l’Algérie victorieuse. 
Aujourd’hui, notre pays, dont les pas continuent 
d'être guidés par l’esprit de Novembre, célèbre cette 
année la Fête de la Victoire dans un contexte national 
marqué par une dynamique de développement éco-
nomique tous azimuts. Il s’agit des mégaprojets struc-
turants qui creusent le sillon de l’Algérie émergente à 
moyen terme. Aujourd’hui, des projets miniers 
comme le gisement de zinc-plomb à Oued Amizour – 
Tala Hamza dont l’exploitation vient d’être lancée, 
deviennent une réalité sur le terrain. Auparavant, l’Al-
gérie a mis en service l’un des plus grands gisements 
de minerai de fer dans le monde, à savoir Gara Djebi-
let à Tindouf. Tandis que le projet de phosphate inté-
gré de Oued El Hadba à Tébessa est dans les starting-

blocks. Ces projets, associés à un réseau de chemin de fer, 
promettent une autonomie dans les domaines de l’industrie 
sidérurgique, de la pétrochimie et autres minéraux. L’écono-
mie nationale qui se développe désormais en dehors de la 
logique rentière compte ainsi sur un programme de diversifi-
cation aussi varié que riche pour sortir de la dépendance aux 
hydrocarbures. Mais en suivant la trajectoire de la diversifica-
tion, l’Algérie a d’abord fait des choix stratégiques. Aussi bien 
à l’intérieur qu’à l’extérieur du pays où le choix des parte-
naires était tout aussi crucial pour l’avenir du pays. Dans ce 
sens, le Président a affirmé, hier, que l'Algérie a tracé sa voie 
en plaçant au sommet de ses priorités la consolidation des 

capacités de l'économie nationale, à travers de grandes réali-
sations dans le cadre d'un projet de développement straté-
gique qui se matérialise sur le terrain grâce aux volontés 
nationales sincères. « Notre chère Algérie relève aujourd'hui le 
défi en renforçant son immunité économique et en confor-
tant les remparts de sa souveraineté dans une conjoncture 
régionale et internationale erratique. Le pays a tracé sa voie 
en plaçant au sommet de ses priorités la consolidation des 
capacités de l'économie nationale, à travers de grandes réali-
sations structurantes et intégrées, dans le cadre d'un projet 
de développement stratégique multidimensionnel aux 
grandes ambitions », signe-t-il à cette occasion. Ces choix stra-
tégiques ne sont pas une simple vue de l’esprit, mais ont com-
mencé à donner leurs fruits. Autrement dit, le projet Algérie, 
a-t-il détaillé, « se matérialise sur le terrain grâce aux volontés 
nationales sincères qui, joignant leurs efforts, veillent sur les 
intérêts de l'État, tout en étant au service du peuple, partant 
de leur foi en une Algérie victorieuse par la participation de 
tous, où se réalisent les aspirations des Algériennes et des 
Algériens ». 

Farid GuellilL
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Choix stratégiques 
et projets concrets 
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HIPPODROME ÉMIR ABDELKADER - 
ZEMMOURI, CET APRÈS-MIDI À 15H00 

Vipsos de Guez 
et Eclair  

de l’Elle, jumelé 
de base P 21

19 MARS 1962

L’Algérie 
victorieuse  

P
h

 :
 D

R

La signature, le 18 mars 1962, des Accords d’Evian sur le cessez-le-feu, a été, en fait, 
l’expression de la reconnaissance de l’indépendance de l’Algérie arrachée par les Algériens  
à la France coloniale. LIRE EN PAGE 3

AÏDKOUM 
MOUBARAK 

À l’occasion de l’Aïd El Fitr, Le 
Courrier d’Algérie souhaite une 
bonne fête à tous les Algériens 

et informe ses lecteurs et 
annonceurs qu’il ne paraîtra 
pas durant les trois jours de 

l’Aïd

Le football africain pensait avoir sacré son roi sur la pelouse. Deux mois plus tard, la Confédération 
africaine de football a rappelé une vérité désormais implacable : le vrai match se joue ailleurs.  
Dans les bureaux, les règlements et, visiblement, dans le temps long des décisions tardives.

GNL 
L'Algérie booste ses exportations vers l’Europe 

L es exportations algériennes de gaz naturel liquéfié (GNL) ont fortement aug-
menté au début du mois de mars, dans un contexte international tendu lié à la 
guerre au Moyen-Orient. Ce conflit, déclenché le 28 février, commence déjà à 

produire des effets sur les marchés énergétiques. D’après les données publiées ce 
mardi 17 mars par la plateforme spécialisée Attaqa, les livraisons de GNL de l’Algérie 
ont atteint 462.000 tonnes durant les deux premières semaines de mars, contre 
250.000 tonnes sur la même période en février, soit une hausse de 74 %. Cette pro-
gression s’observe également d’une semaine à l’autre. Les exportations sont passées 
de 201.000 tonnes lors de la première semaine de mars à 261.000 tonnes la semaine 
suivante, ce qui représente une augmentation de 29 %. Comparées à la même période 
de mars 2025, les livraisons affichent une hausse de 56 %. Selon la plateforme spécia-
lisée, cette évolution reflète la capacité de l’Algérie à répondre à une demande accrue, 
notamment en Europe. Sa position géographique sur le bassin méditerranéen lui per-
met de maintenir ses flux, en évitant les perturbations liées à la situation dans le 
détroit d’Ormuz. Concernant les destinations, la France a enregistré une hausse 
notable des volumes reçus, passant de 65.000 tonnes lors de la première semaine de 
mars à plus de 108 000 tonnes la deuxième semaine. Les livraisons vers la Turquie ont 
également progressé, de 61.000 à 76.000 tonnes. L’Espagne a, pour sa part, reçu une 
cargaison de 75.000 tonnes au début du mois, la première depuis trois mois. De son 
côté, la Croatie a réceptionné 76.000 tonnes, une première depuis juillet 2025. En plus 
du GNL, l’Algérie demeure un fournisseur important de gaz naturel acheminé par 
gazoduc, notamment vers l’Italie et l’Espagne.             Ania N.  



ACTUALITÉ2 Jeudi 19 mars 2026

SIDI ABDALLAH N’EST 
PLUS CIRCONSCRIPTION 
ADMINISTRATIVE, EL 
MARSA ET AÏN TAYA 
RATTACHÉES À ROUIBA 
Nouveau 
découpage 
administratif 
à Alger 
U n nouveau découpage 

administratif de la wilaya 
d’Alger a été officialisé par 
décret présidentiel signé par le 
président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, en 
date du 8 mars 2026.   
Ce texte réorganise la wilaya en 
plusieurs circonscriptions admi-
nistratives, chacune regroupant 
un ensemble de communes, 
dans l’objectif d’améliorer la 
gestion territoriale et le fonc-
tionnement des services 
publics.  
Parmi les principaux change-
ments constatés figure la dispa-
rition de la circonscription 
administrative de Sidi Abdallah, 
qui ne figure plus dans la nou-
velle carte administrative. Ainsi 
que les communes d’El Marsa et 
de Aïn Taya qui sont désormais 
rattachées à Rouiba.  
Le décret précise que les nou-
velles circonscriptions seront 
dirigées par des walis délégués, 
placés sous l’autorité du wali de 
la wilaya d’Alger, et que toutes 
les dispositions contraires sont 
abrogées. 
Ce nouveau découpage entre 
en vigueur dès sa publication 
au Journal officiel. Voici le nou-
veau découpage avec les noms 
de la circonscription et les com-
munes qui en dépendent : cir-
conscription administrative de 
Zéralda : Staoueli, Souidania, 
Mahelma, Rahmania, Zéralda.   
 
Circonscription administrati-
ve de Chéraga : Ouled Fayet, 
Aïn Benian, Dely Ibrahim, Ham-
mamet, Chéraga.  Circonscrip-
tion administrative de Draria : 
Douéra, Khraïssia, Draria, Baba 
Hassen, El Achour. Circonscrip-
tion administrative de Bir Touta 
: Ouled Chebel, Tessala El Merd-
ja, Bir Touta.   
 
 Circonscription administrati-
ve de Bir Mourad Raïs : Bir 
Khadem, Gué de Constantine, 
Saoula, Hydra, Bir Mourad Raïs.  
Circonscription administrative 
de Bouzaréah : Beni Messous, 
Ben Aknoun, El Biar, Bouzaréah.   
 
Circonscription administrati-
ve de Bab El Oued : Oued 
Koriche, Bologhine, Raïs Hami-
dou, Casbah, Bab El Oued.  Cir-
conscription administrative de 
Hussein Dey : Mohamed 
Belouizdad, Hussein Dey, 
Kouba, El Makaria.    
 
Circonscription administrati-
ve de Sidi M’Hamed : El Mada-
nia, Alger-Centre, El Mouradia, 
Sidi M’Hamed.  Circonscrip-
tion administrative d‘El Harrach 
: Bourouba, Bach Djerah, Oued 
Smar, El Harrach, Mohammadia. 
Circonscription administrative 
de Baraki : Les Eucalyptus, Sidi 
Moussa, Baraki.   
 
Circonscription administrati-
ve de Dar el Beida : Dar El 
Beïda, Bab Ezzouar, Bordj El Kif-
fan, Bordj El Bahri. Circonscrip-
tion administrative de Rouiba : 
Reghaïa, Heraoua, Aïn Taya, El 
Marsa, Rouiba. 

A. N. 

MOHAMED SAÏD BENAZOUZ, SPECIALISTE DES QUESTIONS DE SECURITE :  

« Le terrorisme en Algérie n’a plus 
d’ancrage idéologique »

BILAN OPERATIONNEL DE L’ANP 

Sept terroristes éliminés à Tébessa 

Le docteur d’État en sciences politiques 
et spécialiste des questions de sécurité 
Mohamed Saïd Benazouz a salué hier 

 les efforts constants de l’Armée 
nationale populaire (ANP) dans la lutte 

antiterroriste, malgré les pertes 
humaines enregistrées récemment à 

Tébessa. 
 

S ’ exprimant sur les ondes de la Radio 
nationale Chaîne III, cet expert estime 
que « le terrorisme en Algérie ne 

bénéficie plus d’un ancrage idéologique. Le ter-
rorisme n’a plus d’avenir chez nous sur le plan 
doctrinaire », soulignant l’impact des politiques 
de sensibilisation, d’éducation religieuse et de 
déradicalisation, ajoutant que « le peuple algé-
rien fait aujourd’hui très bien la différence entre 
l’islam et l’islamisme », ce qui réduit considéra-
blement l’influence des discours extrémistes.   
Abordant la question des frontières, longues de 
plus de 7 500 kilomètres, Mohamed Saïd Bena-
zouz a reconnu la complexité de leur sécurisa-
tion. « Ce n’est pas une porte qu’on peut fermer 
et surveiller », a-t-il expliqué, tout en saluant le 
déploiement massif de l’armée. Il a également 
relevé « un impact positif sur le plan sociétal », 
avec « le développement progressif des régions 
frontalières. » Sur le plan international, l’expert a 
mis en avant le modèle algérien de lutte contre 
le terrorisme, fondé sur une approche souverai-
ne. « Ce qui a été fait en direction des terroristes, 
c’était une sorte d’acte d’adhésion », a-t-il préci-
sé, évoquant les mécanismes de repentir. Il a 
insisté sur le fait que « la pression sécuritaire ne 
doit jamais s’arrêter », tout en laissant une porte 
ouverte à la réintégration. 

  
L’ALGÉRIE CIBLÉE PAR LE NARCOTRAFIC 

MAROCAIN   
 Concernant la lutte contre la contrebande et 

le narcotrafic, Mohamed Saïd Benazouz a alerté 
sur l’ampleur du phénomène. « L’Algérie est 
devenue une zone cible des contrebandiers et 
des narcotrafiquants », a-t-il indiqué, citant les 
récentes saisies importantes de substances illi-

cites. Il a rappelé que ces réseaux exploitent les 
vastes espaces frontaliers et les routes transna-
tionales.  

Évoquant les flux de cannabis en provenance 
du Maroc, il a estimé que cette situation s’inscrit 
dans une stratégie régionale. « Il y a une volonté 
d’inonder l’Algérie avec cette substance », a-t-il 
affirmé, évoquant des risques de déstabilisation 
sociale. Il a également souligné que « les trafics 
internationaux s’adaptent aux pressions sécuri-

taires en empruntant de nouvelles routes, 
notamment africaines. ».  Enfin, l’expert a insisté 
sur l’importance d’une approche globale combi-
nant sécurité et développement. « Le terrorisme 
est une sorte de parasite qui exploite les zones 
négligées », a-t-il expliqué, appelant à renforcer 
les politiques de développement, d’éducation et 
de sensibilisation pour contrer durablement ces 
menaces. 

Ania N. 

S ept terroristes à Tébessa et 
trois éléments de soutien 
aux groupes terroristes ont 

été arrêtés dans différentes opéra-
tions menées par des détache-
ments de l'Armée nationale popu-
laire, durant la période allant du 11 
au 17 mars courant, indique mer-
credi un bilan opérationnel de 
l'ANP. "Dans la dynamique des 
efforts soutenus dans la lutte anti-
terroriste et contre la criminalité 
organisée multiforme, des unités et 
des détachements de l'Armée 
nationale populaire ont exécuté, 
durant la période allant du 11 au 17 
mars 2026, plusieurs opérations 
ayant abouti à des résultats de qua-
lité qui reflètent le haut profession-
nalisme, la vigilance et la disponibi-
lité permanente de nos Forces 
armées à travers tout le territoire 
national", précise la source. Dans le 
cadre de la lutte antiterroriste, "des 
détachements de l'ANP ont abattus 
7 terroristes et saisis 7 pistolets 
mitrailleurs de type Kalachnikov, 
une quantité de munitions et 
d'autres effets à Tébessa en 5ème 
Région militaire, tandis que d'autres 
détachements de l'ANP ont arrêté 3 
éléments de soutien aux groupes 
terroristes dans différentes opéra-
tions".  

 
QUATRE NARCOTRAFIQUANTS 

ARMÉS ABATTUS 
À TAMANRASSET 

Dans le cadre de la lutte contre 
la criminalité organisée et "en conti-

nuité des efforts déployés afin de 
contrecarrer le fléau du narcotrafic 
dans notre pays, des détachements 
de l'ANP ont abattu 4 narcotrafi-
quants armés suite à une embusca-
de menée à Tamanrasset en 6ème 
RM et saisi un (1) pistolet mitrailleur 
de type Kalachnikov, alors que 
d'autres détachements combinés 
de l'ANP ont intercepté, en coordi-
nation avec les différents services 
de sécurité, lors d'opérations exécu-
tées à travers les Régions militaires, 
49 narcotrafiquants et mis en échec 
des tentatives d'introduction de 8 
quintaux et 22 kilogrammes de kif 
traité provenant des frontières avec 

le Maroc. En outre 3.712.969 com-
primés psychotropes ont été saisis", 
ajoute le communiqué.  
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ARRÊTÉS AU SUD  
A Tamanrasset, Bordj Badji 

Mokhtar, In Salah, In Guezzam et 
Djanet, "des détachements de 
l'ANP ont arrêté 237 individus et 
saisi 35 véhicules, 241 groupes élec-
trogènes, 139 marteaux-piqueurs, 
ainsi que des quantités de mélange 
d'or brut et de pierres et d'équipe-
ments utilisés dans des opérations 
d'orpaillage illicite. De même, "11 
autres individus ont été appréhen-

dés et 2 fusils mitrailleurs, 2 pisto-
lets mitrailleurs, 7 fusils de chasse, 
78.781 litres de carburants, 6 quin-
taux de tabacs ont été saisis, et ce, 
lors d'opérations distinctes". Par 
ailleurs, "les Garde-côtes ont mis en 
échec, sur les côtes nationales, des 
tentatives d'émigration clandestine 
et procédé au sauvetage de 111 
individus à bord d'embarcations de 
construction artisanale, alors que 
463 immigrants clandestins de dif-
férentes nationalités ont été arrêtés 
à travers le territoire national", 
conclut le bilan opérationnel de 
l'ANP.  

R. N.

ANP 
Un trafiquant de drogue armé éliminé et 

une importante quantité de drogue 
saisie à Tamanrasset  

D es détachements conjoints de l'Armée nationale populaire,  ont réussi à éliminer à la suite 
d'une embuscade dans la région d'Arak, dans la wilaya de Tamanrasset, dans la sixième 

Région militaire, un trafiquant armé et à récupérer deux mitrailleurs FMPK, une mitrailleuse Kalach-
nikov. L’opération a également permis la saisie d’un véhicule à 4 roues motrices chargé d'un mil-
lion cinq cent mille (1 500 000) comprimés hallucinogènes, en plus d'un appareil de communica-
tion par satellite Thuraya, de 3 chargeurs et d'une quantité de munitions. 

A. N.

RÉGLES GÉNÉRALES RELATIVES AUX MARCHÉS PUBLICS 

Le Gouvernement examine un projet de 
décret exécutif 

L e Premier ministre, Sifi Gherieb, a présidé, hier, 
une réunion du Gouvernement consacrée à l'étu-
de d'un projet de décret exécutif fixant les moda-

lités d'application des règles générales relatives aux 
marchés publics. Selon un communiqué des services du 
Premier ministre, le projet de ce texte vise à clarifier le 
cadre réglementaire destiné à assurer l'application 
effective de la législation en vigueur. 

« À cette fin, il devrait permettre une meilleure codi-
fication des procédures opérationnelles. Et ce, en com-
plétant les mécanismes opérationnels régissant la pré-
paration et l'exécution de la commande publique, afin 
de garantir l'équilibre dans les relations contractuelles. 
En outre, le projet de ce texte vise à améliorer l'utilisa-
tion des fonds publics, tout en établissant un environ-
nement concurrentiel équitable qui promeut les prin-

cipes de transparence et d'éthique. 
Il vise également à encourager la valorisation et la 

promotion de la production nationale, et à veiller au 
respect des règles de bonne gouvernance dans la ges-
tion et l'exécution de la commande publique », détaille 
le communiqué. 

D'autre part, ajoute la même source, et dans le cadre 
de l'élaboration des feuilles de route sectorielles pour la 
période 2026-2028, le Gouvernement a examiné les 
projets de feuilles de route pour les secteurs des trans-
ports, de la justice, de l'enseignement supérieur et de la 
recherche scientifique, de l'éducation nationale, du 
commerce intérieur et de la régulation du marché 
national, de la jeunesse, des travaux publics et des 
infrastructures de base, de l'irrigation et des sports. 

R. N. 
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19 MARS 1962 

L’Algérie victorieuse  
La signature, le 18 

mars 1962, des 
Accords d’Évian 

sur le cessez-le-
feu, a été, en fait, 
l’expression de la 

reconnaissance de 
l’indépendance de 
l’Algérie arrachée 

par les Algériens à 
la France 
coloniale.  

 

C’ est à juste titre donc 
que  le 19 mars, 
début d’application 

de cet accord, est commémo-
ré par les Algériens comme le 
«Jour de la Victoire», après 
une lutte armée commencée 
le 1er Novembre 1954 contre 
le colonialisme français. Les 
jeux étaient déjà faits moins 
de quinze mois avant, pen-
dant les grandes journées de 
décembre 1960, à partir du 10, 
puis le 11 et les jours suivants 
avec les manifestations popu-
laires dans toute l’Algérie qui 
ont donné un prodigieux 
coup d’accélérateur à l’histoi-
re. À partir de là, plus person-
ne, dans le pouvoir français, 
ne doutait de l’issue de la 
guerre que la France a impo-
sée à l’Algérie.  

Le président français à 
l’époque, Charles de Gaulle, 
l’avait encore mieux compris. 
Les négociations de paix entre 

le GPRA (Gouvernement pro-
visoire de la république algé-
rienne) et le gouvernement 
français, ont eu plusieurs 
étapes : Melun (France), du 25 
au 29 juin 1960 ; Lucerne 
(Suisse), le 2 février 1961 ; 
Evian, entre le 20 mai et 13 
juin 1961 ; Lugrin (près de la 
frontière suisse) du 20 au 28 
juillet 1961 ; rencontres explo-
ratoires les 28 et 29 octobre et 
9, 23 et 30 décembre 1961 ; 
Les Rousses (France), les 11 et 
19 février 1962 ; Evian (Fran-
ce), du 7 au 18 mars 1962. Les 
dernières négociations entre 
les délégations du GPRA et du 
gouvernement français, qui 
aboutirent à la signature du 
cessez-le-feu, se sont dérou-

lées sur fond d’assassinats et 
de massacres commis par l’Or-
ganisation de l’armée secrète 
(OAS, néo-nazie, créée en 
février 1961) pour tenter 
d’empêcher le processus qui 
menait à la victoire des Algé-
riens. L’OAS a commis une 
centaine d’attentats seule-
ment le 5 mars, soit deux jours 
avant la reprise des négocia-
tions à Évian. En agissant ainsi, 
l’OAS, par sa stratégie suici-
daire de la terre brûlée, sa 
chasse à l’Arabe, ses raton-
nades, ses massacres, a pous-
sé les Français d’Algérie, les 
«pieds noirs», à fuir par le pre-
mier bateau, appliquant la ter-
rifiante formule «la valise ou le 
cercueil»- suggérée par les 

ultras de l’Algérie française- et 
à quitter leur pays natal sans 
attendre le référendum d’au-
todétermination, prévu le 1er 
juillet, qui conduira à la pro-
clamation de l’indépendance. 
Le 18 mars, un document de 
93 pages était signé par les 
deux délégations. À 20 
heures, le général De Gaulle 
d’une part et le président Ben 
Khedda de l’autre, annoncent 
que le cessez-le-feu intervien-
dra le lendemain 19 mars à 
midi. Cette annonce avait 
totalement éclipsé les accords 
d’Évian. De leur contenu, 
pourtant laborieusement éla-
boré durant plusieurs mois de 
négociations, le plus souvent 
secrètes, les Algériens ne sai-
sissaient que la reconnaissan-
ce, certes implicite encore, de 
l’indépendance de leur pays 
qui sera confirmée par le réfé-
rendum du 1er juillet.    À 
l’époque, en juillet 1962, les 
observateurs ont noté que 
l’Etat algérien s’est trouvé 
confronté à d’immenses défis, 
dans tous les domaines. L’état 
des lieux était catastrophique. 
Pour les Algériens, il fallait 
tout remettre en route, panser 
les plaies, construire l’Etat, éla-
borer un plan pour liquider 
toutes les séquelles du colo-
nialisme, jeter les fondations 
de l’Algérie nouvelle. Par la 
suite, la confirmation a été 
faite que le 19 mars 1962 a été 
le couronnement d’une 
longue résistance qui a com-
mencé dès que l’envahisseur 
français a mis le pied en Algé-
rie, puis de longues décennies 
de lutte politique sous la ban-
nière du mouvement natio-
nal, et la guerre de libération 
nationale lancée le 
1er  novembre 1954 et qui 
dura plus de sept ans, déclen-
chée par une génération 
exceptionnelle de 
patriotes. La fête de la Victoire 
est l’occasion de réaffirmer 
toute la loyauté envers 
les  martyrs de la 
révolution.  Aujourd’hui enco-
re, les ultra colonialistes enra-
gent et persistent dans leur 
refus d’admettre la victoire 
remportée par les Algériens. 
En fait, depuis 1962, ils expri-
ment leur ressentiment 
comme ils le peuvent.  

M. R. 
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 FÊTE DE L’AÏD EL FITR 
Le président  
Tebboune reçoit 
les vœux du  
Sultan d’Oman 

L e président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, a 
reçu, hier, un appel télépho-

nique de son frère, Sa Majesté le 
Sultan Haïtham ben Tariq, Sultan du 
Sultanat frère d'Oman, qui l'a félicité 
à l'occasion de l'Aïd al-Fitr, selon un 
communiqué de la présidence de la 
République, précisant que le souve-
rain omanais a souhaité également 
au peuple algérien « davantage de 
bien-être et de stabilité ». À son 
tour, ajoute le Palais d’El Mouradia, 
le président de la République a 
remercié son frère le Sultan d'Oman 
et l'a félicité à l'occasion de l'Aïd, 
priant le Tout-Puissant d'accorder la 
paix et la sécurité au Sultanat et au 
peuple omanais frère. 

R. N. 
 

AZZOUZ NASRI : 
« L’Algérie 
restera 
victorieuse, forte 
et inébranlable » 

À  l’occasion du 64e anniversai-
re de la fête de la Victoire, 
célébrée aujourd’hui, le pré-

sident du Conseil de la nation, 
Azzouz Nasri, a publié un message 
sur son compte officiel sur la plate-
forme X. Dans ce message, il a 
rendu hommage à l’héroïsme du 
peuple algérien et à son combat 
historique contre le colonialisme, 
saluant les immenses sacrifices 
consentis pour l’indépendance 
nationale.  « Nous évoquons avec 
fierté et reconnaissance le triomphe 
du peuple algérien sur le colonialis-
me, grâce à ses sacrifices et à l’unité 
de ses rangs pour la liberté et l’indé-
pendance », a-t-il écrit.  
Ajoutant que, « l’Algérie restera vic-
torieuse, forte et inébranlable, por-
tée par la détermination de ses diri-
geants et la volonté de ses enfants, 
poursuivant avec confiance sa 
marche vers un avenir prospère, 
fidèle au message des martyrs et à 
leurs sacrifices éternels», a-t-il 
conclu. L. Z.  

 

BRAHIM BOUGHALI : 
Hommage  
aux sacrifices  
des martyrs  

L e président de l'Assemblée 
populaire nationale, Brahim 
Boughali a indiqué que la 

commémoration du 64e anniversai-
re de la Fête de la Victoire (19 mars 
1962) est un hommage aux sacri-
fices des martyrs et traduit l'attache-
ment du peuple algérien à ses 
valeurs nationales. "Cette date his-
torique rend hommage aux sacri-
fices des martyrs et traduit l'attache-
ment du peuple algérien à ses 
valeurs nationales", a écrit M. Bou-
ghali sur sa page officielle sur les 
réseaux sociaux. "Cela rappelle l'im-
pératif de préserver les acquis de 
l'indépendance, de consolider l'uni-
té nationale et de poursuivre les 
efforts de développement en vue 
de bâtir un avenir prospère au servi-
ce de tous les Algériens", a-t-il ajou-
té. R. N.

L e président de la 
République, Abdel-
madjid Tebboune, a 

adressé, hier, un message à 
l'occasion de la célébration 
du 64e anniversaire de la 
Fête de la Victoire, dont 
voici la traduction APS : "Au 
nom d'Allah, Clément et 
Miséricordieux, Prière et 
paix sur Son Messager, 
Citoyennes, citoyens, Le 19 
mars, nous célébrons la Fête 
de la Victoire, jour où fut 
proclamée la fin d'une 
domination coloniale de 
plus de cent trente ans qui a 
révélé le visage hideux du 
colonialisme de peuplement inique, dénué 
de toute valeur humaine, empêtré dans les 
massacres, la destruction et le pillage, se 
livrant aux pires formes d'exactions et de bar-
barie, mais tremblant et vacillant devant la 
force du droit et les lois de l'univers qui, à tra-
vers l'histoire, ont toujours triomphé en 
faveur des peuples en quête de liberté, cette 
vertu qu'Allah a voulue inhérente à l'humani-
té. Allah Tout-Puissant a accordé la victoire au 
peuple algérien grâce à une Révolution glo-
rieuse dont la flamme ne s'éteint point. Une 
Révolution grandiose, bénie et mémorable 
menée par des héros qui ont fait le choix de 
vivre libres et dignes ou de mourir en martyrs 
pour que vive l'Algérie (Nous nous sommes 
dressés pour la vie ou la mort, car nous avons 
décidé que l'Algérie vivra). Une Révolution 
portée par un peuple viscéralement attaché à 
son authenticité ancestrale sur sa terre et à 
son identité, lequel a mené l'épopée du 1er 
Novembre 1954 jusqu'à son aboutissement, 
ce moment où l'histoire contemporaine a été 

témoin d'une victoire arra-
chée au prix de rivières de 
sang, de tragédies et de 
destructions massives, face 
à une politique de terre brû-
lée et de pillage systéma-
tique. Un peuple ayant 
enduré toutes ces affres est 
un peuple dépositaire du 
legs sacré qui poursuit la 
marche, guidé par le messa-
ge des martyrs. Grâce à 
Dieu, notre chère Algérie, 
fidèle aux sacrifices consen-
tis, relève aujourd'hui le défi 
en renforçant son immunité 
économique et en confor-
tant les remparts de sa sou-

veraineté dans une conjoncture régionale et 
internationale erratique. Le pays a tracé sa 
voie en plaçant au sommet de ses priorités la 
consolidation des capacités de l'économie 
nationale, à travers de grandes réalisations 
structurantes et intégrées, dans le cadre d'un 
projet de développement stratégique multi-
dimensionnel aux grandes ambitions. Un pro-
jet qui se matérialise sur le terrain grâce aux 
volontés nationales sincères qui, joignant 
leurs efforts, veillent sur les intérêts de l'Etat, 
tout en étant au service du peuple, partant de 
leur foi en une Algérie victorieuse par la parti-
cipation de tous, où se réalisent les aspira-
tions des Algériennes et des Algériens, aux-
quels nous nous joignons, en ce 64e anniver-
saire de la Fête de la Victoire, pour nous incli-
ner avec recueillement à la mémoire des 
valeureux martyrs et renouveler, ensemble, le 
serment de fidélité à leur message. Vive l'Al-
gérie, libre, fière et digne, Gloire et éternité à 
nos valeureux martyrs." 

R. N.

Le message du chef de l’État 



ÉDUCATION NATIONALE : 
Le calendrier  
des examens  
du 3e trimestre revu  

L e ministère de l’Éducation nationale a 
annoncé, hier, un réajustement du 

calendrier des examens du troisième tri-
mestre au titre de l’année scolaire 2025-
2026. Cette mesure concerne l’ensemble 
des cycles d’enseignement. Dans un com-
muniqué, le ministère précise que « cette 
décision s’inscrit dans l’objectif d’assurer 
une organisation optimale des épreuves 
nationales, notamment le Brevet d’ensei-
gnement moyen (BEM) et le baccalauréat 
session 2026, tout en garantissant le bon 
déroulement de la fin de l’année scolai-
re ». Ainsi, « l’évaluation des acquis des 
élèves du cycle primaire se déroulera du 3 
au 5 mai 2026 ». Par ailleurs, « l’évaluation 
des acquis de fin des premier et deuxiè-
me paliers du primaire est fixée aux 4 et 5 
mai 2026 ». « Les compositions  du troisiè-
me trimestre pour l’ensemble des niveaux 
des trois cycles d’enseignement,  auront 
lieu du dimanche 10 mai au jeudi 14 mai 
2026 ». Le ministère a également précisé 
que « les épreuves de rattrapage demeu-
rent inchangées et se tiendront les lundi 
22 et mardi 23 juin 2026 ». À travers ce 
réaménagement, les autorités éducatives 
entendent renforcer la qualité de l’organi-
sation pédagogique et offrir les 
meilleures conditions de préparation aux 
élèves à l’approche des échéances natio-
nales décisives. 

L. Z. 
 

GAZ DE MONOXYDE DE CARBONE  
Une famille 
de 7 membres décimée 
à El Bayadh  

S ept membres d’une même famille 
sont décédés mardi soir suite à une 

intoxication au monoxyde de carbone, 
selon des informations préliminaires com-
muniquées par les services de la Protec-
tion civile. La même source a indiqué que 
les services de la Protection civile sont 
intervenus vers 20h35 dans un logement 
de fonction situé au quartier Esseddikia, 
au chef-lieu de la wilaya, pour un incident 
ayant causé la mort de sept personnes 
d’une même famille (le père, la mère et 
leurs cinq enfants). Les premières hypo-
thèses évoquent une intoxication au 
monoxyde de carbone. Les dépouilles des 
victimes ont été transférées vers la 
morgue de l’établissement public hospi-
talier « Mohamed Boudiaf ». 

L. Z. 
 

ABANDON ET ASSAINISSEMENT  
DES CRÉANCES FISCALES 
Les modalités fixées 
Un arrêté publié au Journal officiel n° 

19 fixe les modalités d'abandon des 
créances fiscales enregistrées au cours 
des exercices 2011 et antérieurs, et de 
l'assainissement de celles enregistrées 
durant les exercices 2012 à 2025. 
Ce dispositif intervient en application des 
dispositions de la loi de finances pour 
2026.  Les contribuables éligibles bénéfi-
cieront de l'abandon des créances fiscales 
de 2011 et antérieurs, ainsi que de l'annu-
lation des pénalités d'assiette, de recou-
vrement et d'un abattement de 30% des 
droits simples pour les créances de 2012 
à 2025. 
Pour bénéficier de ces mesures, les contri-
buables doivent souscrire une déclaration 
de souscription auprès du receveur des 
impôts compétent et payer le solde res-
tant des droits dus avant le 31 décembre 
2026. Les contribuables ayant fait l'objet 
de redressements assortis de pénalités 
pour manœuvres frauduleuses ne sont 
pas éligibles à ces mesures. Les services 
de la direction des grandes entreprises ou 
de la direction des impôts de wilaya pro-
céderont à l'établissement de certificats 
d'annulation pour les contribuables 
concernés. 

A. N. 

SORAYA MOULOUDJI INSTRUIT L’ADS  

« Améliorez la qualité 
des services »

La ministre de la 
Solidarité nationale, de 

la Famille et de la 
Condition de la femme, 

Soraya Mouloudji, a 
appelé l’Agence de 

développement social 
(ADS) à veiller à 

l’amélioration des 
services publics fournis 

au citoyen, dans le 
cadre de la 

consécration de la 
politique sociale de 
l’État, a indiqué un 

communiqué du 
ministère. 

 

Présidant une réunion de 
coordination avec les 
cadres centraux de l’ADS, 

consacrée à l’évaluation des 
programmes, des projets et du 
plan d’action de l’agence pour 
l’année 2026, la ministre a rele-
vé la nécessité de «  veiller à 
l’amélioration et à la qualité des 
services publics fournis au 
citoyen, afin de consacrer la 
politique sociale de l’État et 
conformément au programme 
du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune  ». 
Mme Mouloudji a également 
souligné « l’importance de ren-
forcer les mécanismes de soli-
darité nationale, de valoriser les 
acquis sociaux et de réaliser un 
véritable développement social 

au profit des catégories éli-
gibles au soutien de l’Etat, ainsi 
que de concrétiser les Objectifs 
de développement durable 
(ODD), tout en encourageant 
les catégories ciblées à adhérer 
à l’ensemble des programmes 
de l’Etat visant l’autonomisa-
tion économique  ». Afin d’at-
teindre ces objectifs, une enve-
loppe financière de 211 mil-
liards de DA a été allouée au 
titre de l’année en cours pour la 
prise en charge des différents 
programmes de soutien gérés 
par l’ADS, notamment l’alloca-
tion forfaitaire de solidarité 
(AFS), dotée de 179,4 milliards 
de DA, ainsi que l’allocation 
spéciale de scolarité (17,37 mil-
liards de DA). 

 
LES PRIORITÉS DE L’ADS 

POUR 2026 FIXÉES  
Dans ce cadre, la ministre a 

donné une série d’instructions 
axées notamment sur «  la 
nécessité de prendre en char-
ge les demandeurs de l’AFS, 
tout en procédant à l’assainis-
sement périodique des listes 
des bénéficiaires non éligibles, 
ainsi que la nécessité d’assurer 
le versement de l’allocation 
spéciale de scolarité et de 
garantir que tous les parents 
d’élèves concernés en bénéfi-
cient avant la rentrée scolaire 
2026-2027 ». 

Il s’agit également de 
«  mobiliser les cellules de 
proximité de solidarité à 
l’échelle nationale, ainsi que 
l’ensemble des agents de 
l’Agence, afin d’assurer l’ac-
compagnement des catégo-
ries concernées par le bénéfice 
des aides à caractère social 
gérées par l’Agence, et la réali-
sation des enquêtes sociales 

requises ». La ministre a égale-
ment mis l’accent sur «  le ren-
forcement du réseau de ces 
cellules, avec la création de 50 
nouvelles cellules de proximi-
té ». 

A cette occasion, les projets 
programmés ont été évalués, 
notamment «  la réalisation de 
centres d’insertion sociale et 
professionnelle pour les per-
sonnes aux besoins spéci-
fiques, l’aménagement de 
centres de prise en charge 
sociale des malades cancé-
reux, ainsi que l’équipement 
d’ateliers et de clubs pour l’en-
fance et des écoles cora-
niques, outre la réalisation de 
589 ateliers dans le cadre du 
programme des travaux d’uti-
lité publique à haute intensité 
de main-d’œuvre  ». S’agissant 
de la motivation des tra-
vailleurs et des cadres de 
l'ADS, la réunion a permis 
d’aborder «  l’application des 
dispositions de la nouvelle 
convention collective, approu-
vée par le Conseil d’orienta-
tion de l’Agence, laquelle per-
mettra aux employés d’amé-
liorer leur carrière profession-
nelle selon une nouvelle 
nomenclature des postes, 
moderne et structurée sur la 
base des compétences et des 
diplômes, et leur ouvrira droit 
à une revalorisation salariale à 
compter du 1er janvier 2026 ». 
Il a également été question de 
fixer « au mois d’avril prochain 
la date de signature de la 
convention entre l’Agence et 
le partenaire social ». 

L. Zeggane 
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L a Société nationale de commerciali-
sation et de distribution des produits 
pétroliers (Naftal) a présenté un pre-

mier état des lieux de l’opération d’impor-
tation de pneumatiques lancée en 
novembre 2025. D’après les données ren-
dues publiques, l’entreprise a engagé une 
démarche d’approvisionnement importan-
te, portant sur près d’un demi-million de 
pneus destinés au marché national. Ces 
quantités devraient être distribuées pro-
gressivement dans les prochains jours afin 
d’atténuer les tensions observées dans le 
secteur. L’objectif est de rééquilibrer 
l’offre, de limiter la hausse des prix et de 
répondre aux difficultés rencontrées 
depuis plusieurs mois par les transporteurs 
et les automobilistes. Dans le détail, 483 

760 pneus ont été commandés et expédiés 
dans le cadre de cette première phase, ins-
crite dans un programme global estimé à 
4,5 millions d’unités. À ce jour, 227 512 
pneus ont déjà été réceptionnés en Algé-
rie, tandis que 256 248 autres sont en cours 
d’acheminement vers les ports du pays. 

 
UNE BAISSE DES PRIX ATTENDUE 
Selon les estimations communiquées, 

les prix des nouveaux pneumatiques pour-
raient baisser de 35 à 55 % par rapport à 
ceux actuellement pratiqués pour des pro-
duits similaires. La distribution doit être 
assurée à travers le réseau commercial de 
Naftal, qui compte plus de 2 000 points de 
vente à travers le pays. L’entreprise 
indique vouloir assurer une disponibilité 

régulière dans l’ensemble des 
régions. Pour rappel, l’entreprise publique 
avait annoncé en novembre la signature 
de deux contrats avec des fabricants inter-
nationaux. Le 17 novembre, un premier 
accord a été conclu avec l’entreprise alle-
mande Continental pour l’approvisionne-
ment du marché national en pneus desti-
nés aux véhicules légers. Selon Naftal, 
cette première phase porte sur un volume 
d’un million d’unités. Une semaine plus 
tard, le 25 novembre, un autre contrat 
commercial a été signé avec l’entreprise 
italienne Prometeon pour la fourniture de 
500 000 pneus de marque Pirelli destinés 
aux véhicules lourds, notamment les 
camions et les bus. 

 Ania N. 

NAFTAL 

500 000 pneus importés

A près l’énergie et la 
sécurité régionale, la 
coopération entre l’Al-

gérie et le Niger s’étend à l’in-
dustrie pharmaceutique. En 
effet, le ministre de l’Industrie 
pharmaceutique Ouassim 
Kouidri   s’est entretenu mardi 
dernier, par visioconférence, 
avec le ministre de la Santé et 
de l’Hygiène publiques du 
Niger, le colonel-major Garba 
Hakimi, lors duquel il a été 
question d’examiner les 
moyens de renforcer la coopé-
ration bilatérale dans le domai-

ne de l’industrie pharmaceu-
tique, notamment en matière 
d’approvisionnement du Niger 
en médicaments et vaccins 
fabriqués en Algérie.   Un com-
muniqué du ministère de l’In-
dustrie pharmaceutique 
indique que cet entretien, qui 
s’inscrit dans le cadre de la 
mise en œuvre des recomman-
dations de la «Déclaration d’Al-
ger», issue de la conférence 
ministérielle africaine sur la 
production locale de médica-
ments et les technologies de la 
santé, tenue à Alger en 

novembre 2025, a vu la partie 
nigérienne exprimer sa volonté 
de tirer profit de l’expérience 
algérienne dans le domaine de 
l’industrie pharmaceutique. Le 
ministre nigérien sollicite, de la 
sorte, l’approvisionnement de 
son pays en médicaments et 
vaccins produits localement, 
ainsi qu’un accompagnement 
technique pour le développe-
ment d’une industrie pharma-
ceutique nationale. L’occasion 
pour Ouacim Kouidri d’affirmer 
la disponibilité de l’Algérie à 
accompagner le Niger pour la 

satisfaction de ses besoins en 
produits pharmaceutiques et 
le renforcement de la coopéra-
tion technique dans le domai-
ne, particulièrement dans la 
réalisation et le développe-
ment d’unités de production 
de médicaments. «Ce partena-
riat s’inscrit dans une dyna-
mique de consolidation de la 
coopération entre pays afri-
cains, visant à renforcer la 
sécurité sanitaire à l’échelle du 
continent», conclut le commu-
niqué. 

A. N.

INDUSTRIE PHARMACEUTIQUE 
Le Niger veut les médicaments et les vaccins algériens
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AGRESSION AMÉRICANO-SIONISTE CONTRE L’IRAN 

La riposte iranienne monte 
en intensité 

Comme pour signifier aux 
agresseurs américano-

sionistes que les 
assassinats de dirigeants 

ne changent rien à la 
riposte de l’Iran, l’armée 

iranienne a annoncé 
mardi soir que Tel Aviv a 

été la cible d’une salve de 
missiles comprenant des 
missiles à têtes multiples 
Khorramshahr-4, Qadr, 
Emad et Kheirbashkan.  

 

Les sources iraniennes ont 
précisé que les missiles 
Khorramshahr-4 et Qadr 

avaient atteint avec succès 
plus de 100 cibles militaires et 
sécuritaires en profondeur 
dans les territoires occupés, 
suite à l'effondrement du sys-
tème de défense aérienne 
israélien, pourtant un disposi-
tif sophistiqué et multicouche. 
En représailles à l’assassinat 
du secrétaire du Conseil 
suprême de sécurité nationale 
iranien, Ali Larijani, l'Iran a 
poursuivi ses attaques contre 
les bases militaires améri-
caines dans la région et en 
profondeur dans les territoires 
occupés. Mercredi matin, l'ar-
mée iranienne a ciblé un 
dépôt de ravitaillement en vol 
stratégique appartenant à l'ar-
mée sioniste à l'aéroport Ben 
Gourion à l'aide de drones. Il 
s’agissait, ont expliqué les res-
ponsables iraniens, d’une 
réponse aux crimes de l'entité 
sioniste et une vengeance 
pour le sang des martyrs de la 
frégate Dena, ainsi que pour 

les martyrs Ali Larijani et Gho-
lam Reza Soleimani. Avant son 
assassinat, Ali Larijani avait 
adressé un message aux 
musulmans et aux gouverne-
ments des pays islamiques, les 
exhortant à reconsidérer leur 
position face à l’agression 
contre l’Iran. D’autre part, l'ar-
mée iranienne a confirmé que 
sa marine avait ciblé le porte-
avions américain « Abraham 
Lincoln » avec des missiles, le 
contraignant à se retirer de la 
région, au moment même où 
se déroulait la cérémonie 
d'adieu aux martyrs de la fré-
gate « Dena ». Hier, le porte-
parole de l'armée iranienne, le 
général de brigade Moham-
mad Karami Nia, a confirmé le 
renforcement des capacités 
de dissuasion afin de garantir 
la sécurité nationale du pays 
face aux menaces extérieures. 
Il a souligné que l'issue de ce 
conflit instaurera une nouvel-
le réalité géopolitique. Dans 

une déclaration à la télévision 
iranienne, mercredi, il a expli-
qué que la confrontation 
actuelle comprend « une série 
d'épreuves » qui conduiront 
nécessairement au renforce-
ment de la puissance de l'Iran 
et à l'élévation du niveau de sa 
dissuasion militaire. Il a fait 
savoir que l'armée iranienne 
emploierait des armements 
plus sophistiqués dans les 
prochains jours du conflit. En 
même temps, l'Iran a appelé 
les Nations unies et son secré-
taire général, António 
Guterres, à condamner sans 
équivoque l'agression améri-
cano-sioniste et à traduire les 
responsables en justice en 
vertu du Chapitre VII de la 
Charte des Nations unies. 

 
LA PART DU PEUPLE 

L'armée iranienne a salué la 
forte participation de la popu-
lation aux cérémonies d'adieu 
aux martyrs de l'opération 

Dena, considérant cette pré-
sence comme un « pilier fon-
damental du renforcement du 
moral de nos forces armées ». 
Pour rappel, le 8 mars dernier, 
le bureau de communication 
de l'armée iranienne avait 
annoncé que le destroyer « 
Dena », qui revenait d'une 
mission d'entraînement après 
les exercices de paix « Milan 
2026 », avait été la cible d'une 
attaque brutale de la marine 
américaine. L'équipage du 
destroyer iranien comptait 
136 personnes, dont 104 ont 
été tuées et 20 sont portées 
disparues ». 32 autres 
membres d'équipage ont été 
blessés. Le peuple   iranien 
manifeste en permanence, 
jour et nuit, à travers tout le 
pays son soutien à son armée 
en protestant contre l’agres-
sion américano-sioniste. Ce 
fait contredit toutes les 
attentes des agresseurs et de 
leurs alliés qui comptaient sur 
une sorte de révolution de 
couleur qui mettrait à bas « le 
régime ». Les médias occiden-
taux se seraient alors mobili-
sés pour jeter de l’huile sur le 
feu, comme ils l’ont fait dans 
les pays où les officines occi-
dentales ont réussi à manipu-
ler les mécontents et à tourner 
leurs manifestations dans le 
sens de la déstabilisation et 
du chaos. En Iran, le peuple 
conscient et mobilisé a déjoué 
ce plan en apportant son 
appui à son « régime » plutôt 
que se laisser manipuler pour 
servir les intérêts des ennemis 
de son pays.  

M’hamed Rebah 
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LE MAKHZEN EST EN TRAIN DE COMPROMETTRE LA SOUVERAINETÉ DU MAROC 

La trahison, en avant toute…   

AMNESTY OUVRE UNE ENQUÊTE 
SUR LES FRAPPES AMÉRICAINES 

EN IRAN  
Au moins  

110 écoliers 
assassinés 

à Minab 
Une école de la ville de Minab, dans 

la province d’Hormozgan, a été 
touchée par des frappes américaines, 
causant la mort de 168 personnes, dont 
au moins 110 écoliers. Face à l’ampleur 
du drame, Amnesty International a 
annoncé l’ouverture d’une enquête 
indépendante et transparente pour 
établir les responsabilités et réclamer 
justice pour les victimes. Le 28 février, à 
9h45, les bombardements américains 
et sionistes ont débuté sur Minab. 
L’école Shajareh Tayyebeh, malgré les 
efforts du personnel pour avertir les 
familles et protéger les enfants, a été 
touchée à 10h45. Parmi les victimes 
figurent 26 enseignants et 4 parents. 
De nombreux élèves venant de villages 
environnants n’ont pas eu le temps de 
rentrer chez eux et ont été tués sur 
place. Les habitants ont tenté de secou-
rir les enfants, mais la frappe a été 
d’une violence inouïe. « Personne 
n’aurait imaginé qu’une école située en 
ville puisse être touchée », confie Soh-
rab, un habitant de Minab (nom modi-
fié). 

 
VÉRITÉ ET JUSTICE 

Après l’attaque, Amnesty Internatio-
nal a annoncé l’ouverture d’une enquê-
te approfondie et indépendante. L’or-
ganisation humanitaire vise à établir les 
responsabilités exactes des frappes 
américaines et à examiner le rôle de 
l’intelligence artificielle dans le ciblage 
des bâtiments. Amnesty souligne que 
la protection des civils, en particulier 
des enfants, constitue une obligation 
fondamentale du droit international 
humanitaire, et que cette attaque pour-
rait constituer une violation grave de 
ces règles. Selon nos enquêtes et l’ana-
lyse d’images satellites, de vidéos et de 
photographies, la frappe ciblait délibé-
rément l’école et 12 bâtiments du com-
plexe du Corps des gardiens de la révo-
lution islamique (CGRI). Les murs de 
l’école avaient été séparés du complexe 
militaire depuis 2016. L’armée améri-
caine, qui s’appuie sur l’intelligence 
artificielle pour traiter ses données, 
n’aurait pas vérifié la fiabilité des infor-
mations utilisées pour planifier l’at-
taque. 

 
APPEL À UNE JUSTICE 

INTERNATIONALE 
Le drame met en lumière un double 

manquement : d’un côté, les forces 
américaines ont utilisé des renseigne-
ments obsolètes sans vérifier la nature 
civile des cibles ; de l’autre, les autori-
tés iraniennes ont implanté une école à 
proximité d’un site militaire, exposant 
la population à un risque majeur. 
Depuis l’attaque, le gouvernement ira-
nien utilise le drame comme outil de 
propagande, contraignant des enfants 
survivants à témoigner et organisant 
des funérailles collectives contraires 
aux volontés des familles. Ces actes 
aggravent le traumatisme des victimes 
et constituent des traitements inhu-
mains selon le droit international. 
Amnesty International demande que 
les familles des victimes obtiennent 
vérité, justice et réparation, et que les 
autorités iraniennes permettent l’accès 
aux observateurs internationaux et 
rétablissent l’accès à internet pour les 
habitants. L’organisation appelle égale-
ment les États-Unis à reconnaître leurs 
responsabilités et à coopérer pleine-
ment avec l’enquête. 

M. Seghilani  

Le royaume de M6 est en train de 
sombrer dans la soumission à 
l’ordre sioniste. Chaque jour que 

Dieu fait apporte les preuves de la trahi-
son du Maroc aux causes justes et sa glis-
sade, dans le camp des soutiens zélés à la 
politique génocidaire de l’entité sioniste. 
Il ne se passe pas un jour sans que l’on 
entende que le Maroc et l’entité s’apprê-
tent à développer le volume et la qualité 
de leur coopération. En signant les 
accords Abraham, le Maroc s’est tiré une 
balle dans la jambe et en ratifiant cet 
accord par un parlement où siégeaient 
majoritairement des islamistes, il a offert 
le pays à la domination israélienne. Et 
pour illustrer la lune de miel entre les 
deux colonisateurs des médias dont Afri-
ca Intelligence ont indiqué qu’Israël s’ap-
prête à accueillir la deuxième édition du 
forum économique maroco-israélien 
dédié à la High-Tech. Cette rencontre 
s’inscrit, selon ses promoteurs dans la 
dynamique croissante des relations bila-
térales dans le domaine de l’innovation. 
À ce titre une délégation économique 
marocaine doit se rendre dans l'État 
hébreu dans les prochaines semaines, sur 
l'initiative d'une ONG israélienne bien 
introduite. Il faut souligner dans ce 
contexte, que la coopération bilatérale 
entre Israël et le Maroc cache en réalité 
une dynamique de soumission qui fera 
de nos voisins de l’Ouest succursale de 
l’entité sioniste et une nouvelle terre pro-
mise qui pourrait servir de patrie de sub-

stitution pour les colons israéliens qui 
seraient chassés de la Palestine occupée. 
La rencontre s’inscrit dans la continuité 
d’un programme intensif de douze 
semaines baptisé « Connect2Innovate». 
Celui-ci est conçu pour favoriser les 
synergies entre les écosystèmes entre-
preneuriaux des deux pays. L’initiative 
est portée par l’association « Start-Up 
Nation Central », fondée en 2013 et 
reconnue pour son rôle structurant dans 
la promotion de l’innovation israélienne 
à l’international. Une annonce de promo-
tion que conteste le président de l'Obser-
vatoire marocain contre la normalisation, 
Ahmed Ouihmane qui affirme que le rap-
prochement entre Israël et le Maroc se 
fait au détriment du peuple marocain qui 
est en train de perdre, chaque jour un 
peu plus les fondements de la souverai-
neté du pays. Tamara Saraga, consultan-
te indépendante basée en Israël et exper-
te reconnue dans le secteur de la High-
Tech, contribue activement à l’organisa-
tion de ce forum. Elle s’impose comme 
une actrice clé dans le renforcement des 
passerelles technologiques et écono-
miques entre le Maroc et Israël. Dès la 
reprise des relations diplomatiques entre 
Rabat et Tel-Aviv, le 10 décembre 2020, 
elle s’est engagée à intensifier les 
échanges et les partenariats dans les 
technologies de pointe. Or ce que pas-
sent sous la trappe les responsables du 
makhzen est que cette femme est un 
agent du Mossade chargée de la manipu-

lation, l’infiltration et le recrutement de 
Sayanim  dans la zone d’Afrique du nord. 
Cela intervient au moment où le Makh-
zen et son roi se trémoussent pour mon-
trer leur servilité aux maîtres américain et 
israélien. Après avoir aboulé le montant 
d’un milliard de dollars pour financer le 
comité pour la paix  chargé d’imposer la 
Pax americana à Ghaza. Au moment où 
M6 et son chef du gouvernement n’ont 
pas osé ouvrir le clapet pour dénoncer, 
ne serait-ce que pour la forme, la double 
agression USA-Israël contre l’Iran. Au 
moment où le peuple marocain subit le 
plus vil des affronts par une inflation 
galopante, un makhzen aux ordres de 
l’entité sioniste et disposé à chasser des 
familles de leurs terres pour les offrir à 
des pseudo-investisseurs israéliens véri-
tables colons, les derniers verrous qui 
protégeaient la souveraineté du Maroc 
sont en train de sauter les uns après les 
autres. Pour Israël, l’Iran et la résistance 
contre ses politiques expansionnistes 
sont l’axe du mal. Et pour faire plaisir à 
ses nouveaux maîtres, M6 a adopté le 
même discours, le même ton pour affir-
mer qu’il est prêt à envoyer des troupes  
participer aux côtés des Américains et 
des Israéliens à ’agression du peuple ira-
nien. C’est cela la solidarité arabo-musul-
mane version makhzen et c’est cela aussi 
l’attitude du président du comité Al Qods 
qui s’est acoquiné avec le diable contre la 
cause juste du peuple palestinien.   

Slimane B.
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ASSASSINAT D’ALI LARIJANI 

Téhéran hausse le ton contre 
Washington et Tel-Aviv 

LIBAN  
Des raids aériens 
sionistes font au 

moins six martyrs 
et 24 blessés 

Une nouvelle escalade de la vio-
lence a secoué le Liban hier 

matin, lorsque l’armée sioniste a 
mené une série de raids aériens 
contre plusieurs zones urbaines et 
résidentielles au Liban. Selon le 
ministère libanais de la Santé, ces 
attaques ont fait au moins six morts 
et 24 blessés dans la capitale, princi-
palement dans le quartier de 
Bachoura. Les destructions sont 
importantes : des immeubles entiers 
ont été réduits à des ruines, et les 
équipes de secours travaillent encore 
à dégager les débris pour identifier 
les victimes à l’aide de tests ADN. 

Les premières informations indi-
quaient qu’au moins trois personnes 
ont été tuées dans un raid sur un 
immeuble résidentiel dans le quar-
tier de Zqaq al-Blat, tandis que deux 
autres sont décédées et plusieurs ont 
été blessées dans le secteur d’Al-
Basta. Ces attaques se sont produites 
après minuit, marquant le passage 
de la nuit de mardi à mercredi. Les 
frappes sionistes ont également tou-
ché la banlieue sud de Beyrouth, 
avec deux raids signalés, et se sont 
étendues au sud du pays, visant les 
villes de Shahabiya, Aqbiya et Qana-
rit, dans le district de Saïda. Le minis-
tère de la Santé a également rappor-
té quatre morts et sept blessés à 
Baalbek, ainsi que trois morts, un 
blessé et huit disparus dans le district 
de Habouch, à Nabatiyeh. Les images 
et vidéos publiées sur les réseaux 
sociaux montrent des bâtiments 
effondrés et des habitants en état de 
choc, tentant de retrouver leurs 
proches sous les décombres. Ces 
frappes sionistes surviennent dans 
un contexte de tensions déjà fortes 
entre l’entité sioniste et le Liban, exa-
cerbées par des incidents précédents 
dans la région et des affrontements 
intermittents le long de la frontière. 
Les autorités libanaises dénoncent 
des attaques visant des civils, ce qui 
constitue, selon elles, une violation 
du droit international humanitaire. 

 
DES DÉGÂTS HUMAINS ET SUR 

LES INFRASTRUCTURES  
Les frappes sionistes ont provo-

qué une vague de panique et de 
déplacements internes. À Beyrouth, 
de nombreux habitants se retrou-
vent sans logement, avec des quar-
tiers entiers détruits ou endomma-
gés. Les services d’urgence libanais 
travaillent sans relâche pour récupé-
rer les corps et secourir les blessés. 
Les hôpitaux de la capitale, déjà sou-
mis à des tensions liées à la pandé-
mie et à la situation économique, 
sont confrontés à un afflux massif de 
victimes. Du côté sioniste, les frappes 
iraniennes ont également causé des 
perturbations majeures. Les habi-
tants de Tel-Aviv et de ses environs 
ont été invités à rester à l’abri, tandis 
que des coupures d’électricité et des 
dommages aux infrastructures 
publiques compliquent la vie quoti-
dienne. La panique et l’incertitude 
sont accrues par la perspective d’une 
escalade durable dans la région. 
L’enchaînement des attaques sio-
nistes sur le Liban et la riposte ira-
nienne contre Israël et les bases amé-
ricaines marque une escalade préoc-
cupante dans un Moyen-Orient déjà 
fragile. Les analystes estiment que la 
situation pourrait rapidement dégé-
nérer en un conflit régional plus 
large, impliquant plusieurs acteurs et 
exacerbant les tensions entre Israël, 
l’Iran et leurs alliés respectifs.  

M. S.

La diplomatie iranienne a 
vivement réagi à 

l’assassinat du secrétaire 
du Conseil suprême de la 

sécurité nationale, Ali 
Larijani, dénonçant un acte 

« criminel » et mettant en 
garde contre les 

conséquences d’une 
absence de réaction de la 
communauté internationale. 

 

Dans un communiqué 
publié hier, le ministère 
iranien des Affaires 

étrangères a condamné avec la 
plus grande fermeté cette opé-
ration, imputée à une attaque 
conjointe américano-sioniste. Il 
a tenu les Nations unies et le 
Conseil de sécurité pour « plei-
nement responsables » de la 
nécessité d’apporter une 
réponse « décisive et respon-
sable » face à ce qu’il qualifie 
d’agression continue contre le 
peuple iranien. Le ministère a 
également averti que l’inaction 
des organisations internatio-
nales face à de tels actes pour-
rait entraîner l’humanité vers « 
l’immoralité et le chaos », évo-
quant un risque de dérive vers 
une « loi de la jungle ». Selon 
Téhéran, les conséquences de 
ce silence ne se limiteraient pas 

à la région, mais affecteraient 
l’ensemble de la communauté 
internationale. Les autorités ira-
niennes ont par ailleurs affirmé 
que ce type d’assassinat visant 
des dirigeants ne ferait que ren-
forcer la cohésion nationale et 
la détermination des respon-
sables à défendre la souverai-
neté et la sécurité du pays. « Le 
sang des martyrs est le chemin 
de l’honneur et de l’indépen-
dance », conclut le communi-
qué, soulignant qu’il constitue 
une garantie pour la poursuite 
de la résistance face aux pres-

sions extérieures. 
 

ANNONCE OFFICIELLE ET 
RÉACTIONS 

La télévision d’État iranienne 
avait annoncé, mardi soir, le 
martyr d’Ali Larijani à la suite 
d’une frappe menée dans la 
nuit de lundi contre la capitale, 
Téhéran. Plusieurs respon-
sables iraniens auraient égale-
ment péri dans cette attaque. 
Dans la foulée, plusieurs mou-
vements palestiniens ont expri-
mé leurs condoléances. Le 
mouvement du Jihad islamique 

a salué en Larijani « un défen-
seur sincère de la cause palesti-
nienne », tout en dénonçant 
une « agression criminelle » qui 
ne ferait que renforcer la déter-
mination de l’Iran. De leur côté, 
les Comités de résistance pales-
tiniens et leur branche armée, 
les Brigades Al-Nasser Salah al-
Din, ont rendu hommage à une 
figure qu’ils décrivent comme 
un « leader engagé sur la voie 
d’Elqods», soulignant son rôle 
dans le soutien à la résistance 
palestinienne. Le mouvement 
de la résistance a également 
présenté ses condoléances à 
l’Iran, dénonçant une « agres-
sion flagrante » contre Téhéran 
et mettant en garde contre ses 
répercussions sur la stabilité 
régionale. Le mouvement a 
rappelé les positions de Larijani 
en faveur des droits du peuple 
palestinien et exprimé sa soli-
darité avec la République isla-
mique face à ce qu’il qualifie 
d’escalade dangereuse. Cet 
assassinat intervient dans un 
contexte de tensions accrues 
au Moyen-Orient, marqué par 
une multiplication des confron-
tations indirectes et des opéra-
tions ciblées. Pour Téhéran et 
ses alliés, cet événement 
constitue un tournant suscep-
tible d’aggraver encore davan-
tage l’instabilité régionale.  

M. Seghilani  

La confrontation directe entre les États-
Unis et l’entité sioniste contre l’Iran de 
l’autre, entre dans son 19� jour, avec 

une extension des opérations militaires et 
la multiplication des fronts de combat. Les 
pertes humaines et matérielles s’accumu-
lent en territoire israélien, tandis que le 
Liban connaît un regain de violence 
notable. Les États-Unis, alliés d’Israël ren-
forcent leur dispositif de sécurité dans la 
région, notamment autour des bases sus-
ceptibles d’être ciblées. Du côté libanais, 
les autorités appellent à une désescalade 
immédiate et à une intervention interna-
tionale pour protéger les civils et prévenir 
une catastrophe humanitaire. L’opération 
iranienne « Waad Sadeq 4 » illustre la 
capacité militaire avancée de Téhéran, 
combinant tirs de missiles et drones de 
précision, et témoigne de la volonté ira-
nienne de riposter aux frappes israéliennes 
et américaines. Cette dynamique augmen-
te le risque d’un conflit prolongé et pour-
rait affecter la sécurité maritime, aérienne 
et énergétique dans toute la région du 
Levant. L’Iran a intensifié ses opérations 
contre Israël et les intérêts américains dans 
la région. Selon les médias israéliens, deux 
personnes ont été tuées à Ramat Gan, au 
sud de Tel-Aviv, par des tirs de missiles ira-
niens. Plusieurs bâtiments et infrastruc-
tures, dont la gare Siedor à Tel-Aviv, ont été 
endommagés, et un immeuble s’est effon-
dré en centre-ville. Des coupures d’électri-
cité ont touché la région de Hasharon, obli-
geant les populations locales à se mettre à 
l’abri. Le QG Khatam al-Anbiya en Iran a 
revendiqué les frappes, visant des centres 
technologiques et complexes militaires 
israéliens dans le cadre de l’opération 
« Waad Sadeq 4 ». Les villes touchées 
incluent Nahariya, Beit Shemesh, Tel-Aviv 
et Jérusalem, ainsi que plusieurs bases 
américaines stratégiques : la base Victory 
en Irak, Ali Al-Salem au Koweït et la Cin-

quième flotte à Bahreïn. Les missiles utili-
sés, certains équipés de têtes explosives 
jusqu’à deux tonnes, visent selon Téhéran 
des infrastructures militaires en réponse 
aux actions israéliennes et américaines. 

 
PERTES HUMAINES ET DESTRUCTIONS 

MASSIVES 
Les attaques iraniennes ont fait deux 

morts à Ramat Gan et plusieurs blessés, 
tandis que des bâtiments et véhicules ont 
été endommagés dans la région de Holon 
par des missiles lourds, certains dotés de 
têtes à fragmentation. Le Corps des Gar-
diens de la Révolution iranien a déclaré 
avoir ciblé plus de 100 sites militaires et de 
sécurité en Israël avec des missiles “Khor-
ramshahr 4”, dans la 61� vague de l’opéra-
tion « Waad Sadeq 4 », en représailles à 
l’assassinat d’Ali Larijani. L’armée sioniste a 
mené en retour une série de raids visant 
des centres de commandement et installa-
tions militaires iraniennes, y compris des 
sites du Corps des Gardiens et des sys-
tèmes de missiles balistiques. Les autorités 
ont mobilisé des équipes supplémentaires 
de secours et de pompiers pour rechercher 
d’éventuelles victimes dans les zones tou-
chées. Les frappes iraniennes ont touché 
les bases militaire américaine au pays du 
Golfe, avec l’interception par l’Arabie Saou-
dite, le Qatar, les Émirats et le Koweït de 
missiles balistiques et drones. En Irak, les 
défenses aériennes ont repoussé un drone 
près de Bagdad, tandis que des frappes 
contre le Hachd al-Chaabi dans la province 
de Wasit n’ont pas fait de victimes. Un 
groupe armé irakien a revendiqué 110 
attaques contre des bases américaines sur 
15 jours, montrant l’élargissement du 
conflit.  

 
RIPOSTE ET MESSAGE POLITIQUE 

DE TÉHÉRAN 
Téhéran a promis une réponse “décisi-

ve” à l’assassinat d’Ali Larijani et exécuté un 
espion au service du Mossad. Les attaques 
visent selon le régime des infrastructures 
militaires, et le Corps des Gardiens estime à 
plus de 230 le nombre de tués et blessés en 
Israël. L’armée iranienne a récemment 
ciblé le porte-avions américain « Abraham 
Lincoln », l’obligeant à se retirer de la 
zone, en coordination avec les cérémonies 
funéraires des victimes de la frégate 
« Dena ». Le commandement militaire ira-
nien affirme avoir renforcé sa capacité de 
dissuasion pour garantir la sécurité natio-
nale et avertit que les résultats du conflit 
imposeront une nouvelle donne géopoli-
tique dans la région. 

 
DÉVELOPPEMENTS 

INTERNATIONAUX 
Face à la menace d’une guerre régiona-

le, l’Arabie saoudite a convoqué une 
réunion de ministres arabes et islamiques 
pour discuter de la sécurité régionale. L’an-
cien commandant de la Central Command 
américaine, Joseph Votel, estime que les 
opérations conjointes avec Israël ont limité 
les capacités balistiques iraniennes, mais 
souligne que les menaces des drones per-
sistent. L’AIEA a indiqué qu’un projectile 
avait atteint les environs de la centrale 
nucléaire de Bushehr sans provoquer de 
dégâts ni de victimes, soulignant le risque 
lié aux infrastructures sensibles. Bilan pro-
visoire : le conflit s’étend à plusieurs fronts, 
impliquant Israël, l’Iran, les États-Unis et le 
Liban, avec des attaques aériennes, balis-
tiques et de drones, des pertes humaines 
importantes et des infrastructures critiques 
endommagées. La situation humanitaire se 
dégrade rapidement, et la communauté 
internationale est confrontée à un défi 
majeur pour éviter un embrasement régio-
nal. 

M. S.
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OPÉRATION « WAAD SADEQ 4 »  

Téhéran riposte aux attaques 
américano-sioniste
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FERMETURE PROLONGÉE DE LA MOSQUÉE AL-AQSA  

Tensions accrues à El-Qods-Est  
Les autorités sionistes 

poursuivent la 
fermeture de 

Mosquée Al-Aqsa, 
dans la ville 

occupée d’Elqods, 
pour le dix-neuvième 

jour consécutif, 
empêchant les 

fidèles d’y accéder.  
 

Cette mesure est justifiée 
par des raisons sécuri-
taires liées à la guerre en 

cours impliquant les États-Unis 
et l’entité sioniste contre l’Iran. 
Selon des sources locales, les 
forces sionistes ont intensifié 
leurs mesures restrictives à 
l’encontre des fidèles et des 
gardiens du site. L’accès a été 
fortement limité, y compris 
aux abords de la cour de l’éco-
le Al-Rashidiya. En réaction, 
des fidèles poursuivent leurs 
prières aux portes du sanctuai-
re pour la neuvième nuit 
consécutive, en signe de pro-
testation contre sa fermeture. 
Mardi soir, les forces sionistes 
ont également empêché les 
habitants de plusieurs quar-
tiers d’El-Qods d’accomplir la 
prière de Tarawih. Déployées 
notamment autour de Bab al-
Amoud et Bab al-Sahira, elles 
ont dispersé les rassemble-
ments de fidèles et les ont 
contraints à quitter les lieux. 

 
UNE STRATÉGIE DÉLIBÉRÉE, 

SELON DES EXPERTS 
Pour Abdallah Maarouf, 

spécialiste des affaires liées à la 
mosquée Al-Aqsa, cette ferme-

ture ne serait pas uniquement 
liée au contexte sécuritaire. Il 
estime qu’elle constitue une 
mesure « intentionnelle » 
visant à tester, dans une pério-
de sensible comme le mois de 
Ramadan, la capacité des auto-
rités à imposer des change-
ments sur le terrain, tant sur le 
plan administratif que pra-
tique. Selon lui, les tensions 
régionales actuelles serviraient 
de prétexte pour introduire de 
nouvelles mesures suscep-
tibles de modifier le statu quo 
au sein du site religieux. 

 
VERS UN CHANGEMENT DU 

STATU QUO ? 
L’expert souligne que le 

choix du Ramadan confère à 
ces mesures une dimension 
particulièrement sensible, tout 
en offrant une opportunité 
d’évaluer les réactions sur le 
terrain. L’objectif serait, selon 

cette analyse, de préparer des 
transformations plus larges 
une fois la fréquentation du 
site en baisse après le mois 
sacré. Il ajoute que ces poli-
tiques traduisent une volonté 
d’imposer une autorité admi-
nistrative exclusive sur la mos-
quée, au détriment du rôle tra-
ditionnel de la Waqf islamique 
et de la présence palestinien-
ne à El-Aqsa. 

 
INQUIÉTUDES FACE À UNE 

TRANSFORMATION DES 
ÉQUILIBRES 

D’après Abdallah Maarouf, 
cette évolution reflète un 
changement dans l’approche 
israélienne à Elqods, où le 
poids de la présence populaire 
palestinienne serait désormais 
moins pris en compte. Une 
telle dynamique pourrait 
ouvrir la voie à des modifica-
tions profondes affectant la 

nature et la fonction du lieu 
saint. Face à cette situation, il 
appelle à intensifier la présen-
ce des fidèles afin de préserver 
le statu quo et de faire pres-
sion contre ces mesures. L’ex-
pert estime que l’affirmation 
d’une mobilisation populaire, 
même au prix d’une escalade à 
Elqods et en Cisjordanie occu-
pée, pourrait constituer un fac-
teur dissuasif. Il souligne que 
les autorités sionistes pour-
raient craindre un élargisse-
ment des tensions, notam-
ment dans un contexte régio-
nal déjà marqué par des 
conflits et des fragilités 
internes. Dans ce climat tendu, 
la fermeture prolongée de la 
mosquée Al-Aqsa continue 
d’alimenter les inquiétudes 
quant à une possible aggrava-
tion de la situation sur le ter-
rain. 

M. Seghilani  

SUR FOND D’ESCALADE EN CISJORDANIE OCCUPÉE 

Une Palestinienne blessée dans une 
attaque de colons près de Naplouse

Une citoyenne palestinienne a été 
blessée hier matin à la suite d’une 
attaque menée par un groupe de 

colons extrémistes près de la localité 
d’Aqraba, au sud de la ville de Naplouse, 
dans un nouvel épisode de violences 
visant des civils palestiniens. 

Selon des sources locales et des 
témoins oculaires, les assaillants ont 
tendu une embuscade à la victime alors 
qu’elle se trouvait à proximité de l’entrée 
de la localité. Ils ont aspergé son visage de 
gaz lacrymogène au poivre fortement 
concentré, provoquant une grave 
asphyxie et de sévères irritations des voies 
respiratoires et des yeux. Elle a reçu des 
soins de premiers secours sur place. Cet 
incident s’inscrit dans un contexte de ten-
sion croissante dans les villages du nord 
de la Cisjordanie occupée, notamment 
dans les localités d’Aqraba, Beita et Duma, 
régulièrement ciblées par des attaques de 
colons. Ces agressions surviennent, selon 
des témoignages concordants, sous la 
protection de l’armée sioniste. Les vio-
lences se concentrent principalement 
dans les zones proches des colonies et des 
avant-postes illégaux. Les colons y recou-
rent à diverses formes d’intimidation — 
barrages routiers, agressions contre les 
agriculteurs et attaques physiques — 
dans le but d’imposer une nouvelle réalité 
géographique et de restreindre la présen-
ce palestinienne. Les violences ne se limi-
tent plus aux biens ou aux hommes. Les 

femmes palestiniennes deviennent elles 
aussi des cibles directes. Parallèlement à 
l’attaque survenue près de Naplouse, les 
forces sionistes ont mené à l’aube une 
vaste campagne d’arrestations en Cisjor-
danie occupée. Environ 16 femmes, dont 
la majorité sont des épouses de prison-
niers libérés, ont été arrêtées dans la ville 
de Qalqilya, tandis qu’une autre interpel-
lation a été signalée à Salfit. Ces opéra-
tions s’inscrivent, selon plusieurs observa-
teurs, dans une politique de pression 
accrue sur le tissu social palestinien. 
D’autres incursions ont été rapportées, 
notamment dans la localité d’Aqaba, au 
nord de Tubas, où des patrouilles mili-
taires ont investi plusieurs quartiers et 
perquisitionné des habitations. À Jénine, 
un jeune Palestinien a également été arrê-
té lors d’un raid dans la zone de Jabal Abu 
Dhahir, tandis qu’une autre arrestation a 
eu lieu dans la localité de Burqin. Dans un 
contexte régional particulièrement tendu, 
la situation en Cisjordanie semble évoluer 
vers une intensification des violences. Sur 
le terrain, de nombreux observateurs évo-
quent une forme de complémentarité 
entre l’action de l’armée israélienne et 
celle des colons. Ces derniers mènent des 
attaques directes, souvent en présence ou 
sous couverture militaire, ce qui, selon des 
analystes, traduit une redéfinition des 
rôles visant à accroître la pression sur les 
populations palestiniennes, notamment 
dans les zones rurales menacées de 

confiscation. 
 

UNE STRATÉGIE PLUS LARGE, 
SELON DES ANALYSTES 

Pour l’analyste politique Mohammed 
Halseh, ces événements dépassent le 
cadre de simples incidents isolés. « Il s’agit 
d’une stratégie plus large, profitant de 
l’attention internationale focalisée sur 
d’autres crises régionales », explique-t-il. 
Selon lui, l’intensification des violences et 
des opérations sur le terrain vise à impo-
ser un fait accompli, affaiblir la société 
palestinienne et ouvrir la voie à une 
expansion accrue des colonies. Sur le plan 
juridique, ces pratiques sont considérées 
comme de graves violations du droit 
international humanitaire, notamment en 
ce qui concerne la protection des civils en 
territoire occupé. Des experts soulignent 
que les exécutions extrajudiciaires et les 
attaques contre des civils peuvent être 
qualées de crimes de guerre. Cependant, 
l’absence de mécanismes contraignants 
efficaces continue de limiter les perspec-
tives de poursuites, laissant un écart 
important entre les principes du droit 
international et leur application concrète. 
Dans ce climat de tensions croissantes, 
plusieurs observateurs mettent en garde 
contre une aggravation de la situation sur 
le terrain, en l’absence de réaction inter-
nationale face à ces développements.  

M. S.

NOUVELLE FRAPPE SIONISTE 
À GHAZA  

Un martyr et 
plusieurs blessés 

à Khan Younès 
Un Palestinien a été tué et plusieurs 

autres blessés, hier matin, à la suite 
d’une frappe menée par les forces sionistes 
dans la zone d’Al-Mawasi, à l’ouest de Khan 
Younès, dans le sud de la bande de Ghaza. 
Selon la défense civile, ses équipes sont 
intervenues après un bombardement 
visant un terrain situé à proximité de l’Uni-
versité Al-Aqsa. Une source locale a précisé 
que la victime est Mohammad Abdelmalek 
Abou Shahla, touché lors d’une frappe 
visant un groupe de civils dans la même 
zone. La veille, mardi, des sources locales 
avaient fait état d’une autre attaque 
aérienne israélienne ayant ciblé un véhicu-
le de type Hyundai Tucson blanc dans la 
région d’Al-Mawasi. Cette frappe a coûté la 
vie à trois Palestiniens – Yahya Fayez Abou 
Labda, Ihssan Hamed Al-Samiri et Tamer 
Baraka – et fait 14 blessés. Depuis le 10 
octobre dernier, les forces israéliennes 
poursuivent leurs opérations militaires, en 
violation de l’accord de cessez-le-feu, à tra-
vers des frappes aériennes, des tirs d’ar-
tillerie et des ouvertures de feu dans diffé-
rentes zones de la bande de Ghaza. Selon 
le dernier rapport statistique quotidien, 
ces violations ont fait 674 morts, dont 200 
enfants, 81 femmes et 21 personnes âgées, 
ainsi que plus de 1 799 blessés depuis l’en-
trée en vigueur du cessez-le-feu. Le bilan 
global du conflit, déclenché le 7 octobre 
2023, dépasse désormais les 72 249 morts 
et 171 898 blessés. 

 
ALERTE SÉCURITAIRE À L’APPROCHE 

DE L’AÏD EL-FITR 
Parallèlement, la plateforme « Al-Haris 

», affiliée à la sécurité de la résistance dans 
la bande de Ghaza, a publié des consignes 
de sécurité à l’approche de l’Aïd el-Fitr. Elle 
met en garde contre une possible exploita-
tion des rassemblements sociaux par Israël 
pour mener des opérations ciblées contre 
des cadres de la résistance. Le communi-
qué appelle les personnes susceptibles 
d’être visées à renforcer leurs mesures de 
précaution, notamment en évitant l’usage 
des téléphones portables pour organiser 
leurs déplacements ou leurs visites, et en 
limitant l’utilisation de véhicules person-
nels identifiables. Il est également recom-
mandé de varier les itinéraires et les 
horaires de déplacement, ainsi que 
d’adopter des méthodes de discrétion afin 
de réduire les risques. La plateforme insiste 
enfin sur la nécessité de signaler toute acti-
vité suspecte aux autorités compétentes. 

 
BILAN HUMAIN EN HAUSSE 

Au cours des dernières 24 heures, 16 
Palestiniens ont été martyrisés et plusieurs 
autres blessés dans la bande de Ghaza, en 
raison de la poursuite des violations israé-
liennes du cessez-le-feu, entré dans son 
158e jour. Le ministère de l’Intérieur à 
Ghaza a notamment annoncé la mort du 
directeur de la police d’intervention dans 
la région centrale, le colonel Iyad Abou 
Youssef, ainsi que de huit policiers, dans 
une frappe visant un véhicule de police sur 
la route Salah al-Din, près de l’entrée de la 
localité d’Al-Zawayda. Quatorze autres 
personnes ont été blessées dans cette 
attaque. D’autres frappes ont été signalées 
dans le sud de Khan Younès, tandis que 
des tirs ont visé l’est de la ville de Ghaza. 
Par ailleurs, des sources médicales ont 
confirmé la mort du commandant des Bri-
gades Al-Qassam, Nael Al-Barawi, des 
suites de blessures subies une semaine 
auparavant. Dans un autre incident, trois 
personnes, dont un enfant, ont été tuées et 
deux autres blessées après l’effondrement 
d’un mur sur des tentes de déplacés près 
du complexe médical Nasser. Depuis l’an-
nonce du cessez-le-feu le 11 octobre, le 
bilan s’élève à 673 morts, 1 770 blessés et 
756 corps récupérés. Depuis le début de 
l’offensive, le 7 octobre 2023, plus de 72 
239 Palestiniens ont été tués et 171 861 
blessés.  

M. S.
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SIMULANT UNE FRAPPE NUCLÉAIRE 

L’armée de l’air française  a mené  
son exercice trimestriel «Poker»

SCANDALE AU PENTAGONE 
Un général 

américain ivre en 
Ukraine et des 

documents 
confidentiels oubliés 

dans un train 
U n rapport de l’inspecteur général 

du Pentagone étrille les écarts de 
conduite du général Antonio Aguto lors 
de déplacements en Ukraine à l’origine 
de perte de documents classifiés  dans 
un train et comportement alcoolisé lors 
d’une réunion avec l’ex-secrétaire 
d’Etat,  Antony Blinken.   Aux États-Unis, 
c’est une affaire quelque peu… embar-
rassante, que Fox News a remontée à la 
surface le 16 mars. La chaîne conserva-
trice américaine a en effet mis en lumiè-
re un rapport d’enquête de l’inspecteur 
général du Pentagone (DoD OIG), 
datant du 12 mars, concernant des « 
allégations de mauvaise conduite » 
visant le général de division Antonio 
Aguto à l’occasion de plusieurs déplace-
ments en Ukraine au cours de l’année 
2024. Une enquête elle-même diligen-
tée après des « signalements anonymes 
» auprès du Bureau de l’inspecteur 
général. Lesdites « allégations » font 
notamment état qu’Aguto aurait « 
perdu des documents classifiés dans un 
train en Europe », « était en état d’ivres-
se lors de réunions » et aurait fait preuve 
d’un « leadership contre-productif », 
ayant créé un « climat toxique » au sein 
du Security Assistance Group – Ukraine 
(SAG-U). Les documents en question 
sont des « cartes classifiées », qu’Aguto 
aurait décidé d’emmener à Kiev depuis 
l’Allemagne, alors que ni lui ni ses 
hommes n’étaient habilités au transport 
de tels documents à travers des fron-
tières. Une mission réservée au person-
nel diplomatique, rappelle le rapport 
d’enquête. Les cartes  disposées dans « 
un tube en plastique noir, non sécurisé 
», là encore en violation des directives 
en vigueur, ont été oubliées à bord d’un 
train lors du voyage de retour vers Wies-
baden, en Allemagne. Cette perte n’a 
été constatée qu’après coup par Aguto, 
« dans la soirée du 4, voire le matin du 5 
avril », soit bien après son retour à Wies-
baden. 

Le commandant en second d’Aguto 
a alors contacté le SAG-U à Kiev, « 
demandant d’aider à localiser les docu-
ments classifiés ». Celui-ci s’est tourné 
vers l’officier de sécurité de l’ambassade 
américaine, qui a lui-même contacté le 
chef de la sécurité du train. Ce dernier 
lui aurait appris que les fameux docu-
ments avaient été retrouvés. Le 5 avril, « 
un agent de sécurité ferroviaire, de 
nationalité ukrainienne, remet les docu-
ments classifiés à l’ambassade », peut-
on lire dans ce rapport de 56 pages. 
Heureusement pour les Américains, ces 
cartes avaient été oubliées dans un train 
opéré entre Kiev et Przemysl, en 
Pologne, exclusivement réservé au per-
sonnel de l’ambassade des États-Unis et 
du Pentagone. En annexe, l’inspecteur 
général évoque également « deux 
autres violations de sécurité poten-
tielles », soulignant que le général 
Aguto aurait eu tendance à consulter ou 
évoquer des informations classifiées 
dans des « environnements non sécuri-
sés ». Le rapport mentionne aussi un 
incident lors duquel l’officier aurait « 
giflé » un membre du SAG-U lors d’une 
fête d’anniversaire dans un restaurant. 
Si des violations des règlements sont 
confirmées concernant la perte des 
documents et la consommation d’al-
cool, Aguto s’en tire toutefois à bon 
compte sur les accusations de leader-
ship toxique. Sur ce point, l’inspecteur 
général indique ne pas avoir « corroboré 
» les allégations de « leadership contre-
productif ». Certains témoins décrivent 
l’officier comme « exigeant », « bourreau 
de travail » ou encore « très passionné ». 

R. I.  

Dans la nuit de lundi à 
mardi derniers, l'armée de 

l'Air française a mené 
l'exercice « Poker », 

destiné à entraîner ses « 
forces stratégiques à un 

raid nucléaire ». Une 
manœuvre clé de sa 

dissuasion, qui a impliqué 
une quarantaine 

d’appareils, répétée tous 
les trois mois, et à 

laquelle des journalistes 
ont pu assister. 

 

Q uarante Rafale et Mira-
ge 2000, ainsi que des 
avion-radar Awacs et 

des ravitailleurs A330 MRTT 
ont été mobilisés dans la nuit 
du 16 au 17 mars au-dessus 
d'une partie du territoire fran-
çais afin de mener un raid 
nucléaire fictif. Baptisé « Opé-
ration Poker », cet exercice 
répété quatre fois par an 
depuis la première prise d'aler-
te de la composante nucléaire 
aéroportée en octobre 1964,  
soulignent les médias français,  
évoquant  une manœuvre « 
exceptionnellement ouverte à 
quelques médias ». Au-delà de 

journalistes, l’exercice devrait 
d’ailleurs, à en croire les 
récents propos du président  
Emmanuel Macron, « s’ouvrir 
aux regards d’autres pays 
européens ». Dans un discours 
depuis la base militaire de l’Île 
Longue Emmanuel Macron 
avait présenté le 2 mars  der-
nier, pour rappel son concept 
de « dissuasion avancée », évo-
quant « la dimension euro-
péenne » qu’auraient les inté-

rêts vitaux de la France, il avait 
annoncé des « visites de sites 
stratégiques » et d’« exercices 
conjoints », notamment avec 
une participation allemande « 
dès cette année ». En 
décembre, des médias  locaux  
ont  souligné  que « des res-
ponsables britanniques ont 
déjà pu, pour la première fois, 
assister au précédent Poker ». 
La même source décrit les 
manœuvres, évoquant » le vol 

de Rafale depuis la Bretagne 
jusqu’en Méditerranée, en pas-
sant par les Pyrénées.. et  huit 
chasseurs ont été ravitaillés en 
vol, au petit matin », peut-on 
encore lire, avant qu’ils ne « 
plongent à très basse altitude 
et grande vitesse vers le centre 
de la France pour effectuer un 
tir simulé de missile de plu-
sieurs centaines de kilomètres 
de portée ». « La force adverse 
est constituée de chasseurs et 
de systèmes de défense 
aérienne réels ou simulés par 
des camions qui émettent des 
ondes électromagnétiques 
reproduisant, par exemple, les 
S-400 russes », peut-on encore 
lire concernant cet exercice où 
la navigation GPS, la liaison de 
données entre les appareils 
ainsi que les communications « 
ont été brouillées ». Poker sert, 
à « tester notre capacité à agir 
en mode dégradé en très 
haute intensité », a déclaré le 
général Stéphane Virem, lors 
d’une visioconférence depuis 
son PC d'où il supervisait 
l’exercice, selon les médias 
conviés  à cet exercice  baptisé 
« Poker ».   

R. I.  

D ans une tribune parue ce 17 mars, 
un ancien directeur adjoint du 
quotidien espagnol El Pais a épin-

glé les prises de positions d’Ursula von der 
Leyen, de Kaja Kallas ainsi que de Mark 
Rutte concernant l’attaque américano-
israélienne lancée contre l’Iran, estimant 
que celles-ci ébranlaient la crédibilité des 
institutions bruxelloises. Dans sa tribune, 
Claudi Pérez fustige cette « soumission 
béate » qu’incarne à ses yeux la « politique 
d’apaisement » menée par les Européens 
à l’égard de Donald Trump. Un phénomè-
ne dont l’incarnation la plus aboutie 
demeure, a souligné le journaliste, l’actuel 
secrétaire général de l’OTAN Mark Rutte. 
Rappelons-le, cet ex-Premier ministre 
néerlandais avait justement été choisi 
pour cette position parce qu’il était et 
reste dépeint comme « l’homme qui mur-
mure à l’oreille de Donald Trump ». Depuis 
le retour à la Maison Blanche, l’homme 
politique néerlandais a d’ailleurs mis un 
certain point d’honneur à prendre systé-
matiquement le parti du président améri-
cain, notamment lorsque celui-ci avait 
exigé que « l’OTAN » règle la facture des 
armements américains qui seraient livrés 
à Kiev. Des « flagorneries », à l’endroit de 
Trump, remarquées jusque dans la presse 
française. La présidente de la Commission 
européenne Ursula von der Leyen, le chef 
de la diplomatie Kaja Kallas, ainsi que le 
secrétaire général de l’OTAN Mark Rutte, « 
représentent-ils la pire direction à 
Bruxelles depuis des décennies ? ». « Il est 
fort possible que la réponse soit oui, au 
pire moment qui soit », a estimé Claudi 
Pérez, ancien directeur adjoint du quoti-
dien espagnol El Pais, répondant à sa 
question rhétorique. Celui qui fut égale-
ment correspondant à Bruxelles a renvoyé 
au constat de « piètre qualité », de ce « trio 
», dressé à l’occasion des « négociations 
commerciales » avec Donald Trump. Une 
référence probable à cette séquence de 
juillet 2025 où le haut représentant de la 

Commission européenne pour les affaires 
étrangères, Kaja Kallas, s’était couchée 
face aux menaces du président américain. 
Ce dernier avait exigé que les vingt-sept 
achètent aux �États-Unis 750 milliards de 
dollars d’énergies et investissent dans leur 
économie 600 milliards de dollars, tout en 
acceptant - en prime - une taxation unila-
térale de 15 % de leurs produits entrant 
sur le sol américain. Qu’à cela ne tienne, 
Ursula von der Leyen avait salué « un bon 
accord, un immense accord ». 

 
KAJA KALLAS « OBSÉDÉE » PAR LA 

RUSSIE 
Le journaliste espagnol a quant à lui 

rappelé l’exercice de communication 
auquel Mark Rutte s’est adonné dans les 
médias anglo-saxons après le déclenche-
ment par les États-Unis et l’entité sioniste  
de leur guerre  contre un Etat Souverain, 
l’Iran, et ce alors même que Washington 
menait des pourparlers  avec  Téhéran. 
Apparaissant à la télévision britannique et 
américaine, le secrétaire général de 
l’OTAN avait ainsi affirmé que les pays 
européens apportaient « tout le soutien 
nécessaire » à cette guerre américano-sio-
niste . Aux yeux de Claudi Pérez, Ursula 
von der Leyen a une « crédibilité compa-
rable à celle de Rutte », renvoyant aux 

déclarations du chef de la Commission 
européenne, lors de la conférence annuel-
le des ambassadeurs de l’UE le 9 mars cou-
rant, affirmant que « l'Europe ne peut plus 
être la gardienne de l'ancien ordre mon-
dial, d'un monde qui a disparu et qui ne 
reviendra pas ». Des propos tenus en pré-
sence de Kaja Kallas, qui en prend égale-
ment pour son grade. L’ex-Première 
ministre estonienne est « un poids plume 
» par rapport à Mark Rutte, Ursula von der 
Leyen ou encore son prédécesseur Josep 
Borrell, estime ce journaliste espagnol 
pour qui Bruxelles a diplomatiquement 
faux sur toute la ligne sauf concernant 
l’Ukraine. Pour autant, celle-ci aurait fini 
par être « affectée » par la « propension 
des dirigeants européens à commettre 
des impairs ». L'« obsession » de Kallas « 
pour la Russie influence ses positions sur 
d'autres sujets », observe Pérez. En Euro-
pe, et plus largement en Occident, «  l’Es-
pagne se distingue par une certaine cohé-
rence diplomatique », condamnant, rap-
pelle-t-il  tant les conflits en Ukraine qu’à 
Ghaza ou en Iran. Par ailleurs, si comme 
ses alliés européens Madrid n’avait pas 
reconnu l’indépendance des Républiques 
populaires de Donetsk et de Lougansk, 
elle ne l’a pas non plus fait pour le Kosovo. 

R. I.
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Au total, 96 familles 
productives ont participé aux 
marchés de proximité ouverts 
à Constantine, à l’occasion du 

mois sacré du Ramadhan, a 
indiqué mercredi le directeur 

de l'action social et de la 
solidarité (DASS).  

 

L es marchés de proximité ouverts 
dans plusieurs points de la wilaya de 
Constantine, ont permis à 96 

familles productives d’exposer et de com-
mercialiser leurs produits dans une 
ambiance conviviale et solidaire, a souli-
gné, Abdekader Dehimi. Les familles pro-
ductives concernées ont été installées au 
niveau du centre-ville de Constantine, 
ainsi que dans les marchés de proximité 
ouverts à cette occasion à la circonscrip-
tion administrative Ali Mendjeli et à la 
commune d’El Khroub.  

Les familles participantes ont bénéficié 
dans ce cadre d'espaces dédiés pour pré-
senter leurs productions et rencontrer 
directement les consommateurs, selon le 
même responsable. Les familles impli-
quées dans cette initiative activent princi-
palement dans les domaines de la pâtisse-
rie traditionnelle, de l’agro-alimentaire et 

d’autres activités artisanales liées à la pré-
paration de produits très prisés durant le 
Ramadhan tels que les gâteaux tradition-
nels et divers produits alimentaires, a indi-
qué la même source. Cette initiative vise à 

encourager l’activité des familles produc-
tives et à soutenir l’économie locale, tout 
en offrant aux citoyens des produits 
authentiques à des prix accessibles, a 
ajouté la même source.  

MOSTAGANEM.  DAÏRA DE SIDI 
LAKHDAR   
Des opérations  
de développement 
au profit des 
communes 
D es opérations de développement 

d’une valeur de 382 millions de 
dinars ont été lancées dans différents 
secteurs au profit des communes de la 
daïra de Sidi-Lakhdar (wilaya de Mosta-
ganem), a indiqué, mardi, un communi-
qué des services de la wilaya. La même 
source précise que les communes de 
Sidi Lakhdar, Hadjadj et Benabdelmalek 
Ramdane ont bénéficié, dans le cadre 
de différents programmes de dévelop-
pement, de 27 nouvelles opérations 
pour une enveloppe financière totale de 
382 millions de dinars. Ces projets 
concernent, notamment, les secteurs 
des travaux publics, de l’hydraulique, en 
particulier l’assainissement, ainsi que 
l’urbanisme et l’aménagement urbain, 
souligne-t-on de même source. A cet 
effet, il est prévu la réalisation d’un 
réseau d’assainissement au village El-
Anasria dans la commune de Sidi Lakh-
dar, ainsi que le raccordement du villa-
ge El-Araïbia, dans la même commune, 
au réseau principal d’assainissement. Il 
est également prévu la réhabilitation de 
quatre routes reliant plusieurs villages, 
notamment Ouled-Moussa, El Mekhalif, 
El-Hadj Djilali, Ouled Larbi, Zaouïa Sidi-
M’hamed, Ouled Abdallah et Ouled 
Bouhadja. L’enveloppe financière 
allouée à cette commune dans le cadre 
de ce programme s’élève à 132 millions 
de dinars. La commune voisine de Had-
jadj a, quant à elle, bénéficié de 9 opé-
rations d’un montant de 118 millions de 
dinars, comprenant l’extension du 
réseau d’assainissement au village 
Traba-Sahel l’entretien de quatre routes 
communales, l’ouverture de pistes au 
village Ouled Djeloul, ainsi que l’aména-
gement de quatre quartiers au chef-lieu 
de la commune et leur raccordement au 
réseau d’éclairage public, a fait savoir la 
même source. Concernant la commune 
de Benabdelmalek Ramdane, les ser-
vices de la wilaya ont fait état du lance-
ment de 12 nouvelles opérations de 
développement pour une enveloppe 
financière globale estimés à 132 mil-
lions de dinars.  
 

TIARET.  COMMUNE  
DE AÏN EL-HADID  
Mise en service  
de deux projets 
hydrauliques 

D eux projets hydrauliques visant à 
consolider l'alimentation des habi-

tants en eau potable ont été mis en ser-
vice, récemment, dans la commune de 
Aïn El-Hadid, dans la wilaya de Tiaret, a-
t-on appris auprès du directeur des Res-
sources en eau, El Aïd Aïssani. M. Aïssani 
a précisé que ces deux projets, réalisés 
dans le cadre du programme sectoriel 
de l'année écoulée (2025), concernent la 
réalisation d'un réservoir d'eau, ainsi 
que la rénovation d'une partie du 
réseau d'alimentation en eau potable au 
centre-ville. Le premier projet consiste 
en un réservoir d'une capacité de 1.000 
mètres cubes, équipé et raccordé, en 
quatre mois, à un puits voisin par des 
conduites sur une distance de 300 
mètres, pour une enveloppe financière 
globale de 29,5 millions de dinars, a-t-il 
indiqué, ajoutant que le projet a permis 
d'assurer un approvisionnement conti-
nu et régulier en eau des citoyens. Le 
second projet porte sur la rénovation 
du réseau d'eau potable dans les quar-
tiers du centre-ville sur une longueur de 
1,4 km, avec l'installation de 65 vannes 
de contrôle, ainsi que le raccordement 
de 500 logements au réseau.
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CONSTANTINE. MARCHÉS DE PROXIMITÉ 

Une opportunité pour une centaine 
de familles productives  

COMPLEXE DE LOISIRS À LA CITÉ BOUSSOUF 

400 arbustes d’ornement mis en terre 
U n total de 400 arbustes 

d’ornement, a été mis 
en terre, mardi au 

niveau du complexe de loisirs, 
situé à la cité Boussouf de la 
ville de Constantine, a-t-on 
appris auprès de la conserva-
tion des forêts (CF).  

Organisée en collaboration 
avec la direction de la jeunesse 
et des sports (DJS), l’initiative 
s’inscrit dans le cadre d’un pro-

gramme tracé par les services 
de la conservation des forêts 
pour célébrer la journée inter-
nationale des forêts (21 mars 
de chaque année), a précisé à 
l’APS le chargé d’information 
et de communication de la CF, 
Ali Zegrour.  

Des écoliers de certains éta-
blissements scolaires de la ville 
de Constantine ayant bénéfi-
cié d’actions de sensibilisation 

visant à ancrer la culture de 
préservation de l’environne-
ment ont participé à cette ini-
tiative, a –t-il souligné.  

Le programme de célébra-
tion de cette journée, célébrée 
cette année sous le slogan " 
Les forêts et les économies " , 
a-t-il indiqué, a été lancé 
depuis la mi-février dernier où 
40.000 arbustes, tous types 
confondus, avaient été plantés 

à travers des sites urbains et 
forestiers de la wilaya dont les 
forêts de Draâ naga et d’El 
M’ridj, dans la commune d’El 
Khroub, Chettaba ( Ibn Ziad) et 
El Kentour (Zighoud Youcef). 
Pour rappel, la wilaya de 
Constantine dispose actuelle-
ment d’une superficie forestiè-
re de près de 28 074 hectares, 
soit 12% de son territoire.  

ORAN. CHAMBRE D'AGRICULTURE 

Des sessions de formation pour quatre spécialités 
agricoles 

L a Chambre de l’agriculture de la 
wilaya d’Oran a élaboré, au titre de 
l’année en cours, des programmes 

de formation dans plusieurs spécialités 
agricoles au profit des agriculteurs, de 

leurs enfants, ainsi que des porteurs de 
projets dans le secteur agricole, a-t-on 
appris, mardi, auprès de cette instance 
sise dans la commune de Misserghine. 
Dans ce cadre, des sessions de formation 

ont été programmées dans quatre spécia-
lités principales, à savoir l’apiculture, l’éle-
vage de vaches laitières, l’élevage de 
petits ruminants, ainsi que l’arboriculture 
fruitière et l’aviculture, dans le but de ren-
forcer les capacités des agriculteurs et de 
leurs enfants et de former les jeunes sou-
haitant créer des micro-entreprises dans 
ces domaines, a indiqué à l’APS le secrétai-
re général de la Chambre, Mimoun Fate-
mi. Ces formations, dont le lancement est 
prévu après le mois de Ramadhan, visent à 
développer les compétences des sta-
giaires, en leur permettant d’acquérir de 
nouvelles connaissances favorisant l’exer-
cice de ces activités et l’amélioration de la 
production, tant en quantité qu’en quali-
té. Le même responsable a souligné que 
ces sessions ont été mises en place en 
réponse aux demandes des agriculteurs et 
des porteurs de projets. Par ailleurs, 241 
agriculteurs, fils d’agriculteurs et porteurs 
de projets, dont 17 femmes, ont bénéficié, 
l’année dernière, de formations dans les 
spécialités d’apiculture, d’élevage bovin, 
de petits ruminants, d’aviculture, ainsi que 
de culture des champignons, selon la 
même source. Les bénéficiaires ont suivi 
une formation théorique et pratique, à rai-
son d’une séance hebdomadaire pendant 
un mois, au niveau de la Chambre de 
l’agriculture d’Oran, sous l’encadrement 
d’enseignants spécialisés, a-t-on indiqué.

PUB

«LA PIRE DIRECTION À BRUXELLES DEPUIS DES DÉCENNIES» 

El Pais fustige la «piètre qualité»  
des patrons de l’UE et de l’OTAN

PLUS GRAND PORTE-AVIONS AU MONDE 
Le porte-avions américain Gerald R. Ford 

fragilisé par une série de pannes 
et d’incidents 

L ’ USS Gerald R. Ford, plus grand porte-avions au monde, fait face à plusieurs dys-
fonctionnements après près de neuf mois de déploiement intensif au Moyen-

Orient. Des responsbales et des  médias étrangers évoquent un incendie récent à bord, 
ayant blessé des marins et endommagé des installations, s’ajoute à des problèmes sani-
taires récurrents, notamment des canalisations défaillantes. 

R. I.  
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Les entreprises en 
charge de projets de 

développement à Tizi-
Ouzou sont tenues de 

se conformer aux 
délais contractuels de 

livraison sous peine 
de mesures coercitives 

prévues par la 
réglementation, a 

averti mardi le wali 
Aboubacar Essedik 

Boucetta, rapporte un 
communiqué des 

services de la wilaya.  
 

M.  Boucetta qui a 
présidé une 
réunion consacrée 

au suivi des projets inscrits 
dans le cadre des programmes 
d'appui au développement 
socioéconomique des collecti-
vités locales (ADSEC) et de la 
caisse de solidarité et de 

garantie des collectivités 
locales (CSGCL) a instruit les 
responsables à veiller au res-
pect des délais contractuels de 

livraison des projets et de pro-
céder à des sanctions à l'en-
contre des entreprises 
défaillantes.  

Lors de cette réunion élar-
gie à l'ensemble des respon-
sables de l'exécutif local, il a 
été procédé à l'évaluation de 
l'avancement des opérations 
inscrites au titre de l'année 
écoulée et au lancement de 
celles prévues pour l'année en 
cours. Après présentation d'un 
exposé par le directeur de l'ad-
ministration locale (DAL), M. 
Boucetta a insisté sur l'assai-
nissement de l'ensemble des 
opérations inscrites et la levée 
immédiate des contraintes 
administratives et techniques 
entravant le lancement de cer-
tains projets. Il a également 
mis en avant l'impératif de 
veiller à l'exigence de la quali-
té et au respect des normes 
techniques de réalisation ainsi 
qu'à l'intensification des visites 
de terrain pour le suivi des pro-
jets. 

Par ailleurs, cette réunion a 
été l'occasion d'évaluer l'avan-
cement des projets inscrits au 
profit de certaines communes 
de la wilaya et de prendre des 
mesures visant à les dynami-
ser.

KHENCHELA.  PROJET 
D’AMÉNAGEMENT DE LA MINI-
ZONE DES ACTIVITÉS DE DJELLAL   
Réception "avant 
fin 2026"  
L e projet d’aménagement de la mini-

zone des activités de la commune 
de Djellal dans la wilaya de Khenchela 
sera réceptionné "avant la fin de l’année 
en cours 2026", a-t-on appris mardi 
auprès du directeur de l’urbanisme, de 
l’architecture et de la construction, 
Kamel Alioui. Selon le même respon-
sable, "le lot des travaux d’ouverture de 
routes et de raccordement aux réseaux 
d’assainissement et d’eau potable est en 
voie de parachèvement en attendant le 
lancement durant le second semestre 
de cette année des lots de revêtement 
de la chaussée, d’aménagement des 
trottoirs et de réalisation de l’éclairage 
public par énergie solaire sur une super-
ficie de 10 hectares". L’enveloppe finan-
cière allouée dans le cadre du program-
me complémentaire de développement 
pour ce projet est estimée à 271 millions 
DA, a précisé le même responsable.  

 

M’SILA.  RÉSEAU DE GAZ  
Lancement 
des travaux de 
raccordement  
de 1.640 foyers 
à Magra 

L es travaux ont été lancés mardi dans 
la commune de Magra (Est de M’sila) 

pour le raccordement au réseau de gaz 
naturel de 1.640 foyers. Cette opération 
concerne les cinq agglomérations de 
Wadah, de Hedjel, de Merabaa, d’Oued 
Attia et d’Ouled Ahmed, a précisé le 
chargé de communication de la direc-
tion locale de distribution de l’électricité 
et du gaz, Adel Negaz, en marge du 
coup d’envoi de ces travaux donné par 
le wali, Nedjmeddine Tiar. Une envelop-
pe financière de plus de 244 millions DA 
a été allouée à ce projet qui porte sur la 
réalisation d’un réseau de distribution 
de 114 km divisé en sept lots chacun 
confié à une entreprise différente pour 
en assurer la réception dans le délai de 
six mois, prévu dans le cahier de 
charges, a précisé la même source. 
L’opération s’inscrit dans le cadre des 
efforts de généralisation de la couvertu-
re par le réseau de gaz naturel, l’amélio-
ration des services dans les différentes 
régions et la prise en charge des préoc-
cupations des citoyens, notamment des 
localités reculées, a affirmé M. Negaz. 

 

EL-MEGHAÏER.  COLLECTIVITÉ  
Plusieurs projets en 
concrétisation au 
chef-lieu de wilaya  
U ne série de projets de développe-

ment visant l’amélioration du cadre 
de vie de la population sont en cours de 
réalisation dans la daïra d’El-Meghaïer, 
a-t-on appris mardi des services de la 
wilaya. Parmi ces projets, la réalisation 
de 600 logements publics locatifs (LPL), 
d’un lycée de 1.000 places et d’un collè-
ge (base-6) dans la commune d’El-
Meghaier. Il s’agit aussi de la réalisation 
de 50 LPL dans la commune d’Oum-
Tiour, d’un collège (base-5) et d’un 
réservoir de 1.000 m3 dans la commune 
de Still. Inspectant dans la commune de 
Sidi-Khelil un projet de 60 LPL, le wali 
d’El-Meghaier, Laâradj Nehila, a mis l’ac-
cent sur l’accélération du rythme des 
travaux et le suivi continu de leur réali-
sation, appelant à les livrer dans les 
délais impartis. Il a appelé également à 
réaliser les voies et réseaux divers (eau, 
assainissement, électricité et gaz) et les 
aménagements extérieurs.
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TIZI OUZOU. DÉVELOPPEMENT  

Le Wali avertit les entreprises 
en charge des projets  
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DURANT LA DEUXIÈME DÉCADE DU RAMADHAN  
Plus de 3.200 interventions de contrôle 

des commerces
A u total, 3.242 interventions de 

contrôle ont été effectuées par les 
services de la direction du com-

merce de Tizi-Ouzou durant la deuxième 
décade du mois de Ramadhan, a-t-on 
appris mardi auprès de cette institution.  

Ces opérations de contrôle menées par 
les brigades de contrôle de la qualité, des 
pratiques commerciales et de la répres-
sion de la fraude se sont soldées par l’éta-
blissement de 191 procès-verbaux (PV) de 
poursuites judiciaires contre les contreve-

nants, selon le même bilan. Sur ces 3.242 
interventions, 1.163 ont concerné le 
contrôle de la qualité et de la répression 
de la fraude.  Ces opérations ont abouti au 
constat de 79 infractions et l’établisse-
ment de 79 PV en plus de la proposition 
de fermeture de 9 locaux commerciaux.  

Il a été également procédé à la saisie 
de près d’une tonne de produits d’une 
valeur totale de plus de 698.000 DA, a-t-
on détaillé, soulignant que les infractions 
relevées concernent notamment le défaut 
d’hygiène, la vente de produits impropres 
à la consommation et le non-respect de 

l’obligation de sécurité des produits. 
Concernant les pratiques commerciales, le 
bilan fait état de 2.079 interventions ayant 
permis de relever 112 infractions et un 
nombre équivalent de PV en plus de la fer-
meture de 8 locaux commerciaux.  

A cela s’ajoute la mise en évidence 
d’un défaut de facturation s’élevant à 
302.932 DA.  

Les infractions relevées sont liées, 
entre autres, au défaut d’affichage des 
prix, à l’absence ou expiration de la validi-
té du registre de commerce ou à l’exercice 
d’activités non inscrites, a-t-on indiqué. 

Le  chef de la diplomatie russe est 
revenu sur la visite à Moscou, 

ébruitée par voie de presse, d’un 
conseiller du président français, 

Emmanuel Macron qui aurait 
réclamé une place pour les 

Européens à la table des 
négociations autour du conflit 

ukrainien. Une visite qui « n’a rien 
apporté de nouveau », a indiqué 

Sergueï  Lavrov, ministre des affaires 
étrangères de  Russie, animant  

mardi, une conférence de presse. 
 

I l a indiqué   aux médias  russes et 
étrangers que «lors de ces échanges à 
huis clos, nous n’avons rien entendu 

qui n’ait déjà été dit publiquement par 
Paris » a lancé  le ministre Lavrov  lors de 
cette conférence  de presse tenue après 
ses  discussions avec son homologue 
kenyan Musalia Mudavadi, en visite à Mos-
cou, en réponse à une question sur le rejet 
d’une proposition portée par des diplo-
mates quant à une participation euro-
péenne aux négociations sur l’Ukraine. 
Une proposition faite, pour rappel,  lors 
d’un déplacement à Moscou, début 
février, d’Emmanuel Bonne et de Bertrand 
Buchwalter. L’information avait été ébrui-
tée début février dernier,  par l’hebdoma-
daire français L’Express, qui présentait une 
France qui « tente ainsi de rester dans le 
jeu », concernant le conflit ukrainien, 
lequel est exclusivement sur la table des 
discussions exclusivement entre Moscou 
et Washington. Or, à en croire le Financial 
Times (FT), citant des sources proches du 
dossier, cette requête portée par le 
conseiller diplomatique d’Emmanuel 
Macron « aurait été rejetée sans ambages 
» par son homologue russe Iouri Oucha-
kov. « Lorsque le représentant de la France 
est venu, il n’a apporté aucun signal posi-

tif ». Par conséquent, pour le responsable 
russe, «  il n'y avait vraiment rien de bon à 
entendre », a déclaré au quotidien britan-
nique le porte-parole du Kremlin, Dmitri 
Peskov. « pour Moscou «la France trahit 
l’héritage du général de Gaulle », a-t-il  
déclaré et adopte, en réalité,  a-t-il pour-
suivis «  la même attitude de complaisan-
ce que le régime de Vichy pendant la 
Seconde Guerre mondiale » affirme Mos-
cou. « C’est un problème extrêmement 
grave », a estimé Sergueï Lavrov, évo-
quant le soutien français » à cette Ukraine 
qui peine, depuis des années, à cacher le 
néo-nazisme de ses nationalistes et élé-
ments de ses forces armées. » a-t-il tenu à 
souligner 

 
POUR  MOSCOU « LA  DIPLOMATIE 
FRANÇAISE, UNE PAROLE QUI N’A 

PLUS DE VALEUR »   
« Soit dit en passant, ce sont les Fran-

çais eux-mêmes qui ont proposé et 
demandé cette rencontre, en souhaitant 
qu’elle reste confidentielle » a affirmé 

Lavrov, mais au final, poursuit-il «  comme 
vous le comprenez, ce sont eux-mêmes 
qui ont fait fuiter cette information », a 
taclé le chef de la diplomatie russe. Depuis 
l’éclatement du conflit en Ukraine, » la 
France a pris fait et cause pour Kiev, lui 
fournissant notamment plusieurs mil-
liards d’euros d’aide militaire, dont des 
missiles SCALP utilisés pour frapper le ter-
ritoire russe, tout en répétant ne pas être 
cobelligérante ». Le président français 
s’est par ailleurs illustré, ces deux der-
nières années de conflit, en brandissant, 
pour rappel, à plusieurs reprises un pos-
sible envoi de troupes occidentales en 
Ukraine. Avant même février 2022, les 
accords de Minsk, dont la France fut l’un 
des garants, n’auraient — à en croire les 
déclarations de l’ex-chancelière alleman-
de Angela Merkel confirmées par l’ancien 
président français François Hollande — 
«servi qu’à donner du temps à Kiev pour 
se renforcer militairement » avait déclaré 
Angela Merkel.  

R. I.

SUR LA VISITE SÉCRÈTE DU CONSEILLER D’EMMANUEL MACRON À MOSCOU 

« Elle n’a rien apporté 
de nouveau » affirme  Lavrov 

DEPUIS LE DÉBUT DE LA GUERRE 
AMÉRICANO SIONISTE 

Araghchi assure ne 
pas avoir eu de 

contact avec Steve 
Witkoff depuis le 

début de l’opération 
américaine 

L e ministre iranien des Affaires étran-
gères, Abbas Araghchi, a déclaré sur 

son compte  X que son dernier contact 
avec l’envoyé spécial du président amé-
ricain, Steve Witkoff,  remontait « à avant 
le début de  la nouvelle attaque militaire 
illégale contre l’Iran » par les forces amé-
ricaines.  Pour le MAE Iranien  Araghchi, « 
toute affirmation contraire viserait uni-
quement à tromper les traders pétroliers 
et l’opinion publique’, soulignant « la  
méfiance de Téhéran  envers les initia-
tives diplomatiques américaines » dans 
le contexte actuel de la guerre que 
Washington mène  avec l’entité sioniste 
contre un Etat souverain en violation du 
droit international. 

R. I. 
 

CONFRONTÉ À UNE GUERRE 
D’USURE  IMPOSÉE PAR L’IRAN 

Des militaires 
américains 

présentent à Trump 
des options pour 
sortir du conflit    

D es responsables du Pentagone ont 
soumis au président Donald Trump 

plusieurs scénarios permettant de 
mettre fin au conflit avec l’Iran. Les avis 
au sein de l’administration américaine 
restent partagés. Les partisans d’une sor-
tie du conflit expriment leur inquiétude 
face à l’instabilité économique mondiale 
engendrée depuis le début des opéra-
tions militaires, ainsi qu’à la hausse des 
prix du pétrole. Les propositions de fin 
de conflit prennent ainsi de l’importance 
alors que les États-Unis cherchent  en 
depuis 19 jours de guerre américano-sio-
niste, contre Téhéran à limiter en vain,  
l’impact économique   et ses pertes mili-
taires  en raison de la riposte iranienne 
par l’envoi sans interruption, à  ce jour, 
de missiles contre  les bases de l’armée  
des Etats Unis dans la région ainsi que le 
contrôle du passage maritime d’Ormuz. 

 
 « TÉHÉRAN ÉTAIT PRÊTE À MENER 

DES OPÉRATIONS MILITAIRES AUSSI 
LONGTEMPS QUE NÉCESSAIRE» 
Un haut responsable du ministère ira-

nien des Affaires étrangères a affirmé 
que Téhéran était prêt à mener des opé-
rations militaires « aussi longtemps que 
nécessaire » et n’envisageait pas pour 
l’instant de solution diplomatique au 
conflit régional. Le représentant a insisté 
sur le fait que le gouvernement iranien » 
ne concentre actuellement pas ses 
efforts sur la négociation ou le dialogue 
», soulignant « la détermination de Téhé-
ran à poursuivre ses objectifs militaires 
sans limite de durée contre la guerre 
américano-sioniste. 

 
L’AMBASSADEUR D'IRAN EN RUSSIE 
PLAIDE POUR UNE ARCHITECTURE 

DE SÉCURITÉ SANS L’OCCIDENT 
L’ambassadeur d’Iran en Russie, 

Kazem Jalali, estime que la future archi-
tecture de sécurité au Moyen-Orient 
devrait être construite sans la participa-
tion des pays occidentaux, jugeant que 
la Russie pourrait y jouer un rôle. Dans 
un entretien, il souligne que les pays de 
la région doivent eux-mêmes garantir 
leur sécurité. Le diplomate met en garde 
contre l’envoi de navires militaires occi-
dentaux dans le détroit d’Ormuz, esti-
mant qu’une telle présence ne ferait 
qu’accroître les tensions.   R. I. 

L es versements directs de 
l'USAID à Kiev n'ont pas 
fait l'objet d'un contrôle 

adéquat, a déclaré le bureau 
de l'inspecteur général aux 
parlementaires. « Les États-
Unis ont versé 26 milliards de 
dollars d'aide à l'Ukraine sans 
contrôle suffisant de l'utilisa-
tion de ces fonds », a déclaré 
un auditeur gouvernemental 
aux législateurs américains. 
Les lacunes d'un programme 
géré par l'Agence américaine 
pour le développement inter-
national (USAID), aujourd'hui 
dissoute, » ont été mises en 
lumière par le bureau de l'ins-
pecteur général, qui en assure 
la supervision ». Les entre-
prises sous contrat avec 
l'agence pour contrôler l'aide « 
n'ont pas fourni les rapports 
requis dans les délais impartis, 
voire pas du tout », a déclaré 
l'inspecteur général adjoint 
Adam Kaplan devant la sous-
commission de la Chambre 
des représentants chargée de 
la surveillance et du renseigne-
ment, le 17 mars. « La réduc-
tion des risques requiert bien 
plus que l'annonce de contrats 
de contrôle coûteux », a-t-il 
martelé. Adam Kaplan faisait 
référence aux fonds versés au 

gouvernement ukrainien par 
le biais d'un fonds fiduciaire de 
la Banque mondiale, destiné à 
compenser les pertes de pres-
tations sociales pour les per-
sonnes déplacées par le 
conflit. Un audit publié au 
début du mois par le bureau 
de l'inspecteur général de 
l'USAID a révélé que, dans cer-
tains cas, Washington avait 
remboursé des paiements 
effectués en double ou versé 
des paiements à des citoyens 
ukrainiens résidant dans 
d'autres pays qui n'y étaient 
pas éligibles. Les cabinets 
d'audit internationaux Deloitte 
et KPMG avaient été mandatés 

par le gouvernement améri-
cain pour assurer une supervi-
sion supplémentaire, mais 
l'enquête a révélé qu'aucun 
des deux n'avait rempli ses 
obligations. Le Département 
d'État a repris les responsabili-
tés de l'USAID en juillet 2025, 
suite à la décision de l'adminis-
tration Trump de fermer 
l'agence.  
 

SCANDALES DE 
CORRUPTION À KIEV 

Depuis novembre, Kiev est 
secouée par une série de scan-
dales de corruption impli-
quant de hauts responsables 
gouvernementaux et des 

proches de Volodymyr Zelens-
ky.  L'homme d'affaires Timour 
Minditch a fui le pays quelques 
heures avant d'être inculpé par 
des agences anticorruption 
soutenues par l'Occident pour 
avoir orchestré un système de 
pots-de-vin de plusieurs mil-
lions de dollars dans le secteur 
de l'énergie. L'enquête pénale 
pourrait contribuer à une crise 
parlementaire persistante, 
avec des députés refusant sys-
tématiquement de voter les 
réformes exigées par l'UE et les 
bailleurs de fonds internatio-
naux. 

R. I.

SUR LE CONTRÔLE DES 26 MILLIARDS DE DOLLARS D’AIDE À L’UKRAINE 
Un audit américain pointe des failles   

et des rapports non fournis 

L ’Agence nationale 
d’appui et de déve-
loppement de l’en-

trepreneuriat, a organisé à 
travers son antenne locale 
de Tissemsilt, plus de 40 
sessions de formation au 
cours de l’année 2025 au 
profit des jeunes de la 
wilaya souhaitant créer 
leur entreprise, a-t-on 
appris, mardi, auprès de 
son directeur, Fayçal Bel-
hachemi. M. Belhachemi a 
précisé que l’antenne loca-
le a assuré, durant l’année 
écoulée, plus de 40 forma-
tions ayant bénéficié à 
plus de 740 jeunes, 
hommes et femmes, issus 
des universités et des éta-
blissements de la forma-
tion professionnelle de la 
wilaya, indiquant que ces 
formations visent à déve-
lopper leurs compétences 
entrepreneuriales et à les 
accompagner dans la créa-
tion et la gestion de micro-
entreprises. Il a ajouté que 

ces sessions ont été enca-
drées par des cadres de 
l’agence, ainsi que par des 
formateurs issus de sec-
teurs partenaires, notam-
ment l’université et la for-
mation professionnelle. M. 
Belhachemi a souligné que 
la formation constitue une 
condition essentielle pour 
la création d’une micro-
entreprise dans le cadre du 
dispositif de l’agence, ainsi 
que pour bénéficier des 
formules de financement 
proposées aux partici-
pants.  

Le responsable a égale-
ment indiqué que parmi 
les bénéficiaires de ces for-
mations figurent 11 jeunes 
actuellement activant au 
sein de micro-entreprises 
et souhaitant développer 
leurs activités, ce qui 
contribuerait à renforcer 
les opportunités d’emploi 
pour les jeunes de la 
wilaya et à soutenir le 
développement écono-

mique aux niveaux local et 
national. Dans un autre 
contexte, il a fait savoir que 
l’antenne locale, dans le 
cadre de ses efforts visant 
à promouvoir la culture 
entrepreneuriale chez les 
jeunes, a organisé durant 
la même période près de 
60 activités à travers les 22 
communes de la wilaya. 
Ces activités étaient ini-
tiées sous la forme de jour-
nées d’information et de 
portes ouvertes, dans le 
but de toucher un maxi-
mum de jeunes et de les 
sensibiliser aux opportuni-
tés de création de micro-
entreprises grâce aux dis-
positifs de formation et de 
financement offerts par 
l’agence. Par ailleurs, 
l’agence a participé, 
durant la même période, à 
environ 30 manifestations 
diverses, incluant des 
expositions, des salons, 
des journées d’étude et 
des rencontres.

TISSEMSILT. ENTREPRENEURIAT  
Plus de 40 sessions de formation  

au profit des jeunes 

Ph
 : 

D
R

JIJEL.  SANTÉ   
Dix polycliniques 
prochainement 
réhabilitées 
D es travaux de réhabilitation de dix 

(10) polycliniques seront 
prochainement lancés dans la wilaya de 
Jijel, ont fait savoir, mardi, les services de 
la wilaya. "Dans le cadre de 
l'amélioration des infrastructures de 
santé des différentes communes de la 
wilaya, et de la garantie d’un bon accueil 
des patients, des travaux de 
réhabilitation seront bientôt engagés 
dans 10 polycliniques", a précisé la 
même source. Les services de la wilaya 
ont ajouté que les polycliniques 
concernées sont situées dans les 
communes d'Ouled Yahia Khedrouche, 
d’Emir-Abdelkader, de Taher, de Boucif 
Ouled Askar, de Djimla, de Sidi Maarouf, 
d’Ouled Rabah, de Djemaâ Beni Habibi, 
de Sidi Abdelaziz et de Chekfa. 
L’opération de réhabilitation, inscrite 
dans le cadre d’un programme global de 
réhabilitation des infrastructures de 
santé de la wilaya de Jijel, concerne 
également des salles de soins, d’autres 
polycliniques et des services médicaux 
dans différents hôpitaux, a encore 
indiqué la même source, rappelant qu'en 
2025, pas moins de 39 salles de soins 
avaient été réhabilitées moyennant un 
investissement public de plus de 73 
millions de dinars. 

ENVOI  DE NAVIRES MILITAIRES DANS LE DÉTROIT D’ORMUZ, 
Rome s’oppose à  toute extension des 

missions navale d’ Aspides 

L a Première ministre italienne Giorgia Meloni estime que le déploiement de navires mili-
taires dans le détroit d’Ormuz, à l’appel du président américain Donald Trump, constitue-
rait un « pas vers la participation » au conflit avec l’Iran. Interrogée sur la mission navale 

européenne Aspides, elle a précisé que  «  le renforcement de cette opération restait possible 
dans la mer Rouge, mais que la situation dans le détroit d’Ormuz restait beaucoup plus complexe 
». Les responsables italiens mettent en garde contre toute extension des missions navales euro-
péennes, rappelant que » l’implication directe dans la zone irait de facto vers une entrée en 
conflit ». Cette position fait écho aux discussions au sein de l’Union européenne, où certaines pro-
positions de modifier le mandat de la mission Aspides pour l’étendre au détroit d’Ormuz ont été 
examinées mais finalement écartées.     R. I. 
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Le football africain pensait 
avoir sacré son roi sur la 
pelouse. Deux mois plus 

tard, la Confédération 
africaine de football a 

rappelé une vérité 
désormais implacable : le 

vrai match se joue ailleurs. 
Dans les bureaux, les 

règlements et, visiblement, 
dans le temps long des 

décisions tardives. 
 

L e 18 janvier 2025, le 
Sénégal remportait la 
finale de la Coupe 

d’Afrique des nations face au 
Maroc après prolongation. Une 
victoire au mérite, au terme 
d’un match tendu, indécis, et 
finalement tranché par l’effica-
cité sénégalaise. Les images 
étaient claires : trophée soule-
vé, médailles distribuées, célé-
brations lancées. Le football, 
dans sa version la plus simple, 
avait parlé. Mais à la CAF, on 
aime visiblement les scénarios 
à rebondissements. Deux mois 
plus tard, l’instance a décidé 
d’invalider ce résultat pour 
attribuer la victoire au Maroc 
sur tapis vert (3-0). Une déci-
sion spectaculaire, presque 
audacieuse, qui repose sur une 
lecture très particulière du 
règlement. Les Sénégalais, cou-
pables d’avoir quitté temporai-
rement la pelouse pour protes-
ter contre une décision arbitra-
le, sont désormais considérés 
comme ayant abandonné le 
match. Peu importe qu’ils 
soient revenus. Peu importe 
que la rencontre ait repris. Peu 
importe, surtout, qu’elle soit 
allée à son terme. Car c’est bien 
là que le bât blesse. Dans n’im-
porte quelle logique sportive, 
un abandon met fin à un 
match. Ici, non seulement la 
rencontre a repris, mais elle a 
été menée à son terme, avec 
prolongation à la clé. Pourtant, 
la CAF choisit d’effacer cette 
réalité pour lui substituer une 
version réglementaire plus 
commode. Une sorte de réécri-
ture du réel, où le terrain 
devient secondaire. La justifica-
tion repose sur les articles 82 et 

84 du règlement de la CAN. Des 
articles connus, publics, et 
théoriquement appliqués de 
manière uniforme. Mais dans ce 
cas précis, leur interprétation 
soulève de nombreuses ques-
tions. Pourquoi ces textes 
n’ont-ils pas été appliqués 
immédiatement après les faits ? 
Pourquoi un premier verdict 
avait-il validé la victoire du 
Sénégal avant d’être renversé ? 
Et surtout, pourquoi attendre 
deux mois pour trancher une 
affaire aussi claire, si elle l’était 
vraiment ? 

Du côté sénégalais, la 
réponse est sans détour : il 
s’agit d’une « mascarade ». La 
fédération rappelle que le Code 
disciplinaire de la CAF, censé 
primer sur le règlement de la 
compétition, prévoit des sanc-
tions bien moins lourdes pour 
ce type d’incident. En d’autres 
termes, quitter brièvement la 
pelouse sans autorisation ne 
constitue pas nécessairement 
un abandon, surtout lorsque le 
match reprend. Mais visible-
ment, dans cette affaire, cer-
tains textes ont été jugés plus 
utiles que d’autres. 

 
LE RÈGLEMENT À 

GÉOMÉTRIE VARIABLE 
Cette affaire donne surtout 

l’impression d’un règlement à 
géométrie variable. Les textes 
existent, mais leur interpréta-
tion semble dépendre du 
contexte, voire des intérêts en 

jeu. Une situation qui fragilise 
profondément la crédibilité de 
la CAF. Car si les règles ne sont 
pas appliquées de manière 
cohérente, alors elles cessent 
d’être des repères pour devenir 
des outils. Les critiques n’ont 
d’ailleurs pas tardé. Claude Le 
Roy a évoqué des « magouilles 
», dénonçant une décision « 
pitoyable ». Des propos tran-
chants, mais qui trouvent un 
écho dans une opinion 
publique de plus en plus scep-
tique. Car ce n’est pas seule-
ment une finale qui est remise 
en cause, mais l’ensemble du 
système qui l’entoure. 

La gouvernance de la CAF, 
sous la présidence de Patrice 
Motsepe, se retrouve une nou-
velle fois sous le feu des cri-
tiques. Manque de transparen-
ce, décisions tardives, incohé-
rences juridiques : les 
reproches s’accumulent. Et 
dans ce contexte, l’ombre de 
Gianni Infantino n’est jamais 
très loin. L’influence supposée 
du président de la FIFA dans les 
affaires africaines alimente les 
soupçons d’ingérence, renfor-
çant l’idée d’un football sous 
influence. Quant au Maroc, il se 
retrouve dans une position 
pour le moins paradoxale. Offi-
ciellement, la démarche est 
irréprochable : faire valoir ses 
droits en s’appuyant sur le 
règlement. Mais dans les faits, 
ce titre acquis en dehors du ter-
rain reste difficile à défendre 

sur le plan symbolique. Un 
sacre validé juridiquement, 
mais contesté sportivement. 
Une victoire sans but, sans 
domination, sans moment 
décisif. Bref, un trophée sans 
histoire… ou plutôt avec une 
histoire dont personne ne sort 
vraiment grandi. Pour le Séné-
gal, la situation est encore plus 
frustrante. Les joueurs ont 
gagné sur le terrain, mais per-
dent dans les bureaux. Leur 
performance est effacée, leur 
titre confisqué, leur victoire 
transformée en défaite admi-
nistrative. Un scénario qui rap-
pelle que, dans certaines confi-
gurations, le football ne se joue 
pas uniquement avec un bal-
lon. 

Sur le plan sportif, les consé-
quences sont lourdes. Cette 
décision crée un précédent 
dangereux. Si un match termi-
né peut être requalifié a poste-
riori pour un incident temporai-
re, alors aucune rencontre n’est 
à l’abri. Le terrain perd sa sou-
veraineté, remplacé par une 
logique juridique incertaine. 
Une dérive qui pourrait, à 
terme, fragiliser l’ensemble des 
compétitions africaines. La 
suite de l’affaire se jouera 
devant le Tribunal arbitral du 
sport. Le Sénégal a déjà annon-
cé son intention de saisir cette 
juridiction, espérant faire valoir 
ses droits. Une bataille juri-
dique s’annonce, avec ses 
délais, ses procédures, et son 
lot d’incertitudes. Mais au-delà 
du verdict final, une chose est 
déjà acquise : l’image de la CAN 
2025 est durablement ternie. 
Car ce feuilleton dépasse large-
ment le cadre d’une simple 
finale. Il révèle les failles d’un 
système, les limites d’une gou-
vernance, et les dangers d’une 
justice sportive perçue comme 
incohérente. Le football afri-
cain, riche de son talent et de sa 
passion, mérite mieux que ce 
spectacle. 

À défaut de maîtriser ses 
règlements, la CAF semble 
avoir trouvé une nouvelle spé-
cialité : réécrire les résultats 
après coup. Reste à savoir si, un 
jour, le terrain redeviendra la 
seule vérité. 

Mohamed Amine Toumiat

La CAF au cœur d’un scandale 
sans précédent

D ans ce qui s’apparente déjà à l’un 
des plus grands scandales de l’his-
toire récente du football africain, la 

Commission d’appel de la Confédération 
africaine de football a tranché : la sélection 
du Sénégal est officiellement déclarée per-
dante par forfait lors de la finale de la CAN 
2025, offrant ainsi une victoire sur tapis vert 
(3-0) au Maroc. Une décision lourde de 
conséquences, qui suscite une vague d’in-
dignation et soulève de sérieuses interro-
gations sur la gouvernance du football 
continental. Au cœur de la polémique, un 
enchaînement d’événements jugé pour le 
moins incohérent. De nombreux observa-
teurs s’interrogent : pourquoi ne pas avoir 
permis la reprise du match, notamment 
après le retour des joueurs marocains sur la 
pelouse ? Sur quelle base la décision de for-
fait a-t-elle été prise, alors que les condi-
tions semblaient réunies pour poursuivre la 
rencontre ? Plus troublant encore, la com-
munication initiale de la CAF. L’instance 
avait, dans un premier temps, adressé ses 
félicitations à l’arbitre congolais Jean-
Jacques Ndala à l’issue de la rencontre, ce 

qui semblait valider implicitement le 
déroulement du match. Ce contraste entre 
les faits observés et la décision finale ali-
mente le soupçon d’un revirement opaque. 

 
UNE CRISE DE CONFIANCE AU 

SOMMET 
Au-delà de l’incident lui-même, c’est 

toute la crédibilité de la CAF qui est aujour-
d’hui mise à rude épreuve. L’institution diri-
gée par Patrice Motsepe est accusée par 
certains d’opacité et de manque de cohé-
rence dans ses décisions disciplinaires. 

Dans les coulisses, le nom de Fouzi Lek-
jaa revient avec insistance. Président de la 
Fédération royale marocaine de football et 
figure influente au sein des instances afri-
caines, il est perçu par certains critiques 
comme un acteur clé dans l’équilibre des 
pouvoirs actuels. Sans preuve formelle, ces 
accusations traduisent néanmoins un cli-
mat de défiance grandissant. 

 
UNE ONDE DE CHOC CONTINENTALE 

Au Sénégal, la décision est vécue 
comme une véritable injustice. Reste à 

savoir si les autorités sportives du pays 
engageront des recours supplémentaires 
ou choisiront une stratégie plus diploma-
tique face à la CAF. 

Plus largement, cette affaire pose une 
question essentielle : les autres nations 
africaines accepteront-elles un précédent 
qui pourrait, demain, les concerner ? Le 
risque est réel de voir s’installer un senti-
ment de partialité, voire d’arbitraire, dans 
la gestion des compétitions. 

Quelles que soient les suites de cette 
affaire, une certitude s’impose : cet épiso-
de laissera une trace durable dans l’histoi-
re de la Coupe d’Afrique des Nations. À 
l’heure où le football africain cherche à 
renforcer son image et son attractivité à 
l’échelle mondiale, cette crise tombe au 
pire moment. 

Faute de transparence et d’explications 
claires, la décision de la CAF apparaît 
aujourd’hui comme une faute de gouver-
nance majeure. Et pour beaucoup, elle 
restera comme une tâche difficile à effa-
cer. 

Hakim S.
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UNE CAN 2025 REVISITÉE 

Un champion de bureau



L’ancien latéral gauche 
international algérien 
Faouzi Ghoulam est 

récemment sorti de sa 
réserve dans un 

entretien accordé à 
Fanpage, livrant un 

témoignage sincère sur 
plusieurs moments 
marquants de sa 

carrière. Au-delà de 
son absence lors de la 

CAN 2019, remportée 
par l’Algérie, c’est 

surtout un aspect 
rarement évoqué qui a 

retenu l’attention : 
l’impact de son choix 

international sur sa 
valeur marchande. 

 

F ormé à L'AS Saint-
Étienne et révélé au 
plus haut niveau 

sous les couleurs de SSC 
Napoli, Ghoulam faisait 
partie des latéraux les plus 
prometteurs en Europe à 
son apogée. Pourtant, mal-
gré son talent et ses perfor-
mances, il estime que son 
choix de représenter l’Al-
gérie a influencé sa percep-
tion sur le marché des 
transferts. 

« J’ai payé le prix de 
mon choix pour l’équipe 
nationale algérienne. La 
valeur marchande n’est pas 
la même quand on ne 
représente pas une sélec-
tion européenne », a-t-il 
confié avec franchise. 

Dans un football mon-
dialisé où les critères éco-
nomiques pèsent lourd, 
évoluer sous le maillot 
d’une grande sélection 
européenne peut offrir une 
exposition médiatique plus 
importante, et donc une 

valorisation accrue. Les 
compétitions comme l’Eu-
ro, très suivies par les recru-
teurs et les investisseurs, 
constituent souvent une 
vitrine privilégiée pour les 
joueurs. 

À l’inverse, même si la 
Coupe d’Afrique des 
nations gagne en visibilité, 
elle reste parfois sous-éva-
luée dans certaines 
sphères du football inter-
national. Un constat que 
Ghoulam semble avoir 
vécu personnellement, 
malgré ses performances 
solides en Serie A et en 
compétitions euro-
péennes. 

 
LE CŒUR AVANT LE 

BUSINESS 
Malgré cette réalité, 

Ghoulam ne nourrit aucun 
regret. Son choix pour les 
Fennecs a toujours été 
guidé par la conviction et 
l’attachement à ses racines. 

« Mon cœur était clair. Je 
suis fier d’avoir choisi mon 
pays », a-t-il affirmé. 

Un discours qui contras-
te avec certaines trajec-
toires de joueurs binatio-
naux tiraillés entre oppor-
tunité sportive et attache-
ment identitaire. Pour 
Ghoulam, la dimension 
affective a primé sur toute 
considération de carrière 
ou de marketing person-
nel. 

L’autre point fort de son 
témoignage concerne son 
absence lors de la Coupe 
d'Afrique des nations 2019, 
remportée par l’Algérie. 
Alors que certains avaient 
évoqué des choix tech-
niques ou des désaccords, 
le joueur a tenu à clarifier la 
situation. 

« Je n’étais pas à 100 % 
physiquement. Je ne vou-
lais pas prendre la place 
d’un joueur plus prêt que 
moi. C’était une décision 

honnête », a-t-il expliqué. 
Un choix qui illustre une 

certaine éthique profes-
sionnelle, privilégiant l’in-
térêt collectif à une partici-
pation symbolique à une 
compétition majeure. 

Il serait toutefois réduc-
teur de limiter la trajectoire 
de Ghoulam à cette seule 
dimension. Sa carrière a 
également été marquée 
par de graves blessures, 
notamment au genou, qui 
ont freiné son ascension au 
moment où il figurait 
parmi les meilleurs à son 
poste en Europe. 

Malgré ces obstacles, il 
reste une figure respectée, 
aussi bien pour son niveau 
de jeu que pour ses prises 
de position sincères. 
Aujourd’hui éloigné des 
terrains de haut niveau, il 
continue de suivre avec 
passion les performances 
des Verts. 

Hakim S.
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COUPE DE LA CONFÉDÉRATION 
AFRICAINE  

L’USM Alger vise 
une septième 

demi-finale 
continentale 

L ’ USM Alger s’apprête à vivre une soirée 
décisive dans son parcours continen-

tal. Dimanche prochain à 20h00, au stade du 
5-Juillet, les Rouge et Noir accueilleront les 
Congolais de Maniema Union dans le cadre 
du quart de finale retour de la Coupe de la 
Confédération africaine. Battus à l’aller (2-1), 
les Algérois n’ont désormais plus le choix : il 
faudra renverser la vapeur pour espérer 
poursuivre l’aventure. 

Dans une enceinte qui s’annonce 
bouillante, les Usmistes comptent sur le sou-
tien indéfectible de leur public pour réaliser 
une « remontada » qui leur ouvrirait les 
portes du dernier carré. Une qualification qui 
ne serait pas anodine, loin de là. Elle viendrait 
confirmer, une fois de plus, la régularité 
impressionnante du club de Soustara sur la 
scène africaine. 

En effet, si l’USMA parvient à se qualifier, 
elle disputera sa septième demi-finale d’une 
compétition africaine depuis le début du 
XXIe siècle. Un chiffre révélateur de la stature 
du club à l’échelle continentale. Dans le 
détail, les Rouge et Noir ont atteint ce stade 
à trois reprises en Ligue des champions afri-
caine (2003, 2015 et 2017), une compétition 
où ils ont souvent rivalisé avec les plus 
grandes écuries du continent. 

À cela s’ajoutent deux présences récentes 
en demi-finales de la Coupe de la Confédéra-
tion (2023 et 2024), preuve que le club a su 
se réinventer et rester compétitif malgré les 
mutations du football africain. Sans oublier la 
demi-finale de la Coupe des Coupes africaine 
en 2002, une compétition aujourd’hui dispa-
rue mais qui faisait, à l’époque, partie des 
rendez-vous majeurs du calendrier continen-
tal. 

Cette régularité ne doit rien au hasard. 
Elle est le fruit d’un travail de fond, d’une cul-
ture de la compétition et d’une capacité à se 
transcender dans les grands rendez-vous. 
Mais dimanche, il faudra plus que des statis-
tiques et des souvenirs pour venir à bout 
d’une équipe congolaise qui a déjà prouvé sa 
solidité à l’aller. Sur le plan purement sportif, 
la mission s’annonce délicate mais loin d’être 
impossible. Avec un seul but de retard, l’US-
MA garde toutes ses chances, à condition de 
faire preuve d’efficacité offensive et de solidi-
té défensive. Le moindre relâchement pour-
rait coûter cher face à un adversaire capable 
de se projeter rapidement en contre. L’ap-
proche tactique sera donc déterminante. Les 
Algérois devront trouver le juste équilibre 
entre attaque et prudence, éviter la précipi-
tation tout en maintenant une pression 
constante sur la défense adverse. Le rôle des 
cadres sera crucial pour gérer les temps forts 
et les moments de doute. 

Mais au-delà de l’aspect sportif, cette ren-
contre revêt également une importance éco-
nomique majeure. La Confédération africai-
ne de football a revu à la hausse les primes 
de la compétition, et le futur vainqueur de la 
Coupe de la Confédération empochera la 
somme conséquente de 4 millions de dol-
lars. Un montant significatif qui pourrait 
avoir un impact considérable sur les finances 
du club. Dans un contexte où les clubs afri-
cains cherchent à se structurer et à gagner 
en stabilité, cette manne financière repré-
sente une opportunité stratégique. Pour 
l’USMA, aller au bout de la compétition ne 
serait pas seulement synonyme de gloire, 
mais aussi d’un levier de développement 
important. Cette double dimension — spor-
tive et financière — confère à ce quart de 
finale retour une saveur particulière. Chaque 
action, chaque décision, chaque détail pour-
rait peser lourd dans la balance. L’enjeu est 
donc immense pour les Rouge et Noir. Entre 
l’histoire à écrire, la pression du résultat et les 
perspectives qu’offre une qualification, tous 
les ingrédients sont réunis pour une grande 
soirée de football. Dimanche, au stade du 5-
Juillet, l’USM Alger jouera bien plus qu’un 
match : elle jouera une partie de son avenir 
continental. 

Hakim S. 

Mené et longtemps 
bousculé, le MC Alger a 
trouvé les ressources pour 

renverser l’USM 
Khenchela dans les 

dernières minutes (2-1). 
Une victoire arrachée au 

mental, portée par des 
défenseurs décisifs et un 

coaching gagnant. 
 

L e Mouloudia a signé l’essentiel : 
une victoire précieuse qui lui 
permet de consolider sa place de 

leader avec 46 points. Mais au-delà du 
résultat, c’est le scénario qui marque 
les esprits. Longtemps menés, les Algé-
rois ont dû attendre les dernières 
minutes pour faire la différence face à 
une équipe de l’USMK solide et bien 
organisée. Un succès qui en dit long 
sur le caractère du « Doyen ». Dès l’en-
tame, la rencontre s’annonce engagée. 
Le MCA tente d’imposer son rythme, 
mais se heurte à un bloc compact. À la 
17e minute, Ramdane doit s’employer 
pour détourner une tentative dange-
reuse de Matouti. Deux minutes plus 
tard, Naidji passe tout près d’ouvrir le 
score, mais sa tête heurte le poteau. Le 
Mouloudia pousse, sans parvenir à 
concrétiser. Et comme souvent dans ce 
genre de match, le réalisme fait la diffé-
rence. Juste avant la pause, Islam Bakir 

surgit et transforme un coup franc 
somptueux qui termine sa course dans 
la lucarne (45e+2). Un geste de grande 
classe qui assomme les locaux. Le MCA 
rentre aux vestiaires mené, malgré une 
domination relative dans le jeu. Au 
retour des vestiaires, le scénario reste 
inchangé. Le Mouloudia attaque, mais 
l’USMK résiste. Le gardien Litim multi-
plie les arrêts et repousse toutes les 
tentatives. À la 49e minute, Ferhat croit 
égaliser, mais la VAR annule le but 
pour une sortie de balle préalable. Le 

doute s’installe dans les tribunes, tan-
dis que le temps file. 

 
LES DÉFENSEURS EN SAUVEURS 
Il faut attendre les dernières 

minutes pour voir le match basculer. 
L’entrée de Benhaoua change tout. 
Plus percutant, plus direct, il dynamise 
le couloir gauche et met enfin en diffi-
culté la défense adverse. À la 87e 
minute, sur un corner parfaitement 
frappé, Menezla s’élève plus haut que 
tout le monde et égalise de la tête. Le 

stade explose, le MCA revient à hau-
teur. Mais le Mouloudia ne s’arrête pas 
là. Deux minutes plus tard, Benhaoua 
provoque encore sur son côté et 
centre dans la surface. Le ballon 
touche la main d’un défenseur de 
l’USMK. L’arbitre n’hésite pas et 
désigne le point de penalty. Ghezala 
prend ses responsabilités et transfor-
me la sentence dans le temps addition-
nel (90e+7). En quelques minutes, le 
MCA renverse totalement la rencontre. 
Ce succès porte la marque des défen-
seurs. Menezla, buteur égalisateur, et 
Ghezala, capitaine décisif, ont endossé 
le rôle de sauveurs. Une illustration 
parfaite de la force collective du Mou-
loudia, capable de trouver des solu-
tions même dans les moments les plus 
compliqués. Cette victoire est aussi 
celle du banc. L’entrée de Benhaoua a 
été déterminante. Par son activité et 
ses prises d’initiative, il a changé le 
rythme du match et offert deux actions 
décisives. Un coaching payant pour 
Khaled Ben Yahia, dont le retour sur le 
banc du MCA débute de la meilleure 
des manières. Au classement, le Mou-
loudia conforte sa première place et 
prend une option sérieuse sur le titre. 
Derrière, la concurrence reste à distan-
ce, même si la pression existe. L’équipe 
a surtout montré qu’elle possédait les 
ressources mentales pour faire la diffé-
rence dans les moments clés. Mené, 
bousculé, mais jamais résigné : le MCA 
a rappelé qu’un leader se juge aussi à 
sa capacité à renverser l’impossible. 

Mohamed Amine Toumiat

LIGUE DES CHAMPIONS 
Fin de parcours 

pour Aït Nouri 
et Maza 

L a Ligue des champions ne laisse 
aucune place à l’approximation. À 

ce niveau, l’expérience ne s’achète pas, 
elle se subit. Et mardi soir, Rayan Aït 
Nouri et Ibrahim Maza ont appris, à leurs 
dépens, que le très haut niveau ne par-
donne ni les retards, ni les illusions. 

Le verdict est tombé sans appel. 
Manchester City et le Bayer Leverkusen 
sont éliminés dès les huitièmes de fina-
le, respectivement par le Real Madrid et 
Arsenal. Avec eux, les deux internatio-
naux algériens quittent une compéti-
tion où ils espéraient franchir un cap. Ils 
repartent finalement avec des enseigne-
ments… et quelques limites exposées. 
Pour Ibrahim Maza, l’aventure s’arrête 
face à une équipe d’Arsenal supérieure 
dans tous les compartiments du jeu. 
Après un nul encourageant à l’aller (1-1), 
Leverkusen n’a pas su hausser le ton au 
retour. Battus 2-0 à Londres, les Alle-
mands ont subi la maîtrise des Gunners, 
plus organisés et plus tranchants. Le 
scénario est limpide : une domination 
progressive, deux buts, et une qualifica-
tion logique. Titulaire sur les deux 
matchs, Maza a tenté d’exister entre les 
lignes. Mais ses efforts sont restés sans 
réelle incidence. Trop discret, trop 
neutre, il n’a jamais réussi à déséquili-
brer une défense bien en place. À ce 
niveau, la bonne volonté ne suffit pas. Il 
faut décider. Et mardi, il n’a pas décidé 
grand-chose. 

Du côté de Rayan Aït Nouri, le 
constat est à peine plus flatteur. Man-
chester City, déjà lourdement battu à 
l’aller (3-0), devait réaliser un exploit 
face au Real Madrid. Il n’y en a pas eu. 
Pire, l’expulsion rapide de Bernardo 
Silva a définitivement scellé le sort de la 
rencontre. Malgré une réaction timide 
et une égalisation avant la pause, City 
s’incline finalement 2-1. Le Real, fidèle à 
sa réputation, a géré avec sang-froid. Aït 
Nouri, lui, a livré une prestation sérieuse, 
sans être décisive. Il a même vu un but 
refusé pour hors-jeu, symbole d’une soi-
rée où tout semblait à contretemps. Ces 
éliminations ne sont pas honteuses. 
Elles sont logiques. Arsenal et le Real 
Madrid ont simplement été meilleurs, 
plus constants, plus efficaces. En face, 
Leverkusen et City ont affiché des 
lacunes, notamment dans les moments 
clés. 

On parlera d’expérience acquise. 
Peut-être. Mais à ce niveau, l’apprentis-
sage ne vaut que s’il se transforme rapi-
dement en influence. Sinon, il reste une 
simple excuse bien emballée. 

M. A. T. 
 

JS KABYLIE 
Quatre matchs de 
suspension pour 

l'attaquant Billel 
Messaoudi  

L a Commission de discipline de la 
Ligue de football professionnel 

(CD/LFP) a infligé quatre matchs de sus-
pension, dont un avec suris, à l'atta-
quant de la JS Kabylie Billel Messaoudi, 
pour avoir proféré des insultes envers 
l'arbitre qui a officié le match de la 23e 
journée de Ligue 1 Mobilis, ayant vu les 
Canaris s'incliner 2-1 chez l'USM KHen-
chela. La sanction de l'attaquant kabyle 
(28 ans) est rehaussée d'une amende de 
40.000 DA, "comme stipulé dans l'article 
N58 du code disciplinaire" a-t-on expli-
qué de même source. La CD de la LFP a 
prononcé plusieurs autres sanctions lors 
de sa dernière session, dont une grande 
majorité contre des joueurs, pour 
contestation de décision de l'arbitre.

L a Confédération africai-
ne de football (CAF) a 
déchu l'équipe nationale 

du Sénégal de son sacre afri-
cain, une décision qui a provo-
qué de vives indignations et 
condamnations non seule-
ment du côté sénégalais mais 
également chez de nombreux 
observateurs qui dénoncent 
un précédent extrêmement 
dangereux fragilisant encore 
davantage la crédibilité de 
l'instance dirigeante du foot-
ball africain. Face à cette situa-
tion, la Fédération sénégalaise 
de football (FSF) a vivement 
réagi à la décision du jury d'ap-
pel de la CAF, qu'elle qualifie 
d'"inique, sans précédent et 
inacceptable", et a officielle-
ment annoncé son intention 
de saisir le Tribunal arbitral du 
sport (TAS) afin de contester 
cette décision et défendre la 
victoire acquise sur le terrain. 
"Le Sénégal usera de tous les 
moyens légaux pour faire 
valoir ses droits", a affirmé le 
secrétaire général de la FSF, 
Abdoulaye Saydou Sow, souli-
gnant que son instance est 
plus que jamais déterminée à 
faire entendre la voix du foot-
ball sénégalais sur la scène 
internationale. Dans cette 
optique, la FSF a déjà entamé 
des démarches concrètes. Un 
collectif d'avocats travaille 
actuellement sur la constitu-
tion d'un dossier solide qui 
sera présenté devant le TAS, 
basé à Lausanne dans l'objectif 
est clair : obtenir l'annulation 
de la décision de la CAF et la 
restitution du titre au Sénégal. 

De son côté, le capitaine et la 
star de l'équipe du Sénégal, 
Sadio Mané, a fustigé dans une 
déclaration publiée sur son 
compte Instagram, l'état actuel 
du sport sur le continent. Déçu 
par des événements récents 
qu'il juge inadmissibles, l'atta-
quant vedette des Lions de la 
Terranga ne mâche pas ses 
mots : "entre corruption systé-
mique et manque de transpa-
rence", il appelle à une "révolu-
tion profonde pour sauver la 
passion de millions de fans". 
Pour Sadio Mané, une ligne 
rouge a été franchie. "Ce n'est 
pas le football pour lequel 
nous nous battons", a-t-il mar-
telé, exprimant une lassitude 
profonde face aux coulisses du 
jeu. Selon la star sénégalaise, 
les efforts héroïques des 
joueurs sur la pelouse sont 
trop souvent annulés par des 
décisions administratives ou 
arbitrales opaques qui scellent 
le sort des trophées avant 
même le coup de sifflet final. 
Au-delà de son attachement 
au Sénégal, Mané se fait le 
porte-parole de tout un conti-
nent, regrettant que l'Afrique, 
riche de ses talents, soit freinée 
par des pratiques qui tuent 
l'équité sportive, tout en récla-
mant du respect et de la trans-
parence envers les supporters 
qui méritent une compétition 
propre où seul le mérite sportif 
prévaut. En utilisant sa plate-
forme mondiale, Sadio Mané 
place les instances du football 
africain face à leurs responsabi-
lités. Cette prise de position 
pourrait bien marquer un tour-

nant, incitant d'autres cadres 
de sélections nationales à sor-
tir du silence pour exiger des 
réformes structurelles immé-
diates. Le défenseur central de 
l'Olympique Lyonnais, Moussa 
Niakhaté, celui qui a été un des 
grands artisans du parcours 
sénégalais a repartagé le mes-
sage qu'il avait écrit lors de la 
victoire de sa sélection : "pour 
l'éternité, nous sommes cham-
pion d'Afrique et je ne me las-
serai jamais de le dire ! Telle-
ment heureux de faire partie 
de ce groupe exceptionnel qui 
a ramené cette 2e étoile au 
Sénégal". Juste derrière, il a 
partagé une photo avec le 
maillot du Sénégal, le trophée 
et sa médaille avec la phrase 
suivante : "Venez les chercher ! 
Ils sont fous eux !". Ses coéqui-
piers de la sélection sénégalai-

se sont également totalement 
surpris de cette décision. Le 
joueur du Rayo Vallecano, 
Pathé Ciss, a partagé une 
photo avec le trophée et sa 
médaille ainsi que des émojis 
"mort de rire". La Confédéra-
tion africaine de football (CAF), 
déjà critiquée par le passé pour 
sa gestion de certaines compé-
titions, voit son image une 
nouvelle fois sérieusement 
écornée, soulignent de nom-
breux observateurs qui esti-
ment qu'attribuer un trophée 
sur décision administrative 
longtemps après le coup de sif-
flet final relève de l'inédit dans 
l'histoire du football. Sur le ter-
rain, les Lions du Sénégal 
s'étaient pourtant imposés 1-0 
au terme d'un match disputé 
et intense. Mais après une pre-
mière réclamation déboutée 

par le jury disciplinaire de la 
CAF, le pays hôte de la CAN 
avait introduit un recours au 
niveau du jury d'appel de la 
CAF. Contre toute attente, le 
jury d'appel a finalement sta-
tué en sa faveur, déclenchant 
une vague d'indignation au 
Sénégal. 

En attendant, cette affaire 
continue de susciter de vives 
réactions parmi les supporters, 
les observateurs et les acteurs 
du football continental, met-
tant en lumière les tensions 
autour des instances diri-
geantes et des mécanismes de 
règlement des litiges. Ce bras 
de fer juridique s'annonce 
désormais comme une nouvel-
le bataille, loin des terrains, 
mais tout aussi décisive pour 
l'honneur du football sénéga-
lais.

Ph
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IL EST EN PLEINE EXPLOSION : 

Ghedjemis, une valeur multipliée 
et un avenir qui s’accélère

L e football algérien pourrait 
bien tenir l’une de ses pro-
chaines grandes révélations 

en Europe. À seulement 23 ans, Fares 
Ghedjemis connaît une progression 
spectaculaire sur le marché des 
transferts, au point d’attirer l’atten-
tion de plusieurs clubs de premier 
plan. Sa valeur marchande, récem-
ment réévaluée par Transfermarkt, 
illustre parfaitement cette ascen-
sion. 

Selon les dernières données 
publiées, l’attaquant du Frosinone a 
vu sa valeur estimée passer de 1,5 
million d’euros à 5,5 millions d’euros 
en une seule mise à jour. Une pro-
gression impressionnante de 4 mil-
lions d’euros, qui fait de lui le joueur 
ayant enregistré la plus forte hausse 
en Serie B italienne cette saison. 

Cette revalorisation n’est pas le 
fruit du hasard. Ghedjemis réalise 
une saison pleine sous les couleurs 
de Frosinone, avec un bilan offensif 
solide : 11 buts inscrits et 3 passes 
décisives. Des statistiques qui témoi-

gnent de son efficacité et de son 
importance dans le dispositif de son 
équipe. Grâce à ses performances, 
Frosinone se positionne comme un 
sérieux candidat à la montée en pre-
mière division italienne. L’impact de 
l’international algérien potentiel est 
donc direct sur les résultats du club, 
qui voit également sa stratégie 
financière renforcée. 

 
UN MERCATO ESTIVAL SOUS 

HAUTE TENSION 
L’explosion de l’ailier droit n’a pas 

échappé aux recruteurs européens. 
Plusieurs clubs se sont déjà manifes-
tés, notamment le Celtic FC, qui 
aurait montré un intérêt concret ces 
derniers mois. Toutefois, le joueur 
aurait décliné cette piste, préférant 
ne pas tenter l’aventure en Écosse. 

Sa priorité semble claire : pour-
suivre sa progression en Italie. Dans 
cette optique, des clubs comme Ata-
lanta BC et Como 1907 suivraient de 
près son évolution. Néanmoins, 
comme souvent dans le football 

moderne, l’aspect financier pourrait 
peser lourd dans la décision finale. 

Du côté de Frosinone, cette mon-
tée en valeur est une aubaine. Le 
club italien, conscient de tenir un 
joueur très convoité, pourrait exiger 
une indemnité de transfert consé-
quente en cas de départ cet été. 

Au-delà de sa situation en club, 
Ghedjemis est également au cœur 
des discussions concernant la sélec-
tion nationale. Bien qu’il soit né en 
France et possède la nationalité fran-
çaise, il semble désormais se diriger 
vers un choix en faveur de l’Algérie. 

Le sélectionneur Vladimir Petko-
vić aurait déjà inclus son nom dans 
une liste élargie en vue des pro-
chaines rencontres amicales contre 
le Guatemala et l’Uruguay. On devait 
être fixé sur le sort du joueur dans la 
soirée d’hier, à l’occasion de la publi-
cation de la liste finale des joueurs 
retenus pour les deux matchs ins-
crits dans la cadre de la préparation 
du Mondial-2026. 

H. S.

   SPORTS

LE SÉNÉGAL DÉCHU DE SON SACRE AFRICAIN 

Vives réactions d'indignation et de condamnation 
de la décision de la CAF

LIGUE 1 MOBILIS 

Remontada du Doyen face à l’USMK
FAOUZI GHOULAM : 

« Choisir l’Algérie a impacté 
ma valeur marchande »

L e kickboxer algérien Nabil Anane affron-
tera le Thaïlandais Rambolek Chor Ajala-
boon, vendredi soir au Lumpinee Sta-

dium de Bangkok, dans un combat de la spécia-
lité muay thai, catégorie des poids coq, et 
comptant pour le titre mondial de la Ligue asia-
tique "One Championship", suivant le program-
me de compétition dévoilé dernièrement par 
les organisateurs. 

Un combat qui promet, entre deux redou-
tables adversaires, très peu habitués à la défai-
te, car Anane reste sur une belle série de sept 
victoires consécutives, alors que Rambolek en a 
enchainé cinq, et se présente donc comme un 

sérieux concurrent pour le jeune international 
algérien de 21 ans. Cette soirée d'arts martiaux 
verra également la participation d'Aonis Anane 
(18 ans), qui n'est autre que le frère cadet de 
Nabil. 

Il sera opposé au Chinois Zhao Zhengdong, 
dans un combat de la catégorie "strawweight" 
correspondant aux poids pailles, limitée à 
moins de 47,128 kg. Le jeune Aonis, qui fait ses 
débuts dans le circuit, compte déjà trois vic-
toires à son palmarès et espère enchaîner un 
quatrième succès face au Chinois, pour marcher 
sur les pas de son frère ainé, qui avait aussi bien 
démarré chez One Championship

MUAY THAI / LIGUE ONE CHAMPIONSHIP  

Anane défiera le Thaïlandais 
Rambolek Chor vendredi soir
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Le Real Madrid éclipse 
Manchester City

Le Real Madrid, avec Kylian 
Mbappé de retour, a surfé 

sur son triomphe de l'aller (3-
0) et finit le travail au retour 

(2-1) contre Manchester 
City, sa victime préférée, de 
nouveau éliminée très tôt en 

Ligue des champions.  
 

L e géant espagnol aux quinze titres, 
un record, reste en vie dans sa com-
pétition fétiche, après avoir encore 

emporté sur sa route l'équipe de Pep Guar-
diola, en déclin sur la plus grande scène 
continentale. Manchester City avait fait 
des quarts de finale son habitat naturel 
pendant sept années d'affilée, de 2018 à 
2024. Mais il a glissé dès les barrages l'an 
dernier et cette fois en huitièmes de finale, 
à chaque fois contre le Real. Le club du 
nord de l'Angleterre a subi la loi de la Mai-
son blanche pour la quatrième fois en cinq 
saisons, ce qui ressemble à une malédic-
tion.  

Mais les Espagnols n'ont pas volé leur 
qualification, au contraire. Après le capitai-
ne Federico Valverde, auteur d'un inatten-
du triplé à l'aller, c'est le gardien Thibaut 
Courtois qui a enfilé la cape de super-
héros, avant sa sortie sur blessure à la mi-
temps. Cerise sur le gâteau, le Real a 
retrouvé sa pépite d'attaque, le Français 
Kylian Mbappé, surgi du banc des rempla-
çants en seconde période et visiblement 
pleinement rétabli de l'entorse à un genou 
qui l'a mis près d'un mois à l'infirmerie. 
Sauf improbable revirement, le capitaine 
des Bleus et ses coéquipiers croiseront la 
route d'un autre poids lourd européen au 
tour suivant, le Bayern Munich, qui a fait 
exploser l'Atalanta Bergame (6-1) avant le 
retour, mercredi. 

 
CITY À DIX 

A l'Etihad stadium, il y avait la fièvre des 
grands soirs, des merveilleux acteurs sur la 
pelouse, mais la remontada espérée par 

les Sky Blues n'est restée qu'au stade du 
projet fantasmé. Le Real Madrid a déjoué 
le piège avec sang froid, avec expérience 
et avec un Courtois des grands soirs pour 
colmater les brèches.  

Le public a assisté à une incroyable pre-
mière période, débutée à 200 à l'heure et 
arrosée d'une pluie d'occasions, riche en 
gestes techniques de haute volée et ache-
vée sur un score de parité (1-1), mais en 
déséquilibre numérique. Bernardo Silva a 
en effet laissé les Mancuniens à dix, dès la 
20e minute, après avoir repoussé du 
coude un tir de Vinicius, une faute que la 
VAR a soufflé à l'oreille de l'arbitre Clément 
Turpin après une longue attente. Double 
peine pour City: son capitaine est exclu, et 
Vinicius transforme le pénalty sans trem-
bler (22e), devant le parcage visiteurs. 
Même en infériorité numérique, les locaux 
ont continué de pousser et ils ont été 

récompensés sur une percée dans la surfa-
ce de Jérémy Doku, dont le centre contré a 
été repris, presque au ralenti, par Erling 
Haaland (41e, 1-1). Le géant endormi s'est 
réveillé avec ce premier but depuis le 11 
février, son cinquième seulement depuis 
Noël, et il a failli récidiver devant Andriy 
Lunin (50e). Mais c'était trop peu, trop tard. 
Le Real avait éteint le feu d'artifice des pre-
mières minutes avec Courtois devant 
Rayan Cherki (3e), Rodri (4e) et Haaland 
(23e). Même à dix, même sans grand 
espoir, Manchester City a réussi à faire cra-
quer deux fois la défense adverse après la 
mi-temps, par Doku (63e) et Rayan Aït-
Nouri (78e), mais les deux buts ont été 
annulés pour hors-jeu. Le Real a connu un 
sort identique, deux fois aussi avec Valver-
de (81e) et Vinicius (90e+1), mais le Brési-
lien est allé chercher son doublé dans les 
ultimes secondes (90e+3). 

Le bijou d'Eze 
envoie Arsenal 

en quarts  
A rsenal s'est logiquement imposé 

mardi soir à domicile contre le 
Bayer Leverkusen (2-0), grâce notam-
ment à un superbe but d'Eberechi Eze, 
et poursuit son chemin en quarts de 
finale de la Ligue des champions, où il 
affrontera le Sporting. Auteur du par-
cours parfait lors de la phase de groupe 
avec huit victoires en autant de ren-
contres, Arsenal rejoint pour la troisiè-
me saison consécutive les quarts de 
finale de la C1 (élimination en quarts 
par le Bayern en 2024 et par le Paris SG 
en demies en 2025). Le club londonien 
n'avait pas réalisé un tel enchaînement 
depuis la fin des années 2000, avec une 
demi-finale en 2008, un quart en 2009, 
et à nouveau une demie en 2010. Six 
jours après avoir arraché le match nul 
(1-1) en toute fin de rencontre sur un 
penalty très généreusement accordé, 
les hommes de Mikel Arteta ont domi-
né les débats sur leur pelouse de l'Emi-
rates mardi soir. Absent au match aller, 
Trossard a retrouvé sa place dans l'ani-
mation offensive d'Arsenal, offrant plus 
de solutions en attaque dans la projec-
tion du jeu londonien vers l'avant. Ils 
ont pris les devants au score à la 36e 
minute sur un bijour de leur attaquant 
anglais Eberechi Eze. Sur une récupéra-
tion haute de Piero Hincapié, Leandro 
Trossard a trouvé Eze après un enchaî-
nement à une touche de balle avec 
Declan Rice. Eze a alors contrôlé du 
pied gauche et frappé du pied droit, un 
tir parfaitement équilibré et surpuis-
sant qui a pris de vitesse le gardien de 
Leverkusen Janis Blaswich de vitesse 
pour ouvrir le score. Dominateur dans 
le jeu, Arsenal a longtemps buté sur 
Blaswich dans la première demi-heure, 
à l'image de Trossard, dont la frappe a 
été repoussée du bout des doigts par le 
gardien allemand pour la première 
grosse occasion londonienne (15e). 

 
RICE MET ARSENAL À L'ABRI 

Cette action a marqué le début 
d'une vingtaine de minutes de fort 
pressing sur le but de Blaswich, auteur 
de plusieurs parades de grande classe 
face à Rice (23e), Saka (27e) ou Trossard 
(31e). Comme à l'aller à la BayArena, 
l'attaquant de Leverkusen Christian 
Kofane a une nouvelle fois mis en diffi-
culté la charnière centrale d'Arsenal, 
composée de William Saliba et Gabriel, 
mais a été un peu seul dans les rares 
phases offensives du "Werkself" (le 
onze de l'usine, surnom de l'équipe du 
club fondée en 1904 par le chimiste 
Bayer). En seconde période, Arsenal est 
parvenu à se mettre à l'abri d'un retour 
de Leverkusen à l'heure, grâce à son 
milieu défensif Declan Rice. Sur une 
phase de pressing, l'international 
anglais a récupéré la balle à 30 mètres 
du but de Blaswich, profitant d'une 
relance très approximative de l'exté-
rieur du pied gauche d'Alejandro Gri-
maldo. Rice a ensuite contrôlé et frap-
pé à l'entrée de la surface de l'intérieur 
du pied pour mettre la balle hors de 
portée de Blaswich (63e). Avant ce but 
de Rice, désigné homme du match, 
l'avant-centre suédois d'Arsenal Viktor 
Gyökeres s'était montré menaçant à 
deux reprises, en débordant et en cen-
trant fort, puis d'une frappe contrée en 
corner (62e). Dans la dernière demi-
heure, Arteta a pu faire tourner son 
équipe, sans perdre en qualité. Large 
leader du championnat anglais (9 
points d'avance avec un match en plus 
au compteur), Arsenal reste ainsi en 
lice sur quatre tableaux, et peut rem-
porter un premier trophée cette saison 
dès dimanche avec la finale de la 
Coupe de la Ligue contre Manchester 
City, son premier poursuivant en Pre-
mier 

L e PSG a confirmé de 
belle manière sa victoire 
du match aller (5-2) en 

dominant Chelsea à Stamford 
Bridge 3-0 mardi, et rejoint les 
quarts de finale de la Ligue des 
champions, avec le rêve tou-
jours intact de regagner la 
compétition. 

Rarement le PSG n'aura été 
aussi convaincant, sur deux 
matches de suite cette saison, 
que dans cette double 
confrontation contre les Lon-
doniens, qui pourtant avaient 
l'avantage psychologique 
d'avoir dominé la finale du 
Mondial des clubs l'été dernier 
(3-0). 

Décisifs dans le "money 
time" à l'aller pour débloquer 
un match serré, les Parisiens 
ont mardi été volontaires, 
appliqués et réalistes pour 
désamorcer toute tension. Et 
pourtant, les quelque 37.000 
Londoniens massés à Stamford 
Bridge étaient prêts à vibrer 
pour une nouvelle "remonta-
da" dans l'histoire parisienne, si 
l'on en croit les encourage-
ments électriques qui ont dans 
un premier temps parcouru la 
foule à chaque assaut des 
"Blues". 

Mais en fait d'assaut, ce sont 

ceux des Parisiens qui ont fait 
mouche.  

D'emblée, Khvicha Kvarats-
khelia, déjà intenable lors de 
son entrée en fin de match au 
Parc des Princes (doublé et 
passe décisive), a converti une 
demi-occasion en mettant une 
pression énorme à Mamadou 
Sarr, remplaçant de Malo Gusto 
souffrant (6e). Le dégagement 
du portier parisien Matveï Safo-
nov semblait être plutôt ano-
din mais "Kvara" a parfaitement 
géré la profondeur et son jeu 
de corps pour se mettre en 
position de tromper Robert 
Sanchez. Pas rassasié, le PSG a 
enfoncé le clou par Bradley 
Barcola, lui aussi buteur à l'al-
ler, à l'issue d'une combinaison 
rapide avec Achraf Hakimi 
après une belle remontée de 
balle de Warren Zaïre-Emery. 
La manière dont Barcola a litté-
ralement saisi au rebond de 
son contrôle le ballon, avant de 
le propulser dans la lucarne 
opposée, était celle d'un grand 
(2-0, 15e). 

 
LEÇON  

C'est aussi la maîtrise collec-
tive parisienne - du moins, celle 
de la première mi-temps - qui a 
mis fin au suspense mardi. Les 

Parisiens ont été réalistes dans 
les deux surfaces, repoussant 
les assauts de Chelsea grâce 
notamment à un virevoltant 
Matveï Safonov (arrêts à la 36e, 
42e, 43e, 60e, 74e, 79e 
minutes). La prestation du por-
tier russe devrait mettre un 
terme pour un moment aux 
débats sur ce poste sensible 
après le départ de Gianluigi 
Donnarumma et l'arrivée de 
Lucas Chevalier l'été dernier. Le 
match n'a pas été sans alerte 
concernant la charnière centra-
le, à l'image d'un Willian Pacho 
moins serein ces derniers 
temps qu'à l'accoutumée 
(dépassé à la 36e par Joao 
Pedro, qui s'est aussi effondré 
en pensant obtenir un pénalty 
à la 45e minute après une 
poussette limite de l'Equato-
rien).  

De même, plusieurs récupé-
rations hautes de Chelsea en 
deuxième mi-temps ont mis en 
lumière les relances imprécises 
des Parisiens. Ces imprécisions 
n'ont pas manqué d'ulcérer 
Luis Enrique dans sa zone tech-
nique. Mais le bilan global était 
suffisamment clair pour que 
dès la 59e, l'entraîneur des 
"Blues" Liam Rosenior (ex-
Strasbourg) a semblé tirer un 

trait sur la qualification en fai-
sant sortir ses trois meilleurs 
joueurs, Cole Palmer, Enzo Fer-
nandez et Joao Pedro, pour 
faire jouer des jeunes de la très 
pourvue écurie londonienne. Il 
faut dire que les "Blues" ont dû 
composer avec le calendrier 
infernal de la Premier league 
(défaite 1-0 contre Newcastle 
samedi dernier, déplacement à 
Everton ce samedi), là où le 
PSG a bénéficié du report de 
son match de Ligue 1 contre 
Nantes prévu initialement le 
weekend dernier. Et la leçon a 
tourné à l'humiliation à domici-
le avec le but sur une nouvelle 
lucarne de l'entrant Senny 
Mayulu (62e), qui n'a ensuite 
pas manqué de culot pour aller 
chambrer le public londonien, 
furieux puis vite clairsemé en 
tribunes. Le "titi" avait visible-
ment envie d'en découdre 
mardi soir après des mois de 
frustration, lui qui dès l'échauf-
fement avait tenté d'envoyer 
une longue frappe sur les sup-
porters locaux. La confronta-
tion pourrait laisser des traces 
dans les rangs de Chelsea. Côté 
parisien, elle ne laissera que de 
bons souvenirs, surtout si 
l'aventure européenne va aussi 
loin que l'an dernier.

Le PSG gifle Chelsea 

LIGUE DES CHAMPIONS



9Jeudi 19 mars 2026RÉGIONS

Les entreprises en 
charge de projets de 

développement à Tizi-
Ouzou sont tenues de 

se conformer aux 
délais contractuels de 

livraison sous peine 
de mesures coercitives 

prévues par la 
réglementation, a 

averti mardi le wali 
Aboubacar Essedik 

Boucetta, rapporte un 
communiqué des 

services de la wilaya.  
 

M.  Boucetta qui a 
présidé une 
réunion consacrée 

au suivi des projets inscrits 
dans le cadre des programmes 
d'appui au développement 
socioéconomique des collecti-
vités locales (ADSEC) et de la 
caisse de solidarité et de 

garantie des collectivités 
locales (CSGCL) a instruit les 
responsables à veiller au res-
pect des délais contractuels de 

livraison des projets et de pro-
céder à des sanctions à l'en-
contre des entreprises 
défaillantes.  

Lors de cette réunion élar-
gie à l'ensemble des respon-
sables de l'exécutif local, il a 
été procédé à l'évaluation de 
l'avancement des opérations 
inscrites au titre de l'année 
écoulée et au lancement de 
celles prévues pour l'année en 
cours. Après présentation d'un 
exposé par le directeur de l'ad-
ministration locale (DAL), M. 
Boucetta a insisté sur l'assai-
nissement de l'ensemble des 
opérations inscrites et la levée 
immédiate des contraintes 
administratives et techniques 
entravant le lancement de cer-
tains projets. Il a également 
mis en avant l'impératif de 
veiller à l'exigence de la quali-
té et au respect des normes 
techniques de réalisation ainsi 
qu'à l'intensification des visites 
de terrain pour le suivi des pro-
jets. 

Par ailleurs, cette réunion a 
été l'occasion d'évaluer l'avan-
cement des projets inscrits au 
profit de certaines communes 
de la wilaya et de prendre des 
mesures visant à les dynami-
ser.

KHENCHELA.  PROJET 
D’AMÉNAGEMENT DE LA MINI-
ZONE DES ACTIVITÉS DE DJELLAL   
Réception "avant 
fin 2026"  
L e projet d’aménagement de la mini-

zone des activités de la commune 
de Djellal dans la wilaya de Khenchela 
sera réceptionné "avant la fin de l’année 
en cours 2026", a-t-on appris mardi 
auprès du directeur de l’urbanisme, de 
l’architecture et de la construction, 
Kamel Alioui. Selon le même respon-
sable, "le lot des travaux d’ouverture de 
routes et de raccordement aux réseaux 
d’assainissement et d’eau potable est en 
voie de parachèvement en attendant le 
lancement durant le second semestre 
de cette année des lots de revêtement 
de la chaussée, d’aménagement des 
trottoirs et de réalisation de l’éclairage 
public par énergie solaire sur une super-
ficie de 10 hectares". L’enveloppe finan-
cière allouée dans le cadre du program-
me complémentaire de développement 
pour ce projet est estimée à 271 millions 
DA, a précisé le même responsable.  

 

M’SILA.  RÉSEAU DE GAZ  
Lancement 
des travaux de 
raccordement  
de 1.640 foyers 
à Magra 

L es travaux ont été lancés mardi dans 
la commune de Magra (Est de M’sila) 

pour le raccordement au réseau de gaz 
naturel de 1.640 foyers. Cette opération 
concerne les cinq agglomérations de 
Wadah, de Hedjel, de Merabaa, d’Oued 
Attia et d’Ouled Ahmed, a précisé le 
chargé de communication de la direc-
tion locale de distribution de l’électricité 
et du gaz, Adel Negaz, en marge du 
coup d’envoi de ces travaux donné par 
le wali, Nedjmeddine Tiar. Une envelop-
pe financière de plus de 244 millions DA 
a été allouée à ce projet qui porte sur la 
réalisation d’un réseau de distribution 
de 114 km divisé en sept lots chacun 
confié à une entreprise différente pour 
en assurer la réception dans le délai de 
six mois, prévu dans le cahier de 
charges, a précisé la même source. 
L’opération s’inscrit dans le cadre des 
efforts de généralisation de la couvertu-
re par le réseau de gaz naturel, l’amélio-
ration des services dans les différentes 
régions et la prise en charge des préoc-
cupations des citoyens, notamment des 
localités reculées, a affirmé M. Negaz. 

 

EL-MEGHAÏER.  COLLECTIVITÉ  
Plusieurs projets en 
concrétisation au 
chef-lieu de wilaya  
U ne série de projets de développe-

ment visant l’amélioration du cadre 
de vie de la population sont en cours de 
réalisation dans la daïra d’El-Meghaïer, 
a-t-on appris mardi des services de la 
wilaya. Parmi ces projets, la réalisation 
de 600 logements publics locatifs (LPL), 
d’un lycée de 1.000 places et d’un collè-
ge (base-6) dans la commune d’El-
Meghaier. Il s’agit aussi de la réalisation 
de 50 LPL dans la commune d’Oum-
Tiour, d’un collège (base-5) et d’un 
réservoir de 1.000 m3 dans la commune 
de Still. Inspectant dans la commune de 
Sidi-Khelil un projet de 60 LPL, le wali 
d’El-Meghaier, Laâradj Nehila, a mis l’ac-
cent sur l’accélération du rythme des 
travaux et le suivi continu de leur réali-
sation, appelant à les livrer dans les 
délais impartis. Il a appelé également à 
réaliser les voies et réseaux divers (eau, 
assainissement, électricité et gaz) et les 
aménagements extérieurs.
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TIZI OUZOU. DÉVELOPPEMENT  

Le Wali avertit les entreprises 
en charge des projets  
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DURANT LA DEUXIÈME DÉCADE DU RAMADHAN  
Plus de 3.200 interventions de contrôle 

des commerces
A u total, 3.242 interventions de 

contrôle ont été effectuées par les 
services de la direction du com-

merce de Tizi-Ouzou durant la deuxième 
décade du mois de Ramadhan, a-t-on 
appris mardi auprès de cette institution.  

Ces opérations de contrôle menées par 
les brigades de contrôle de la qualité, des 
pratiques commerciales et de la répres-
sion de la fraude se sont soldées par l’éta-
blissement de 191 procès-verbaux (PV) de 
poursuites judiciaires contre les contreve-

nants, selon le même bilan. Sur ces 3.242 
interventions, 1.163 ont concerné le 
contrôle de la qualité et de la répression 
de la fraude.  Ces opérations ont abouti au 
constat de 79 infractions et l’établisse-
ment de 79 PV en plus de la proposition 
de fermeture de 9 locaux commerciaux.  

Il a été également procédé à la saisie 
de près d’une tonne de produits d’une 
valeur totale de plus de 698.000 DA, a-t-
on détaillé, soulignant que les infractions 
relevées concernent notamment le défaut 
d’hygiène, la vente de produits impropres 
à la consommation et le non-respect de 

l’obligation de sécurité des produits. 
Concernant les pratiques commerciales, le 
bilan fait état de 2.079 interventions ayant 
permis de relever 112 infractions et un 
nombre équivalent de PV en plus de la fer-
meture de 8 locaux commerciaux.  

A cela s’ajoute la mise en évidence 
d’un défaut de facturation s’élevant à 
302.932 DA.  

Les infractions relevées sont liées, 
entre autres, au défaut d’affichage des 
prix, à l’absence ou expiration de la validi-
té du registre de commerce ou à l’exercice 
d’activités non inscrites, a-t-on indiqué. 

Le  chef de la diplomatie russe est 
revenu sur la visite à Moscou, 

ébruitée par voie de presse, d’un 
conseiller du président français, 

Emmanuel Macron qui aurait 
réclamé une place pour les 

Européens à la table des 
négociations autour du conflit 

ukrainien. Une visite qui « n’a rien 
apporté de nouveau », a indiqué 

Sergueï  Lavrov, ministre des affaires 
étrangères de  Russie, animant  

mardi, une conférence de presse. 
 

I l a indiqué   aux médias  russes et 
étrangers que «lors de ces échanges à 
huis clos, nous n’avons rien entendu 

qui n’ait déjà été dit publiquement par 
Paris » a lancé  le ministre Lavrov  lors de 
cette conférence  de presse tenue après 
ses  discussions avec son homologue 
kenyan Musalia Mudavadi, en visite à Mos-
cou, en réponse à une question sur le rejet 
d’une proposition portée par des diplo-
mates quant à une participation euro-
péenne aux négociations sur l’Ukraine. 
Une proposition faite, pour rappel,  lors 
d’un déplacement à Moscou, début 
février, d’Emmanuel Bonne et de Bertrand 
Buchwalter. L’information avait été ébrui-
tée début février dernier,  par l’hebdoma-
daire français L’Express, qui présentait une 
France qui « tente ainsi de rester dans le 
jeu », concernant le conflit ukrainien, 
lequel est exclusivement sur la table des 
discussions exclusivement entre Moscou 
et Washington. Or, à en croire le Financial 
Times (FT), citant des sources proches du 
dossier, cette requête portée par le 
conseiller diplomatique d’Emmanuel 
Macron « aurait été rejetée sans ambages 
» par son homologue russe Iouri Oucha-
kov. « Lorsque le représentant de la France 
est venu, il n’a apporté aucun signal posi-

tif ». Par conséquent, pour le responsable 
russe, «  il n'y avait vraiment rien de bon à 
entendre », a déclaré au quotidien britan-
nique le porte-parole du Kremlin, Dmitri 
Peskov. « pour Moscou «la France trahit 
l’héritage du général de Gaulle », a-t-il  
déclaré et adopte, en réalité,  a-t-il pour-
suivis «  la même attitude de complaisan-
ce que le régime de Vichy pendant la 
Seconde Guerre mondiale » affirme Mos-
cou. « C’est un problème extrêmement 
grave », a estimé Sergueï Lavrov, évo-
quant le soutien français » à cette Ukraine 
qui peine, depuis des années, à cacher le 
néo-nazisme de ses nationalistes et élé-
ments de ses forces armées. » a-t-il tenu à 
souligner 

 
POUR  MOSCOU « LA  DIPLOMATIE 
FRANÇAISE, UNE PAROLE QUI N’A 

PLUS DE VALEUR »   
« Soit dit en passant, ce sont les Fran-

çais eux-mêmes qui ont proposé et 
demandé cette rencontre, en souhaitant 
qu’elle reste confidentielle » a affirmé 

Lavrov, mais au final, poursuit-il «  comme 
vous le comprenez, ce sont eux-mêmes 
qui ont fait fuiter cette information », a 
taclé le chef de la diplomatie russe. Depuis 
l’éclatement du conflit en Ukraine, » la 
France a pris fait et cause pour Kiev, lui 
fournissant notamment plusieurs mil-
liards d’euros d’aide militaire, dont des 
missiles SCALP utilisés pour frapper le ter-
ritoire russe, tout en répétant ne pas être 
cobelligérante ». Le président français 
s’est par ailleurs illustré, ces deux der-
nières années de conflit, en brandissant, 
pour rappel, à plusieurs reprises un pos-
sible envoi de troupes occidentales en 
Ukraine. Avant même février 2022, les 
accords de Minsk, dont la France fut l’un 
des garants, n’auraient — à en croire les 
déclarations de l’ex-chancelière alleman-
de Angela Merkel confirmées par l’ancien 
président français François Hollande — 
«servi qu’à donner du temps à Kiev pour 
se renforcer militairement » avait déclaré 
Angela Merkel.  

R. I.

SUR LA VISITE SÉCRÈTE DU CONSEILLER D’EMMANUEL MACRON À MOSCOU 

« Elle n’a rien apporté 
de nouveau » affirme  Lavrov 

DEPUIS LE DÉBUT DE LA GUERRE 
AMÉRICANO SIONISTE 

Araghchi assure ne 
pas avoir eu de 

contact avec Steve 
Witkoff depuis le 

début de l’opération 
américaine 

L e ministre iranien des Affaires étran-
gères, Abbas Araghchi, a déclaré sur 

son compte  X que son dernier contact 
avec l’envoyé spécial du président amé-
ricain, Steve Witkoff,  remontait « à avant 
le début de  la nouvelle attaque militaire 
illégale contre l’Iran » par les forces amé-
ricaines.  Pour le MAE Iranien  Araghchi, « 
toute affirmation contraire viserait uni-
quement à tromper les traders pétroliers 
et l’opinion publique’, soulignant « la  
méfiance de Téhéran  envers les initia-
tives diplomatiques américaines » dans 
le contexte actuel de la guerre que 
Washington mène  avec l’entité sioniste 
contre un Etat souverain en violation du 
droit international. 

R. I. 
 

CONFRONTÉ À UNE GUERRE 
D’USURE  IMPOSÉE PAR L’IRAN 

Des militaires 
américains 

présentent à Trump 
des options pour 
sortir du conflit    

D es responsables du Pentagone ont 
soumis au président Donald Trump 

plusieurs scénarios permettant de 
mettre fin au conflit avec l’Iran. Les avis 
au sein de l’administration américaine 
restent partagés. Les partisans d’une sor-
tie du conflit expriment leur inquiétude 
face à l’instabilité économique mondiale 
engendrée depuis le début des opéra-
tions militaires, ainsi qu’à la hausse des 
prix du pétrole. Les propositions de fin 
de conflit prennent ainsi de l’importance 
alors que les États-Unis cherchent  en 
depuis 19 jours de guerre américano-sio-
niste, contre Téhéran à limiter en vain,  
l’impact économique   et ses pertes mili-
taires  en raison de la riposte iranienne 
par l’envoi sans interruption, à  ce jour, 
de missiles contre  les bases de l’armée  
des Etats Unis dans la région ainsi que le 
contrôle du passage maritime d’Ormuz. 

 
 « TÉHÉRAN ÉTAIT PRÊTE À MENER 

DES OPÉRATIONS MILITAIRES AUSSI 
LONGTEMPS QUE NÉCESSAIRE» 
Un haut responsable du ministère ira-

nien des Affaires étrangères a affirmé 
que Téhéran était prêt à mener des opé-
rations militaires « aussi longtemps que 
nécessaire » et n’envisageait pas pour 
l’instant de solution diplomatique au 
conflit régional. Le représentant a insisté 
sur le fait que le gouvernement iranien » 
ne concentre actuellement pas ses 
efforts sur la négociation ou le dialogue 
», soulignant « la détermination de Téhé-
ran à poursuivre ses objectifs militaires 
sans limite de durée contre la guerre 
américano-sioniste. 

 
L’AMBASSADEUR D'IRAN EN RUSSIE 
PLAIDE POUR UNE ARCHITECTURE 

DE SÉCURITÉ SANS L’OCCIDENT 
L’ambassadeur d’Iran en Russie, 

Kazem Jalali, estime que la future archi-
tecture de sécurité au Moyen-Orient 
devrait être construite sans la participa-
tion des pays occidentaux, jugeant que 
la Russie pourrait y jouer un rôle. Dans 
un entretien, il souligne que les pays de 
la région doivent eux-mêmes garantir 
leur sécurité. Le diplomate met en garde 
contre l’envoi de navires militaires occi-
dentaux dans le détroit d’Ormuz, esti-
mant qu’une telle présence ne ferait 
qu’accroître les tensions.   R. I. 

L es versements directs de 
l'USAID à Kiev n'ont pas 
fait l'objet d'un contrôle 

adéquat, a déclaré le bureau 
de l'inspecteur général aux 
parlementaires. « Les États-
Unis ont versé 26 milliards de 
dollars d'aide à l'Ukraine sans 
contrôle suffisant de l'utilisa-
tion de ces fonds », a déclaré 
un auditeur gouvernemental 
aux législateurs américains. 
Les lacunes d'un programme 
géré par l'Agence américaine 
pour le développement inter-
national (USAID), aujourd'hui 
dissoute, » ont été mises en 
lumière par le bureau de l'ins-
pecteur général, qui en assure 
la supervision ». Les entre-
prises sous contrat avec 
l'agence pour contrôler l'aide « 
n'ont pas fourni les rapports 
requis dans les délais impartis, 
voire pas du tout », a déclaré 
l'inspecteur général adjoint 
Adam Kaplan devant la sous-
commission de la Chambre 
des représentants chargée de 
la surveillance et du renseigne-
ment, le 17 mars. « La réduc-
tion des risques requiert bien 
plus que l'annonce de contrats 
de contrôle coûteux », a-t-il 
martelé. Adam Kaplan faisait 
référence aux fonds versés au 

gouvernement ukrainien par 
le biais d'un fonds fiduciaire de 
la Banque mondiale, destiné à 
compenser les pertes de pres-
tations sociales pour les per-
sonnes déplacées par le 
conflit. Un audit publié au 
début du mois par le bureau 
de l'inspecteur général de 
l'USAID a révélé que, dans cer-
tains cas, Washington avait 
remboursé des paiements 
effectués en double ou versé 
des paiements à des citoyens 
ukrainiens résidant dans 
d'autres pays qui n'y étaient 
pas éligibles. Les cabinets 
d'audit internationaux Deloitte 
et KPMG avaient été mandatés 

par le gouvernement améri-
cain pour assurer une supervi-
sion supplémentaire, mais 
l'enquête a révélé qu'aucun 
des deux n'avait rempli ses 
obligations. Le Département 
d'État a repris les responsabili-
tés de l'USAID en juillet 2025, 
suite à la décision de l'adminis-
tration Trump de fermer 
l'agence.  
 

SCANDALES DE 
CORRUPTION À KIEV 

Depuis novembre, Kiev est 
secouée par une série de scan-
dales de corruption impli-
quant de hauts responsables 
gouvernementaux et des 

proches de Volodymyr Zelens-
ky.  L'homme d'affaires Timour 
Minditch a fui le pays quelques 
heures avant d'être inculpé par 
des agences anticorruption 
soutenues par l'Occident pour 
avoir orchestré un système de 
pots-de-vin de plusieurs mil-
lions de dollars dans le secteur 
de l'énergie. L'enquête pénale 
pourrait contribuer à une crise 
parlementaire persistante, 
avec des députés refusant sys-
tématiquement de voter les 
réformes exigées par l'UE et les 
bailleurs de fonds internatio-
naux. 

R. I.

SUR LE CONTRÔLE DES 26 MILLIARDS DE DOLLARS D’AIDE À L’UKRAINE 
Un audit américain pointe des failles   

et des rapports non fournis 

L ’Agence nationale 
d’appui et de déve-
loppement de l’en-

trepreneuriat, a organisé à 
travers son antenne locale 
de Tissemsilt, plus de 40 
sessions de formation au 
cours de l’année 2025 au 
profit des jeunes de la 
wilaya souhaitant créer 
leur entreprise, a-t-on 
appris, mardi, auprès de 
son directeur, Fayçal Bel-
hachemi. M. Belhachemi a 
précisé que l’antenne loca-
le a assuré, durant l’année 
écoulée, plus de 40 forma-
tions ayant bénéficié à 
plus de 740 jeunes, 
hommes et femmes, issus 
des universités et des éta-
blissements de la forma-
tion professionnelle de la 
wilaya, indiquant que ces 
formations visent à déve-
lopper leurs compétences 
entrepreneuriales et à les 
accompagner dans la créa-
tion et la gestion de micro-
entreprises. Il a ajouté que 

ces sessions ont été enca-
drées par des cadres de 
l’agence, ainsi que par des 
formateurs issus de sec-
teurs partenaires, notam-
ment l’université et la for-
mation professionnelle. M. 
Belhachemi a souligné que 
la formation constitue une 
condition essentielle pour 
la création d’une micro-
entreprise dans le cadre du 
dispositif de l’agence, ainsi 
que pour bénéficier des 
formules de financement 
proposées aux partici-
pants.  

Le responsable a égale-
ment indiqué que parmi 
les bénéficiaires de ces for-
mations figurent 11 jeunes 
actuellement activant au 
sein de micro-entreprises 
et souhaitant développer 
leurs activités, ce qui 
contribuerait à renforcer 
les opportunités d’emploi 
pour les jeunes de la 
wilaya et à soutenir le 
développement écono-

mique aux niveaux local et 
national. Dans un autre 
contexte, il a fait savoir que 
l’antenne locale, dans le 
cadre de ses efforts visant 
à promouvoir la culture 
entrepreneuriale chez les 
jeunes, a organisé durant 
la même période près de 
60 activités à travers les 22 
communes de la wilaya. 
Ces activités étaient ini-
tiées sous la forme de jour-
nées d’information et de 
portes ouvertes, dans le 
but de toucher un maxi-
mum de jeunes et de les 
sensibiliser aux opportuni-
tés de création de micro-
entreprises grâce aux dis-
positifs de formation et de 
financement offerts par 
l’agence. Par ailleurs, 
l’agence a participé, 
durant la même période, à 
environ 30 manifestations 
diverses, incluant des 
expositions, des salons, 
des journées d’étude et 
des rencontres.

TISSEMSILT. ENTREPRENEURIAT  
Plus de 40 sessions de formation  

au profit des jeunes 
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JIJEL.  SANTÉ   
Dix polycliniques 
prochainement 
réhabilitées 
D es travaux de réhabilitation de dix 

(10) polycliniques seront 
prochainement lancés dans la wilaya de 
Jijel, ont fait savoir, mardi, les services de 
la wilaya. "Dans le cadre de 
l'amélioration des infrastructures de 
santé des différentes communes de la 
wilaya, et de la garantie d’un bon accueil 
des patients, des travaux de 
réhabilitation seront bientôt engagés 
dans 10 polycliniques", a précisé la 
même source. Les services de la wilaya 
ont ajouté que les polycliniques 
concernées sont situées dans les 
communes d'Ouled Yahia Khedrouche, 
d’Emir-Abdelkader, de Taher, de Boucif 
Ouled Askar, de Djimla, de Sidi Maarouf, 
d’Ouled Rabah, de Djemaâ Beni Habibi, 
de Sidi Abdelaziz et de Chekfa. 
L’opération de réhabilitation, inscrite 
dans le cadre d’un programme global de 
réhabilitation des infrastructures de 
santé de la wilaya de Jijel, concerne 
également des salles de soins, d’autres 
polycliniques et des services médicaux 
dans différents hôpitaux, a encore 
indiqué la même source, rappelant qu'en 
2025, pas moins de 39 salles de soins 
avaient été réhabilitées moyennant un 
investissement public de plus de 73 
millions de dinars. 

ENVOI  DE NAVIRES MILITAIRES DANS LE DÉTROIT D’ORMUZ, 
Rome s’oppose à  toute extension des 

missions navale d’ Aspides 

L a Première ministre italienne Giorgia Meloni estime que le déploiement de navires mili-
taires dans le détroit d’Ormuz, à l’appel du président américain Donald Trump, constitue-
rait un « pas vers la participation » au conflit avec l’Iran. Interrogée sur la mission navale 

européenne Aspides, elle a précisé que  «  le renforcement de cette opération restait possible 
dans la mer Rouge, mais que la situation dans le détroit d’Ormuz restait beaucoup plus complexe 
». Les responsables italiens mettent en garde contre toute extension des missions navales euro-
péennes, rappelant que » l’implication directe dans la zone irait de facto vers une entrée en 
conflit ». Cette position fait écho aux discussions au sein de l’Union européenne, où certaines pro-
positions de modifier le mandat de la mission Aspides pour l’étendre au détroit d’Ormuz ont été 
examinées mais finalement écartées.     R. I. 
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SIMULANT UNE FRAPPE NUCLÉAIRE 

L’armée de l’air française  a mené  
son exercice trimestriel «Poker»

SCANDALE AU PENTAGONE 
Un général 

américain ivre en 
Ukraine et des 

documents 
confidentiels oubliés 

dans un train 
U n rapport de l’inspecteur général 

du Pentagone étrille les écarts de 
conduite du général Antonio Aguto lors 
de déplacements en Ukraine à l’origine 
de perte de documents classifiés  dans 
un train et comportement alcoolisé lors 
d’une réunion avec l’ex-secrétaire 
d’Etat,  Antony Blinken.   Aux États-Unis, 
c’est une affaire quelque peu… embar-
rassante, que Fox News a remontée à la 
surface le 16 mars. La chaîne conserva-
trice américaine a en effet mis en lumiè-
re un rapport d’enquête de l’inspecteur 
général du Pentagone (DoD OIG), 
datant du 12 mars, concernant des « 
allégations de mauvaise conduite » 
visant le général de division Antonio 
Aguto à l’occasion de plusieurs déplace-
ments en Ukraine au cours de l’année 
2024. Une enquête elle-même diligen-
tée après des « signalements anonymes 
» auprès du Bureau de l’inspecteur 
général. Lesdites « allégations » font 
notamment état qu’Aguto aurait « 
perdu des documents classifiés dans un 
train en Europe », « était en état d’ivres-
se lors de réunions » et aurait fait preuve 
d’un « leadership contre-productif », 
ayant créé un « climat toxique » au sein 
du Security Assistance Group – Ukraine 
(SAG-U). Les documents en question 
sont des « cartes classifiées », qu’Aguto 
aurait décidé d’emmener à Kiev depuis 
l’Allemagne, alors que ni lui ni ses 
hommes n’étaient habilités au transport 
de tels documents à travers des fron-
tières. Une mission réservée au person-
nel diplomatique, rappelle le rapport 
d’enquête. Les cartes  disposées dans « 
un tube en plastique noir, non sécurisé 
», là encore en violation des directives 
en vigueur, ont été oubliées à bord d’un 
train lors du voyage de retour vers Wies-
baden, en Allemagne. Cette perte n’a 
été constatée qu’après coup par Aguto, 
« dans la soirée du 4, voire le matin du 5 
avril », soit bien après son retour à Wies-
baden. 

Le commandant en second d’Aguto 
a alors contacté le SAG-U à Kiev, « 
demandant d’aider à localiser les docu-
ments classifiés ». Celui-ci s’est tourné 
vers l’officier de sécurité de l’ambassade 
américaine, qui a lui-même contacté le 
chef de la sécurité du train. Ce dernier 
lui aurait appris que les fameux docu-
ments avaient été retrouvés. Le 5 avril, « 
un agent de sécurité ferroviaire, de 
nationalité ukrainienne, remet les docu-
ments classifiés à l’ambassade », peut-
on lire dans ce rapport de 56 pages. 
Heureusement pour les Américains, ces 
cartes avaient été oubliées dans un train 
opéré entre Kiev et Przemysl, en 
Pologne, exclusivement réservé au per-
sonnel de l’ambassade des États-Unis et 
du Pentagone. En annexe, l’inspecteur 
général évoque également « deux 
autres violations de sécurité poten-
tielles », soulignant que le général 
Aguto aurait eu tendance à consulter ou 
évoquer des informations classifiées 
dans des « environnements non sécuri-
sés ». Le rapport mentionne aussi un 
incident lors duquel l’officier aurait « 
giflé » un membre du SAG-U lors d’une 
fête d’anniversaire dans un restaurant. 
Si des violations des règlements sont 
confirmées concernant la perte des 
documents et la consommation d’al-
cool, Aguto s’en tire toutefois à bon 
compte sur les accusations de leader-
ship toxique. Sur ce point, l’inspecteur 
général indique ne pas avoir « corroboré 
» les allégations de « leadership contre-
productif ». Certains témoins décrivent 
l’officier comme « exigeant », « bourreau 
de travail » ou encore « très passionné ». 

R. I.  

Dans la nuit de lundi à 
mardi derniers, l'armée de 

l'Air française a mené 
l'exercice « Poker », 

destiné à entraîner ses « 
forces stratégiques à un 

raid nucléaire ». Une 
manœuvre clé de sa 

dissuasion, qui a impliqué 
une quarantaine 

d’appareils, répétée tous 
les trois mois, et à 

laquelle des journalistes 
ont pu assister. 

 

Q uarante Rafale et Mira-
ge 2000, ainsi que des 
avion-radar Awacs et 

des ravitailleurs A330 MRTT 
ont été mobilisés dans la nuit 
du 16 au 17 mars au-dessus 
d'une partie du territoire fran-
çais afin de mener un raid 
nucléaire fictif. Baptisé « Opé-
ration Poker », cet exercice 
répété quatre fois par an 
depuis la première prise d'aler-
te de la composante nucléaire 
aéroportée en octobre 1964,  
soulignent les médias français,  
évoquant  une manœuvre « 
exceptionnellement ouverte à 
quelques médias ». Au-delà de 

journalistes, l’exercice devrait 
d’ailleurs, à en croire les 
récents propos du président  
Emmanuel Macron, « s’ouvrir 
aux regards d’autres pays 
européens ». Dans un discours 
depuis la base militaire de l’Île 
Longue Emmanuel Macron 
avait présenté le 2 mars  der-
nier, pour rappel son concept 
de « dissuasion avancée », évo-
quant « la dimension euro-
péenne » qu’auraient les inté-

rêts vitaux de la France, il avait 
annoncé des « visites de sites 
stratégiques » et d’« exercices 
conjoints », notamment avec 
une participation allemande « 
dès cette année ». En 
décembre, des médias  locaux  
ont  souligné  que « des res-
ponsables britanniques ont 
déjà pu, pour la première fois, 
assister au précédent Poker ». 
La même source décrit les 
manœuvres, évoquant » le vol 

de Rafale depuis la Bretagne 
jusqu’en Méditerranée, en pas-
sant par les Pyrénées.. et  huit 
chasseurs ont été ravitaillés en 
vol, au petit matin », peut-on 
encore lire, avant qu’ils ne « 
plongent à très basse altitude 
et grande vitesse vers le centre 
de la France pour effectuer un 
tir simulé de missile de plu-
sieurs centaines de kilomètres 
de portée ». « La force adverse 
est constituée de chasseurs et 
de systèmes de défense 
aérienne réels ou simulés par 
des camions qui émettent des 
ondes électromagnétiques 
reproduisant, par exemple, les 
S-400 russes », peut-on encore 
lire concernant cet exercice où 
la navigation GPS, la liaison de 
données entre les appareils 
ainsi que les communications « 
ont été brouillées ». Poker sert, 
à « tester notre capacité à agir 
en mode dégradé en très 
haute intensité », a déclaré le 
général Stéphane Virem, lors 
d’une visioconférence depuis 
son PC d'où il supervisait 
l’exercice, selon les médias 
conviés  à cet exercice  baptisé 
« Poker ».   

R. I.  

D ans une tribune parue ce 17 mars, 
un ancien directeur adjoint du 
quotidien espagnol El Pais a épin-

glé les prises de positions d’Ursula von der 
Leyen, de Kaja Kallas ainsi que de Mark 
Rutte concernant l’attaque américano-
israélienne lancée contre l’Iran, estimant 
que celles-ci ébranlaient la crédibilité des 
institutions bruxelloises. Dans sa tribune, 
Claudi Pérez fustige cette « soumission 
béate » qu’incarne à ses yeux la « politique 
d’apaisement » menée par les Européens 
à l’égard de Donald Trump. Un phénomè-
ne dont l’incarnation la plus aboutie 
demeure, a souligné le journaliste, l’actuel 
secrétaire général de l’OTAN Mark Rutte. 
Rappelons-le, cet ex-Premier ministre 
néerlandais avait justement été choisi 
pour cette position parce qu’il était et 
reste dépeint comme « l’homme qui mur-
mure à l’oreille de Donald Trump ». Depuis 
le retour à la Maison Blanche, l’homme 
politique néerlandais a d’ailleurs mis un 
certain point d’honneur à prendre systé-
matiquement le parti du président améri-
cain, notamment lorsque celui-ci avait 
exigé que « l’OTAN » règle la facture des 
armements américains qui seraient livrés 
à Kiev. Des « flagorneries », à l’endroit de 
Trump, remarquées jusque dans la presse 
française. La présidente de la Commission 
européenne Ursula von der Leyen, le chef 
de la diplomatie Kaja Kallas, ainsi que le 
secrétaire général de l’OTAN Mark Rutte, « 
représentent-ils la pire direction à 
Bruxelles depuis des décennies ? ». « Il est 
fort possible que la réponse soit oui, au 
pire moment qui soit », a estimé Claudi 
Pérez, ancien directeur adjoint du quoti-
dien espagnol El Pais, répondant à sa 
question rhétorique. Celui qui fut égale-
ment correspondant à Bruxelles a renvoyé 
au constat de « piètre qualité », de ce « trio 
», dressé à l’occasion des « négociations 
commerciales » avec Donald Trump. Une 
référence probable à cette séquence de 
juillet 2025 où le haut représentant de la 

Commission européenne pour les affaires 
étrangères, Kaja Kallas, s’était couchée 
face aux menaces du président américain. 
Ce dernier avait exigé que les vingt-sept 
achètent aux �États-Unis 750 milliards de 
dollars d’énergies et investissent dans leur 
économie 600 milliards de dollars, tout en 
acceptant - en prime - une taxation unila-
térale de 15 % de leurs produits entrant 
sur le sol américain. Qu’à cela ne tienne, 
Ursula von der Leyen avait salué « un bon 
accord, un immense accord ». 

 
KAJA KALLAS « OBSÉDÉE » PAR LA 

RUSSIE 
Le journaliste espagnol a quant à lui 

rappelé l’exercice de communication 
auquel Mark Rutte s’est adonné dans les 
médias anglo-saxons après le déclenche-
ment par les États-Unis et l’entité sioniste  
de leur guerre  contre un Etat Souverain, 
l’Iran, et ce alors même que Washington 
menait des pourparlers  avec  Téhéran. 
Apparaissant à la télévision britannique et 
américaine, le secrétaire général de 
l’OTAN avait ainsi affirmé que les pays 
européens apportaient « tout le soutien 
nécessaire » à cette guerre américano-sio-
niste . Aux yeux de Claudi Pérez, Ursula 
von der Leyen a une « crédibilité compa-
rable à celle de Rutte », renvoyant aux 

déclarations du chef de la Commission 
européenne, lors de la conférence annuel-
le des ambassadeurs de l’UE le 9 mars cou-
rant, affirmant que « l'Europe ne peut plus 
être la gardienne de l'ancien ordre mon-
dial, d'un monde qui a disparu et qui ne 
reviendra pas ». Des propos tenus en pré-
sence de Kaja Kallas, qui en prend égale-
ment pour son grade. L’ex-Première 
ministre estonienne est « un poids plume 
» par rapport à Mark Rutte, Ursula von der 
Leyen ou encore son prédécesseur Josep 
Borrell, estime ce journaliste espagnol 
pour qui Bruxelles a diplomatiquement 
faux sur toute la ligne sauf concernant 
l’Ukraine. Pour autant, celle-ci aurait fini 
par être « affectée » par la « propension 
des dirigeants européens à commettre 
des impairs ». L'« obsession » de Kallas « 
pour la Russie influence ses positions sur 
d'autres sujets », observe Pérez. En Euro-
pe, et plus largement en Occident, «  l’Es-
pagne se distingue par une certaine cohé-
rence diplomatique », condamnant, rap-
pelle-t-il  tant les conflits en Ukraine qu’à 
Ghaza ou en Iran. Par ailleurs, si comme 
ses alliés européens Madrid n’avait pas 
reconnu l’indépendance des Républiques 
populaires de Donetsk et de Lougansk, 
elle ne l’a pas non plus fait pour le Kosovo. 

R. I.
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Au total, 96 familles 
productives ont participé aux 
marchés de proximité ouverts 
à Constantine, à l’occasion du 

mois sacré du Ramadhan, a 
indiqué mercredi le directeur 

de l'action social et de la 
solidarité (DASS).  

 

L es marchés de proximité ouverts 
dans plusieurs points de la wilaya de 
Constantine, ont permis à 96 

familles productives d’exposer et de com-
mercialiser leurs produits dans une 
ambiance conviviale et solidaire, a souli-
gné, Abdekader Dehimi. Les familles pro-
ductives concernées ont été installées au 
niveau du centre-ville de Constantine, 
ainsi que dans les marchés de proximité 
ouverts à cette occasion à la circonscrip-
tion administrative Ali Mendjeli et à la 
commune d’El Khroub.  

Les familles participantes ont bénéficié 
dans ce cadre d'espaces dédiés pour pré-
senter leurs productions et rencontrer 
directement les consommateurs, selon le 
même responsable. Les familles impli-
quées dans cette initiative activent princi-
palement dans les domaines de la pâtisse-
rie traditionnelle, de l’agro-alimentaire et 

d’autres activités artisanales liées à la pré-
paration de produits très prisés durant le 
Ramadhan tels que les gâteaux tradition-
nels et divers produits alimentaires, a indi-
qué la même source. Cette initiative vise à 

encourager l’activité des familles produc-
tives et à soutenir l’économie locale, tout 
en offrant aux citoyens des produits 
authentiques à des prix accessibles, a 
ajouté la même source.  

MOSTAGANEM.  DAÏRA DE SIDI 
LAKHDAR   
Des opérations  
de développement 
au profit des 
communes 
D es opérations de développement 

d’une valeur de 382 millions de 
dinars ont été lancées dans différents 
secteurs au profit des communes de la 
daïra de Sidi-Lakhdar (wilaya de Mosta-
ganem), a indiqué, mardi, un communi-
qué des services de la wilaya. La même 
source précise que les communes de 
Sidi Lakhdar, Hadjadj et Benabdelmalek 
Ramdane ont bénéficié, dans le cadre 
de différents programmes de dévelop-
pement, de 27 nouvelles opérations 
pour une enveloppe financière totale de 
382 millions de dinars. Ces projets 
concernent, notamment, les secteurs 
des travaux publics, de l’hydraulique, en 
particulier l’assainissement, ainsi que 
l’urbanisme et l’aménagement urbain, 
souligne-t-on de même source. A cet 
effet, il est prévu la réalisation d’un 
réseau d’assainissement au village El-
Anasria dans la commune de Sidi Lakh-
dar, ainsi que le raccordement du villa-
ge El-Araïbia, dans la même commune, 
au réseau principal d’assainissement. Il 
est également prévu la réhabilitation de 
quatre routes reliant plusieurs villages, 
notamment Ouled-Moussa, El Mekhalif, 
El-Hadj Djilali, Ouled Larbi, Zaouïa Sidi-
M’hamed, Ouled Abdallah et Ouled 
Bouhadja. L’enveloppe financière 
allouée à cette commune dans le cadre 
de ce programme s’élève à 132 millions 
de dinars. La commune voisine de Had-
jadj a, quant à elle, bénéficié de 9 opé-
rations d’un montant de 118 millions de 
dinars, comprenant l’extension du 
réseau d’assainissement au village 
Traba-Sahel l’entretien de quatre routes 
communales, l’ouverture de pistes au 
village Ouled Djeloul, ainsi que l’aména-
gement de quatre quartiers au chef-lieu 
de la commune et leur raccordement au 
réseau d’éclairage public, a fait savoir la 
même source. Concernant la commune 
de Benabdelmalek Ramdane, les ser-
vices de la wilaya ont fait état du lance-
ment de 12 nouvelles opérations de 
développement pour une enveloppe 
financière globale estimés à 132 mil-
lions de dinars.  
 

TIARET.  COMMUNE  
DE AÏN EL-HADID  
Mise en service  
de deux projets 
hydrauliques 

D eux projets hydrauliques visant à 
consolider l'alimentation des habi-

tants en eau potable ont été mis en ser-
vice, récemment, dans la commune de 
Aïn El-Hadid, dans la wilaya de Tiaret, a-
t-on appris auprès du directeur des Res-
sources en eau, El Aïd Aïssani. M. Aïssani 
a précisé que ces deux projets, réalisés 
dans le cadre du programme sectoriel 
de l'année écoulée (2025), concernent la 
réalisation d'un réservoir d'eau, ainsi 
que la rénovation d'une partie du 
réseau d'alimentation en eau potable au 
centre-ville. Le premier projet consiste 
en un réservoir d'une capacité de 1.000 
mètres cubes, équipé et raccordé, en 
quatre mois, à un puits voisin par des 
conduites sur une distance de 300 
mètres, pour une enveloppe financière 
globale de 29,5 millions de dinars, a-t-il 
indiqué, ajoutant que le projet a permis 
d'assurer un approvisionnement conti-
nu et régulier en eau des citoyens. Le 
second projet porte sur la rénovation 
du réseau d'eau potable dans les quar-
tiers du centre-ville sur une longueur de 
1,4 km, avec l'installation de 65 vannes 
de contrôle, ainsi que le raccordement 
de 500 logements au réseau.
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CONSTANTINE. MARCHÉS DE PROXIMITÉ 

Une opportunité pour une centaine 
de familles productives  

COMPLEXE DE LOISIRS À LA CITÉ BOUSSOUF 

400 arbustes d’ornement mis en terre 
U n total de 400 arbustes 

d’ornement, a été mis 
en terre, mardi au 

niveau du complexe de loisirs, 
situé à la cité Boussouf de la 
ville de Constantine, a-t-on 
appris auprès de la conserva-
tion des forêts (CF).  

Organisée en collaboration 
avec la direction de la jeunesse 
et des sports (DJS), l’initiative 
s’inscrit dans le cadre d’un pro-

gramme tracé par les services 
de la conservation des forêts 
pour célébrer la journée inter-
nationale des forêts (21 mars 
de chaque année), a précisé à 
l’APS le chargé d’information 
et de communication de la CF, 
Ali Zegrour.  

Des écoliers de certains éta-
blissements scolaires de la ville 
de Constantine ayant bénéfi-
cié d’actions de sensibilisation 

visant à ancrer la culture de 
préservation de l’environne-
ment ont participé à cette ini-
tiative, a –t-il souligné.  

Le programme de célébra-
tion de cette journée, célébrée 
cette année sous le slogan " 
Les forêts et les économies " , 
a-t-il indiqué, a été lancé 
depuis la mi-février dernier où 
40.000 arbustes, tous types 
confondus, avaient été plantés 

à travers des sites urbains et 
forestiers de la wilaya dont les 
forêts de Draâ naga et d’El 
M’ridj, dans la commune d’El 
Khroub, Chettaba ( Ibn Ziad) et 
El Kentour (Zighoud Youcef). 
Pour rappel, la wilaya de 
Constantine dispose actuelle-
ment d’une superficie forestiè-
re de près de 28 074 hectares, 
soit 12% de son territoire.  

ORAN. CHAMBRE D'AGRICULTURE 

Des sessions de formation pour quatre spécialités 
agricoles 

L a Chambre de l’agriculture de la 
wilaya d’Oran a élaboré, au titre de 
l’année en cours, des programmes 

de formation dans plusieurs spécialités 
agricoles au profit des agriculteurs, de 

leurs enfants, ainsi que des porteurs de 
projets dans le secteur agricole, a-t-on 
appris, mardi, auprès de cette instance 
sise dans la commune de Misserghine. 
Dans ce cadre, des sessions de formation 

ont été programmées dans quatre spécia-
lités principales, à savoir l’apiculture, l’éle-
vage de vaches laitières, l’élevage de 
petits ruminants, ainsi que l’arboriculture 
fruitière et l’aviculture, dans le but de ren-
forcer les capacités des agriculteurs et de 
leurs enfants et de former les jeunes sou-
haitant créer des micro-entreprises dans 
ces domaines, a indiqué à l’APS le secrétai-
re général de la Chambre, Mimoun Fate-
mi. Ces formations, dont le lancement est 
prévu après le mois de Ramadhan, visent à 
développer les compétences des sta-
giaires, en leur permettant d’acquérir de 
nouvelles connaissances favorisant l’exer-
cice de ces activités et l’amélioration de la 
production, tant en quantité qu’en quali-
té. Le même responsable a souligné que 
ces sessions ont été mises en place en 
réponse aux demandes des agriculteurs et 
des porteurs de projets. Par ailleurs, 241 
agriculteurs, fils d’agriculteurs et porteurs 
de projets, dont 17 femmes, ont bénéficié, 
l’année dernière, de formations dans les 
spécialités d’apiculture, d’élevage bovin, 
de petits ruminants, d’aviculture, ainsi que 
de culture des champignons, selon la 
même source. Les bénéficiaires ont suivi 
une formation théorique et pratique, à rai-
son d’une séance hebdomadaire pendant 
un mois, au niveau de la Chambre de 
l’agriculture d’Oran, sous l’encadrement 
d’enseignants spécialisés, a-t-on indiqué.

PUB

«LA PIRE DIRECTION À BRUXELLES DEPUIS DES DÉCENNIES» 

El Pais fustige la «piètre qualité»  
des patrons de l’UE et de l’OTAN

PLUS GRAND PORTE-AVIONS AU MONDE 
Le porte-avions américain Gerald R. Ford 

fragilisé par une série de pannes 
et d’incidents 

L ’ USS Gerald R. Ford, plus grand porte-avions au monde, fait face à plusieurs dys-
fonctionnements après près de neuf mois de déploiement intensif au Moyen-

Orient. Des responsbales et des  médias étrangers évoquent un incendie récent à bord, 
ayant blessé des marins et endommagé des installations, s’ajoute à des problèmes sani-
taires récurrents, notamment des canalisations défaillantes. 

R. I.  
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La troupe "El Bahdja El 
Djazaïria", une chorale dédiée 

aux chants religieux du 
patrimoine, a animé, mardi 

soir à Alger, un récital de 
madihs, célébrant l’authenticité 

du terroir algérien, dans une 
atmosphère spirituelle 

empreinte de solennité.  
 

C e récital marque la clôture du pro-
gramme d’animation "Layali 
Er’Rias", organisé au Centre des 

arts et de la culture du Palais des Raïs (Bas-
tion 23), sous l’égide du ministère de la 
Culture et des Arts, durant les soirées du 
mois sacré du Ramadhan depuis le 26 
février dernier. Réda Brahimi, virtuose du 
clavier, le percussionniste Abderrahmane 
Bouguerra et les choristes, Said Mehibel 
(président du collectif), Smail Hadj Koui-
der (directeur artistique), Smail Bouzidi, 
Mohamed El Hilali et Kamel Mahami, ont 
rendu une quinzaine de pièces faites de 
louanges au divin et exprimant l’adora-
tion à son prophète Mohamed (QSSL). La 
troupe a entamé la soirée avec "Taleb 
Ghofranek Ya Allah", du regretté Rabah 
Kadem (1948-2021). "Qaâda b’Rihet 
z’men", "Rabbi qasad’tou wadjhaka", 
"Nebda kouli besm’Allah", "Saad mersoul 
Allah","Koullou salati wa salami", "Ya ness 
djarat’li gharayeb", "Ardjaê lel’lah", aux 
gammes pentatoniques et "Ya qaâba ya 
bit Rabbi" du regretté Abderrahmane Aziz 
(1920-1992), ont été parmi les madih 
brillamment exécutés par les membres de 

la troupe, "El Bahdja El Djazaïria". Dans de 
belles variations modales et rythmiques, 
le septet, aux voix présentes et étoffées, a 
séduit l’assistance, dans une ambiance 
conviviale, empreinte d’apaisement et de 
sérénité. Le public a savouré, une heure 
durant, tous les moments de cette ran-
donnée spirituelle et onirique dans la 
délectation, applaudissant longtemps les 
artistes qui ont fait montre de toute l'éten-
due de leurs talents respectifs et rendu 

une prestation de haut niveau.  Créée en 
1997, la troupe "El Bahdja El Djazaïria" 
compte à son actif cinq CD : "Hiya ou 
houwa"(1998), "Ferha daïma" (2000), "Fad-
jir ghadabek" (2002), Qorratou el aïn" 
(2010), ainsi qu’un autre CD de chants reli-
gieux et de variétés algériennes et plu-
sieurs singles. La troupe "El Bahdja El Dja-
zaïria" a également pris part à plusieurs 
manifestations culturelles en Algérie et à 
l’étranger. 

"BUFFY CONTRE LES VAMPIRES" 
La nouvelle version 
de la série annulée 
L a nouvelle version ("reboot") prévue 

de la série télévisée "Buffy contre les 
vampires", qui devait être réalisée par la 
cinéaste oscarisée Chloé Zhao, a été 
annulée, a annoncé la star et productri-
ce américaine Sarah Michelle Gellar. 
"Malheureusement, (la plateforme) Hulu 
a décidé de ne pas donner suite à 
+Buffy : New Sunnydale+", a déclaré 
dans un post Instagram ce week-end, 
l'actrice qui fut l'incarnation de Buffy 
Summers dans la série à succès de 1997 
à 2003. "Je suis vraiment triste de devoir 
vous annoncer cela, mais je tenais à ce 
que vous l'appreniez par moi-même", a 
déclaré l’actrice américaine âgée de 48 
ans. La nouvelle version de "Buffy" avait 
été annoncée l’année dernière et devait 
voir Gellar reprendre son rôle de Buffy 
Summers, qui, dans la série originale, 
était une adolescente affrontant 
démons et vampires tout en traversant 
les épreuves du lycée. "Je veux remer-
cier Chloé Zhao, car je n'aurais jamais 
pensé me retrouver à nouveau dans les 
bottes de Buffy, toujours aussi stylées 
mais abordables", a déclaré Gellar. 
"Grâce à Chloé, je me suis rappelée à 
quel point j’aime ce personnage et ce 
qu’elle représente, non seulement pour 
moi, mais pour vous tous", a affirmé l'ac-
trice. "Je promets que si l'apocalypse 
arrive vraiment, vous pourrez toujours 
me biper", a-t-elle plaisanté. La réalisa-
trice chinoise Chloé Zhao, dont le film 
"Hamnet" était en lice dimanche pour 
l'Oscar, a confié au magazine Variety 
qu'elle n'avait pas été surprise par l'an-
nulation du projet. "Les choses arrivent 
pour une raison", a dit la réalisatrice 
récompensée par l'Oscar du meilleur 
film et de la meilleure réalisatrice en 
2021 pour son film "Nomadland".  
 

FILM D'ANIMATION  
Des Sud-Coréens 
jubilent après les 
Oscars de "Kpop 
Demon Hunters" 
F ans sud-coréens et médias se 

réjouissent lundi des deux Oscars 
remportés par le phénomène Netflix 
"KPop Demon Hunters", désigné 
meilleur film d'animation et primé pour 
sa chanson originale, l'entêtante "Gol-
den". "Le syndrome K, comme on l'ap-
pelle, s'étend maintenant aux films 
d'animation", écrit sur YouTube l'inter-
naute Kim Chang-soo, faisant écho à de 
nombreux autres utilisateurs emplis de 
fierté, dans un pays dont la culture 
rayonne par sa musique K-pop ou enco-
re ses séries K-dramas. La presse du 
pays asiatique se focalise sur le discours 
de la co-réalisatrice Maggie Kang, qui a 
dédié son prix à son pays natal. "+Ceci 
est pour la Corée, et les Coréens+: Kede-
hun remporte l'Oscar du meilleur film 
d'animation", titre le quotidien Hankook 
Ilbo, en employant une abréviation du 
film utilisée couramment utilisée en 
Corée du Sud. "+Kedehun+ remporte la 
gloire aux Oscars... Le message émou-
vant de la réalisatrice pour la Corée", 
titre aussi la chaîne d'information YTN. 
"Le ministère de la Culture devrait au 
moins la récompenser (la co-réalisatrice, 
NDLR) d'une médaille pour ce discours", 
a commenté un internaute, bbar, sur un 
portail d'information. Le film suit 
HUNTR/X, un groupe de K-pop dont les 
trois chanteuses sont aussi des chas-
seuses de démons qui protègent secrè-
tement la Terre. Co-produit par Sony 
Pictures, le film est sorti en juin 2025 sur 
Netflix et a rapidement affolé tous les 
compteurs, devenant un véritable phé-
nomène mondial. Le long-métrage aura 
une suite, a annoncé la semaine derniè-
re la plateforme.

FESTIVAL DU CHANT RELIGIEUX DES JEUNES  

Tomber de rideau sur la 6e édition  
L a cérémonie de clôture 

de la 6e édition du Festi-
val du chant religieux 

des jeunes a été organisée, 
lundi soir à Alger, marquée par 
l'annonce des lauréats dans les 
différentes catégories du 
concours ayant regroupé 
diverses troupes d'Inchad de la 
wilaya d'Alger.  
La cérémonie s'est tenue au 
Palais des expositions des Pins 
maritimes dans le cadre du 
programme d'animation des 
soirées du Ramadhan 2026, en 
présence d'un représentant du 
ministre de la Jeunesse, chargé 
du Conseil supérieur de la jeu-
nesse, Mustapha Hidaoui, du 
directeur de la Jeunesse, des 
Sports et des Loisirs de la 
wilaya d'Alger, Mohamed 
Lamine Saad, de la directrice 
de la Culture de la wilaya d'Al-
ger, Yamina Bendaoud, ainsi 
que de cadres d'établisse-
ments de jeunesse. S'expri-
mant à cette occasion, M. Saad 
a indiqué que ce festival se 
veut une "tribune de mise en 
valeur des jeunes talents dans 
le domaine de l'Inchad, leur 
permettant d'exprimer à l'unis-
son l'identité de l'Algérie". 
C'est également un moyen 
d'"encourager les jeunes à 
s'impliquer dans les initiatives 
nationales", a-t-il ajouté, quali-
fiant les mounchidine algé-
riens d'"ambassadeurs de l'Al-
gérie en tout lieu". Les troupes 
qualifiées pour ce prime final 
ont livré leurs prestations 
devant un jury, présidé par 
Smail Hadj Kouider, secondé 

par Réda Brahim et Nadji Raïd. 
Dans la catégorie des plus de 
16 ans, le premier prix de la 
meilleure interprétation est 
revenu à la troupe du Centre 
culturel Aïssa-Messaoudi 
d'Hussein Dey, le deuxième à 
la troupe "Ranim" de la Maison 
de jeunes de Kouba et le troi-
sième prix à la troupe "El 
Hanadjer Edhahabia" de Zeral-
da. Dans la catégorie des 
moins de 16 ans, la troupe 
"Anadel Hammamet" a décro-
ché le premier prix de la 
meilleure interprétation, alors 

que le deuxième prix est reve-
nu à la troupe "El Ihssan" de 
Rouiba, relevant des Scouts 
musulmans algériens (SMA), et 
le troisième à la troupe de l'as-
sociation "Ranim". Cette édi-
tion a aussi été marquée par la 
remise de prix d'excellence aux 
troupes participantes dans 
diverses catégories comme la 
créativité artistique, la perfor-
mance collective et individuel-
le et les voix montantes, en 
plus du prix de la meilleure 
tenue traditionnelle du patri-
moine algérien et du prix de la 

meilleure tenue pour le 
Ramadhan. Cette 6e édition du 
Festival du chant religieux des 
jeunes (18 février-16 mars) a 
été organisée sous l'égide du 
ministre de la Jeunesse, chargé 
du Conseil supérieur de la Jeu-
nesse, Mustapha Hidaoui, et 
du ministre, wali d'Alger, 
Mohamed Abdenour Rabehi, à 
l'initiative de la direction de la 
Jeunesse, des Sports et des 
Loisirs de la wilaya et de la 
Ligue d'animation du temps 
libre des jeunes.

Ph
 : 
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SOIRÉES "LAYALI ER’RIAS" À ALGER 

La troupe "El Bahdja El Djazaïria" 
en clôture 

A lors que ses films sont actuellement 
projetés 17 jours en moyenne, le studio 
entend leur donner une plus longue 

carrière dans les salles de cinéma en passant à 
cinq semaines cette année, puis sept en 2027.  
Un signal positif pour enrayer le déclin des 
salles de cinémas nord-américaines.  

Dans une interview au New York Times, la 
présidente de NBC Universal Entertainment, 
Donna Langley, a annoncé qu’à compter du 
1er avril, les films de son studio resteront à l’af-
fiche cinq semaines, contre moins de trois 
semaines aujourd’hui. Le temps d’exclusivité 
des cinémas sera même porté à sept semaines 
en 2027. Cette décision contraste avec les 
mesures prises pendant la pandémie du Covid-
19.  Si historiquement les films étaient réservés 
aux projections pendant 90 jours avant 2020, 
depuis la pandémie les studios Universal stu-

dio avaient décidé de réduire le temps d’exclu-
sivité à dix-sept jours, soit l’équivalent de trois 
week-ends.  Ce choix de revenir à un temps de 
projection plus long répond à la demande des 
propriétaires de cinéma, qui espèrent voir le 
public se déplacer davantage au cinéma, sans 
attendre les diffusions sur les plateformes de 
streaming ou de vOD.  

Adam Aron, le directeur général d’AMC 
Theatres a salué une « excellente nouvelle ! ».  
Cette décision intervient alors que l’industrie 
cinématographique peine à retrouver ses 
niveaux de fréquentation d’avant la pandémie. 
Le nombre de tickets vendus annuellement 
reste d’environ 20 % inférieures aux niveaux 
d’avant la pandémie.  Cette annonce d’Univer-
sal suit celle de Paramount dont le PDG, David 
Ellison, a expliqué vouloir privilégier la sortie 
des films en salles à l’avenir.  

CINÉMA 
Universal veut laisser ses films 

à l’affiche plus longtemps
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Les courses  Les courses    
directdirecteenn

L’hippodrome de Zemmouri organise 
une course réservée aux trotteurs, un 
pari mutuel à caractère urbain qui verra 
la participation de 12 trotteurs qui pren-
dront part aux prix Colibri du Vivier sur 
une distance de 2400 mètres , où il y 
aura uniquement 2 échelons de départ 
en conformité avec la condition de la 
course du jour, le premier poteau réuni-
ra sur la même ligne 7 chevaux et au 
second ils seront 5 trotteurs à se donner 
la réplique aux 2425 mètres, une épreu-
ve où l’équilibre des forces en présence 
reste divisé quand même, une épreuve 
composée par des chevaux qui ont réali-
sés d’assez bonnes performances et 
d’autres qui se distinguent par une 
inconstance avérée, ceci n’est pas sans 
influer sur l’issue finale de la course, où 
le suspense sera entretenu jusqu’à la 
dernière foulée, donc, je peux dire que 
cette épreuve a réuni des trotteurs de 
valeur sensiblement égale qui peuvent 
nous réserver une arrivée des plus dispu-
tées, il faut s’attendre à cet effet à des 
rapports PMU intéressants, certainement 
à la gagne, donc, il faudra comme de 
coutume accorder la primauté aux com-
binaisons élargies afin de mettre le plus 
d’attouts dans sa manche de palier à ce 
genre d’inconvénient. Rappelons que ce 
pari quarté et quinté  est réservé aux 
trotteurs de 3 ans et plus, n’ayant pas 
cumulé la somme de 300 000 DA en 
gains et places depuis le 1er octobre 
2025, recul de 25 mètres par tranche de 
130 000 DA. 
 
LES PARTANTS AU CRIBLE 
 
1. ECLAIR DE L’ELLE. Idéalement placé 
par la condition de la course du jour, ce 
pensionnaire de l’écurie T. Belhabchia 
ne devrait pas rencontrer de difficultés 
pour venir occuper une bonne place à 
l’arrivée.  
 
2. BOUMBERTO DE PO. Totalisant 
autant d’échecs, ce trotteur n’arrive 
plus à retrouver ses marques. 

 
3. CACTUS D’YVEL. Ce trotteur, vient 
d’aligner une longue série d’échecs, 
même cette fois sa tâche restera diffici-
le. 
 
4. CHER AMI. Il vient de terminer en 
tête des battus, lors de sa dernière ten-
tative reconduit dans de bonnes condi-
tions, il peut venir chambouler l’arrivée. 
 
5. EMILIA STAR. Ses dernières sorties 
ne plaident pas en sa faveur, ayant 
beaucoup perdu de sa verve espérant 
cette fois dans ce lot moyen, venir 
reprendre sa vraie place parmi les lau-
réats. 
 
6. DELINE GALBE. Méfiance, cette pro-
tégée du propriétaire driver Y. Meziani 
négocie bien les distances comme celle 
du jour, aura de fortes chances d’avoir 
une belle place.  
 
7. ES TU LA JAVANAIS. Il n’est pas 
régulier dans ses sorties, ce hongre de 
12 ans, et il change souvent de parte-

naire, risque cette fois d’échouer enco-
re. 
 
8. DESTIN DE L’AUBE. Victorieux lors 
de sa dernière tentative, ce protégé de 
la grande écurie Chikhoune conserve 
des chances certaines d’avoir un acces-
sit. 
 
9. VIPSOS DE GUEZ.  C’est un trotteur 
très sérieux dans ses allures, et un artis-
te qui tient l’arnet, visera une autre vic-
toire. 

 
10. FUEGO POTERIE. Traversant une 
période faste, s’élancera avec de 
sérieuses ambitions. 
 
11. FUNKY FAMILY. Vu le lot présent, 
cette jument combative à les moyens 
d’être sur le podium. 
 
12. HUMPHREY. Ce hongre de 9 ans, 
depuis qu’il a changé d’écurie com-
mence à reprendre sa forme, il visera 
toujours un accessit. 

MON PRONOSTIC 
 

9. VIPSOS DE GUEZ - 1. ECLAIR DE L’ELLE - 10. FUEGO 
POTERIE. - 8. DESTIN DE L’AUBE - 12. HUMPHREY 

 
LES CHANCES 

 

11. FUNKY FAMILY - 6. DELINE GALBE 

Vipsoso de Guez et Eclair de l’Elle, jumelé de base

DANS LE CREUX DE L’OREILLE

HIPPODROME EMIR ABDELKADER - ZEMMOURI 
JEUDI 19 MARS 2026 - PRIX : COLIBRI DU VIVIER - TROT ATTELÉ 
DISTANCE : 2 400 M - DOTATION : 400.000 DA - DÉPART : 15H00 

 QUARTÉ-QUINTÉ

PROPRIÉTAIRES N° CHEVAUX DRIVERS DIST ENTRAÎNEURS

T. BELHABCHIA 1 ECLAIR DE L’ELLE T. BELHABCHIA 2400 PROPRIÉTAIRE

AD. NAILI 2 BOUMBERTO DE PO H. AGUENOU 2400 PROPRIÉTAIRE

L. BOUDJEMAA 3 CACTUS D’YVEL (0) N. TIAR 2400 N. TIAR

R. DJEDDIOUI 4 CHER AMI A. SAHRAOUI 2400 ABM. BOUBAKRI

SA. FOUZER 5 EMILIA STAR (0) SA. FOUZER 2400 PROPRIÉTAIRE
Y. MEZIANI 6 DELINE GALBE Y. MEZIANI 2400 PROPRIÉTAIRE
K. REBAH 7 ES TU LA JAVANAIS N. MEZIANI 2400 PROPRIÉTAIRE

R. CHIKHOUNE 8 DESTIN DE L’AUBE (0) S. FOUZER 2425 ABM. BOUBAKRI

T. CHABANE 9 VIPSOS DE GUEZ A. BENHABRIA 2425 MS. CHAABANE

M. BECHAIRIA 10 FUEGO POTERIE A. BENAYAD 2425 PROPRIÉTAIRE

M. BENDJEKIDEL 11 FUNKY FAMILY (0) R. TARZOUT 2425 PROPRIÉTAIRE

F. BENDJEKIDEL 12 HUMPHREY AM. BENDJEKIDEL 2425 PROPRIÉTAIRE
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L es services de la 
sûreté de daïra de 
Zighoud Youcef 

(Nord de Constantine), 
ont démantelé un 
réseau composé de 
quatre individus, spé-
cialisé dans le vol de 
conduites en cuivre ser-
vant au raccordement 
aux réseaux de gaz 
naturel, a-t-on appris, 
mardi, auprès de la 
sûreté de wilaya. L’ar-
restation des voleurs 

est intervenue la semai-
ne en cours suite à une 
opération de contrôle 
menée par les éléments 
de la police, sur le terri-
toire de cette daïra, a 
précisé la cellule de 
communication et des 
relations publiques de 
la sûreté de wilaya. Les 
voleurs ont été arrêtés à 
bord de deux motos en 
possession des outils 
utilisés dans le vol de ce 
type de conduites, a-t-

on expliqué de même 
source, notant que le 
constat sur le terrain a 
montré que les mis en 
cause ont procédé à la 
destruction d’un 
nombre de conduites 
dans six appartements 
en cours de construc-
tion. L’intervention des 
éléments de la police et 
les enquêtes engagées, 

ont permis le démantè-
lement des membres 
de ce réseau, qui ont 
été transférés vers le 
service concerné pour 
le parachèvement de 
l’enquête, a-t-on signa-
lé. Les mis en cause ont 
été présentés devant le 
parquet près le tribunal 
de Zighoud Youcef, a-t-
on fait savoir.  

COURRIER EXPRESS Jeudi 19 mars 2026 23 

« Je pense qu’il y a eu plein de magouilles pour 
décider que le Maroc est champion : c’est 
pitoyable pour l’image que donne la CAF. On a 
l’impression que le Maroc peut tout se per-
mettre. Le Maroc est allé chercher cette victoire 
sur tapis vert : ce n’est que le début de l’affaire » 
 
Claude Le Roy, ancien sélectionneur du Séné-
gal, du Cameroun et de la RD CongoM

I
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POINGSAUX

EXPRESS- HISTORIQUE 

Démantèlement à Constantine d’un réseau de voleurs 
de conduites de raccordement en gaz naturel

Aïd El-Fitr : les journées du 1er, 2 et 3 Chaoual 
chômées et payées 

L es journées du 1er, 2 et 3 Chaoual 1447 de l'Hé-
gire, correspondant à la célébration de la fête 
de l'Aïd El Fitr, seront chômées et payées pour 

l'ensemble des personnels des institutions et admi-
nistrations publiques, des établissements et offices 
publics et privés, ainsi qu'aux personnels des entre-
prises publiques et privées, tous secteurs et statuts 
juridiques confondus, y compris les personnels payés 
à l'heure ou à la journée, indique mardi un communi-
qué conjoint du ministère du Travail, de l'Emploi et 
de la Sécurité sociale et de la Direction générale de la 
Fonction publique et de la Réforme administrative. 
Toutefois, "les institutions, administrations, établisse-

ments, offices et entreprises précités, sont tenus de prendre les mesures nécessaires pour assurer la 

continuité des services organisés en mode de travail posté", précise le communiqué. Cette disposition 

intervient conformément à la loi du 26 juillet 1963, modifiée et complétée fixant la liste des fêtes 

légales.  

Deux réseaux criminels pour trafic de drogue et de psychotropes 
démantelés à Oum El-Bouaghi

L es éléments du Groupe-
ment territorial de la Gen-
darmerie nationale (GN) 

d’Oum El-Bouaghi ont procédé, 
lors de deux opérations distinctes, 
au démantèlement de deux 
réseaux criminels spécialisés dans 
le trafic de drogue et de compri-
més psychotropes, indique, mardi, 
un communiqué de ces services. 
Ces deux opérations, menées par 
la Brigade de sécurité et d’investi-
gation (BSI) de la GN d’Aïn M’lila 
et la Brigade territoriale de la GN 
d’Aïn Fakroun, interviennent dans 
le cadre de la "lutte contre la cri-
minalité organisée sous toutes ses 
formes". Elles font suite à "des 
informations obtenues par les élé-
ments du Groupement, faisant 
état de l’existence de deux 
réseaux s’adonnant au transport, 
au stockage et au trafic de stupé-
fiants et de substances psycho-
tropes", précise la même source. 

Suite à l’exploitation de ces infor-
mations, ajoute la même source, 
"un plan bien ficelé a été mis en 
place afin de neutraliser les activi-
tés de ces deux réseaux". Après 
l’achèvement des procédures 
légales et l’obtention du mandat 

de perquisition, "les lieux identi-
fiés ont été inspectés, ayant per-
mis l’arrestation des suspects et la 
saisie du moyen de transport utili-
sé pour le trafic et la distribution 
de drogue". "Après enquête et 
exploitation des déclarations des 

mis en cause, ainsi que les 
moyens techniques, et en coordi-
nation avec le parquet compé-
tent, les autres membres du 
réseau ont été arrêtés". Les deux 
opérations ont permis le déman-
tèlement de deux réseaux crimi-
nels composés de 4 individus, et 
la saisie d’une quantité de compri-
més psychotropes de différents 
types, estimée à 4.121 capsules, 
d’une arme à feu artisanale, d’un 
véhicule utilitaire, d’une moto, de 
sommes d’argent provenant du 
trafic, d’un chien de race "Mali-
nois", en sus d’armes blanches uti-
lisées pour troubler l’ordre public 
dans le cadre de bandes de quar-
tiers, outre des téléphones por-
tables, a-t-on indiqué. Après par-
achèvement de toutes les procé-
dures légales nécessaires, les mis 
en cause seront présentés devant 
les juridictions compétentes, 
conclut le communiqué.  

Les véhicules 
électriques 
ont permis 
d'économiser 
1,7 million de 
barils/jour en 2025  
L e parc mondial des véhicules 

électriques a permis d'éviter 
une consommation de pétrole de 
1,7 million de barils par jour en 
2025, contre 1,3 million en 2024, 
selon une étude du think-tank 
spécialisé sur l'énergie Ember. "À 
chaque hausse de 10 dollars par 
baril, la facture nette mondiale 
des importations de pétrole aug-
mente d'environ 160 milliards de 
dollars par an", selon Ember. Élec-
trifier les véhicules permettrait de 
réduire les importations mon-
diales d'énergies fossiles d'un 
tiers, soit une économie de 600 
milliards de dollars par an, calcule 
le think-tank, qui s'appuie sur des 
données de l'Agence internatio-
nale de l'Energie, qui inclut les 
véhicules tout-électriques ainsi 
que les hybrides rechargeables. 
Pour un baril à 80 dollars, la Chine, 
où les voitures électriques repré-
sentent déjà 50% des ventes, a 
économisé plus de 28 milliards de 
dollars d'importations pétrolières 
grâce à sa flotte électrique actuel-
le. L'Europe, incluant le Royaume-
Uni et la Norvège, a économisé 
environ 8 milliards de dollars. 

La FIFA 
s'associe à 
YouTube pour 
renforcer la 
diffusion du 
Mondial 2026  
L a FIFA a annoncé un 

partenariat innovant 
avec YouTube dans le cadre 
de la Coupe du Monde de 
la FIFA 2026, faisant de l’en-
treprise de technologie une 
"plateforme préférentielle" 
de la compétition et 
ouvrant de nouvelles pers-
pectives de diffusion et de 
monétisation pour les par-
tenaires médias comme 
pour les créateurs de conte-
nu. Cet accord permettra 
notamment aux diffuseurs 
officiels d’exploiter pleine-
ment leurs chaînes YouTu-
be en proposant des résu-
més grand format, des 
contenus en coulisses, des 
vidéos courtes et des pro-
grammes à la demande, 
afin d’accroître la portée 
mondiale de l’événement. 
Pour la première fois, ils 
pourront également diffu-
ser en direct les dix pre-
mières minutes de chaque 
match sur YouTube, ainsi 
que certains matches en 
intégralité, dans le but d’at-
tirer un public global et de 
rediriger les spectateurs 
vers les diffuseurs princi-
paux. En parallèle, la chaîne 
officielle de la FIFA propo-
sera des contenus exclusifs 
et des archives, incluant 
matches historiques et 
grands moments du foot-
ball. 
L’accord prévoit en outre 
un accès inédit pour de 
nombreux créateurs de 
contenu YouTube, chargés 
de couvrir la compétition 
sous des angles variés - 
analyses, coulisses, récits - 
et de promouvoir l’événe-
ment en amont grâce aux 
archives numériques de 
l’instance. "Ce sera du 
jamais vu pour les suppor-
ters du monde entier", a 
déclaré le secrétaire général 
de la FIFA, Mattias Graf-
strom, soulignant la volonté 
de maximiser l’impact de la 
compétition organisée au 
Canada, au Mexique et aux 
Etats-Unis. De son côté, Jus-
tin Connolly, vice-président 
et responsable des médias 
et du sport de YouTube, a 
mis en avant une expérien-
ce "globale, interactive et 
centrée sur les fans". Saisie de 28 kg de kif traité à Alger 

L a brigade de recherche et d’intervention de la sûreté de la wilaya d’Alger a arrêté 
deux individus soupçonnés de trafic de drogue, indique mardi un communiqué 
des mêmes services. "L’opération, menée sous la supervision du parquet territoria-

lement compétent, est intervenue après exploitation d’informations concernant une 
bande criminelle se livrant au trafic de drogue", a précisé la même source. Les investiga-
tions ont permis d’arrêter les deux suspects et de saisir 28 kg de kif traité, ainsi que 30 mil-
lions de centimes, provenant des recettes de ce trafic et d'un véhicule utilisé pour la dis-
tribution de ces substances, a ajouté la même source. "Les deux mis en cause ont été pré-
sentés devant le parquet territorialement compétent, selon le dossier de procédures 
pénales", conclut le communiqué.  



Un reporter dans la foule : 

Jour de la victoire ! 
 
 
 

C’ était un secret très bien gardé. Personne n’avait vu venir le déclenche-
ment de la guerre de libération nationale le 1er Novembre 1954. Le 
ministre français de l’Intérieur à l’époque, François Mitterrand, qui était en 

visite en Algérie une semaine avant (du 19 au 23 octobre 1954) n’avait rien décelé.  
Il reprit l’avion pour Paris, confiant et sûr que «  l’Algérie c’est la France ». Dans la 
clandestinité la plus totale, des patriotes algériens préparaient la lutte armée pour 
libérer leur pays. En juin 1954 au clos-Salembier (aujourd’hui El Madania), ils étaient 
22 jeunes algériens pour désigner 6 d’entre eux avec pour mission de fixer et lancer 
la lutte armée. Mais avant, les 6 ont rédigé un message à l’adresse des Algériens, des 
Français et de l’opinion mondiale pour expliquer leur décision. C’est l’historique 
déclaration du 1er Novembre 1954 empreinte de collégialité même si c’est le plus 
jeune et le plus diplomé d’entre eux, Didouche Mourad, qui le rédigea. Le texte 
annonce la création du FLN (Front de Libération Nationale). Il comportait une phra-
se d’une justesse et d’une vision extraordinaires  : «  Il est vrai, la lutte sera longue, 
mais l’issue est certaine ». En effet, la lutte durera près de huit années. Un million et 
demi de martyrs. Plusieurs millions de blessés. Plusieurs centaines de milliers d’or-
phelins. Un nombre incalculable de villages rayés de la carte. Une bonne partie de 
la population poussée à l’exil et réfugiée dans les pays limitrophes. Un choc trauma-
tique à vie des survivants qui n'a jamais pu être évalué ni pris en charge faute de 
moyens. Près de huit longues années de sang, de souffrances et de larmes et voilà 
que le 19 mars 1962, le cessez-le-feu est annoncé dans tout le pays. C’était l’annonce 
de la victoire.  Au lendemain de la signature des accords d’Évian par Krim Belkacem, 
chef de la délégation algérienne et du côté français par Louis Joxe qui dirigeait la 
délégation française, les Algériens ont accueilli l’évènement avec une grande maî-
trise émotionnelle. Intérieurement c’était un grand « ouf » de soulagement. Exté-
rieurement, ils ne laissaient rien paraitre par crainte d’un retournement de la situa-
tion. Il faut rappeler qu’auparavant des négociations avaient échoué, à Lugrin non 
loin d’Évian. Il fallait se « pincer » pour y croire. Ce qui remontait en pensée, c’était 
l’extraordinaire audace des chefs du déclenchement du 1er Novembre. Une guerre 
armée contre une puissance militaire comme la France avec des armes rudimen-
taires et peu d’hommes entrainés militairement, dépassait tout entendement. Sauf 
que les héros de 1954 avaient une «  clé  » que le colonialisme ignorait. Le chahid 
Larbi Ben M’Hidi la résuma, lors de son arrestation, en une phrase : « mettez la révo-
lution dans la rue et le peuple s’en emparera  !  ». C’est exactement ce qui s’était 
passé. Les 22 puis les 6 avaient bien analysé les différentes résistances du peuple 
algérien depuis 1830. De celle de l’Emir Abdelkader (1831-1847) jusqu’à celle d’El-
Mokrani (1871) en passant par celle des Ouled Sidi Cheikh (1864-1880) et bien 
d’autres comme celle dite «  révolte de Margueritte  » (1901) du nom d’un village 
colonial à Miliana ou des Algériens se sont soulevés en refusant de se laisser dépos-
séder de leurs terres. En y ajoutant les atrocités massives comme les enfumades jus-
qu’aux massacres du 8 mai 1945, ils sont arrivés au constat édifiant que toutes les 
défaites face au colonisateur étaient dues aux combats des algériens en rangs dis-
persés. Donc, il fallait œuvrer au rassemblement, à l’unité du peuple. La première 
décision en ce sens fut la création, non pas d’un parti mais d’un front, le FLN avec un 
seul but et une seule «  idéologie » l’indépendance. La seconde était la possibilité 
offerte à tous les algériens même militants de partis de rejoindre individuellement 
le FLN. À contrario, il fallait tenir compte du travail psychologique entrepris par la 
colonisation auprès du peuple algérien durant les 132 ans d’occupation. Un travail 
de division fait de menus avantages (bachagha, khames, harkis, etc.). Des traitres qui 
ne refusaient pas, en contrepartie, les sales besognes, contre leurs compatriotes, 
que leur confiaient le colonialisme. C’est pourquoi les Algériens ont préféré 
attendre le 5 juillet 1962, jour de l’indépendance, pour laisser exploser leur joie. 
Même s’ils savaient que le cessez-le-feu du 19 mars 1962, il y a 64 ans jour pour jour, 
marquait la victoire d’un combat commencé le 1er Novembre 1954.  

Zouhir Mebarki 
zoume600@gmail.com     
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Le Réseau des Algé-
riens des grandes 

écoles (Reage), né le 1re 
février 2006, a choisi 

de souffler sa 20e bou-
gie autour du F’tour 

annuel – une tradition 
chez cette association 
– organisé à Paris au 

profit d’une belle bro-
chette d’invités.   

 

L e rendez-vous 
annuel du Reage a 
réuni autour d’une 

table près de 200 partici-
pants parmi lesquels des 
cadres d'entreprises, des 
universitaires, des parle-
mentaires, des journa-
listes, des responsables 
d’associations, en plus 
d’une quarantaine d’étu-
diants issus des grandes 
écoles, nous apprennent 
les organisateurs. À cette 
occasion, le Reage a pré-
senté le bilan de ses activi-
tés avant de présenter sa 
stratégie 2030 comme 
projet autour duquel un 
échange a, ensuite, lieu.   
Cette stratégie est, selon 
ses concepteurs, alignée 
sur l'ambition de l'Algérie, 
son partenariat avec l'Eu-
rope et l'Afrique et les 
potentialités de la com-
munauté  algérienne à 
l'étranger. Parmi les per-
sonnalités VIP présentes à 
cet événement, l'historien 
Benjamin Stora, le penseur 
Ghaleb Bencheikh ou 
encore le mathématicien 
Ahmed Djebbar. Plus 
qu’une simple figuration, 
la participation de cette 
grappe d’élites algé-
riennes pour marquer l’an-
niversaire de Reage 
témoigne d’une organisa-
tion qui a bien réussi, en 
décennie d’existence sur 
le terrain, à tisser sa toile. 

Il faut savoir que la 
naissance du Reage était 
basée sur une idée toute 
simple. Initialement, il 
était question de 
«  connecter des talents 
souvent dispersés, gérer 
des passerelles entre étu-
diants, chercheurs et 
entrepreneurs et transfor-
mer ces rencontres en pro-
jets concrets au service du 
développement écono-
mique et des relations 
franco-algériennes  ». 
Canal Algérie de la télévi-
sion nationale qui a cou-
vert cet événement a 
recueilli, sur place, des 
impressions et des réac-
tions d’organisateurs. « 20 
ans de Reage, c'est 20 ans 
d'événements à fort 
impact. C'est plus de 100 
opérations, des confé-
rences, des débats et des 
grands forums avec 2 500 
visiteurs et 100 entre-
prises. L’idée c’est de tra-
vailler sur le concret », dira 
à ce sujet Mehdi Tenoutit, 
membre du Reage. Pour sa 
part, Tamym Abdesse-
med, auteur, professeur 
de stratégie et diplômé de 
HEC C'est vrai, fera savoir 
que le Reage « a rassemblé 
une communauté de 
talents souvent divisée et 
éparse, c'était l'acte origi-
nel qui a permis ensuite 

évidemment de passer le 
flambeau aussi aux géné-
rations qui montent, qui 
sont moins imprégnées 
par l'histoire, mais qui ont 
le même élan. » 

Aujourd’hui, le Reage 
se projette dans l’avenir. 

L’association porte 
l’ambition prometteuse 
de transmettre et de for-
mer de nouvelles généra-
tions d’élites à travers un 
tout nouveau projet inti-
tulé «  Reage Académie  ». 
Le président de Reage, 
Fateh Ouazzani, détaille 
les objectifs de cette école 
qui, selon l’interlocuteur 
de Canal Algérie, devra 
assurer des formations 
dans tous les domaines, 
notamment dans le mana-
gement, les sciences et la 
technologie.  

En plus de mettre l’ac-
cent sur la formation des 
jeunes du réseau (la relève 
du Reage) à l'économie 
algérienne. D’où la pré-
sence, à ce rendez-vous, 
de quelque 40 étudiants 
issus des plus grandes 
écoles françaises en est la 
preuve. Ces étudiants 
représentent une généra-
tion fort présente dans les 
filières d'excellence et 
cherchent désormais à 
fédérer leurs énergies. 

Farid G.  
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RÉSEAU DES ALGÉRIENS DES GRANDES ÉCOLES 

Un F’tour à Paris 
pour fêter ses 20 ans 

L’INFORMATION AU QUOTIDIEN

HORAIRES DES PRIÈRES

Jeudi 29 Ramadhan 1447

Dohr : 12h56 
Assar : 16h22 
Maghreb : 19h02 
Îcha : 20h21 

Vendredi 30 
Ramadhan  1447 
Sobh : 05h25 
Chourouk : 06h50

MÉTÉO D’ALGER
Jeudi 19 mars 2026 

18 °C / 11 °C
Dans la journée : Nuageux 
Vent : 29 km/h 
Humidité : 73 % 
 
Dans la nuit : Nuageux 
Vent : 26 km/h 
Humidité : 86 %

FÊTE DE LA VICTOIRE 

Le message 
du chef  
de l’État  P 3

MOHAMED SAÏD BENAZOUZ, 
SPECIALISTE DES QUESTIONS  
DE SÉCURITÉ : 

FÊTE DE L’AÏD EL FITR

SORAYA MOULOUDJI INSTRUIT L’ADS 

« Le terrorisme 
en Algérie n’a 
plus d’ancrage 
idéologique »

Le président 
Tebboune reçoit 
les vœux du 
Sultan d’Oman 

« Améliorez  
la qualité  
des services »
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LA CAF RETIRE LE TROPHÉE DE LA CAN AU SÉNÉGAL ET LE DONNE  AU MAROC 

La blague du siècle !
P 11
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D ate phare dans l’histoire de la Révolution 
nationale, le 19 mars 1962 a couronné le com-
bat libérateur du peuple algérien contre la 

colonisation française en 1962. Le président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune, a profité de 
cette occasion pour renouveler son engagement à 
poursuivre sur la lancée de l’Algérie victorieuse. 
Aujourd’hui, notre pays, dont les pas continuent 
d'être guidés par l’esprit de Novembre, célèbre cette 
année la Fête de la Victoire dans un contexte national 
marqué par une dynamique de développement éco-
nomique tous azimuts. Il s’agit des mégaprojets struc-
turants qui creusent le sillon de l’Algérie émergente à 
moyen terme. Aujourd’hui, des projets miniers 
comme le gisement de zinc-plomb à Oued Amizour – 
Tala Hamza dont l’exploitation vient d’être lancée, 
deviennent une réalité sur le terrain. Auparavant, l’Al-
gérie a mis en service l’un des plus grands gisements 
de minerai de fer dans le monde, à savoir Gara Djebi-
let à Tindouf. Tandis que le projet de phosphate inté-
gré de Oued El Hadba à Tébessa est dans les starting-

blocks. Ces projets, associés à un réseau de chemin de fer, 
promettent une autonomie dans les domaines de l’industrie 
sidérurgique, de la pétrochimie et autres minéraux. L’écono-
mie nationale qui se développe désormais en dehors de la 
logique rentière compte ainsi sur un programme de diversifi-
cation aussi varié que riche pour sortir de la dépendance aux 
hydrocarbures. Mais en suivant la trajectoire de la diversifica-
tion, l’Algérie a d’abord fait des choix stratégiques. Aussi bien 
à l’intérieur qu’à l’extérieur du pays où le choix des parte-
naires était tout aussi crucial pour l’avenir du pays. Dans ce 
sens, le Président a affirmé, hier, que l'Algérie a tracé sa voie 
en plaçant au sommet de ses priorités la consolidation des 

capacités de l'économie nationale, à travers de grandes réali-
sations dans le cadre d'un projet de développement straté-
gique qui se matérialise sur le terrain grâce aux volontés 
nationales sincères. « Notre chère Algérie relève aujourd'hui le 
défi en renforçant son immunité économique et en confor-
tant les remparts de sa souveraineté dans une conjoncture 
régionale et internationale erratique. Le pays a tracé sa voie 
en plaçant au sommet de ses priorités la consolidation des 
capacités de l'économie nationale, à travers de grandes réali-
sations structurantes et intégrées, dans le cadre d'un projet 
de développement stratégique multidimensionnel aux 
grandes ambitions », signe-t-il à cette occasion. Ces choix stra-
tégiques ne sont pas une simple vue de l’esprit, mais ont com-
mencé à donner leurs fruits. Autrement dit, le projet Algérie, 
a-t-il détaillé, « se matérialise sur le terrain grâce aux volontés 
nationales sincères qui, joignant leurs efforts, veillent sur les 
intérêts de l'État, tout en étant au service du peuple, partant 
de leur foi en une Algérie victorieuse par la participation de 
tous, où se réalisent les aspirations des Algériennes et des 
Algériens ». 

Farid GuellilL
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Choix stratégiques 
et projets concrets 
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HIPPODROME ÉMIR ABDELKADER - 
ZEMMOURI, CET APRÈS-MIDI À 15H00 

Vipsos de Guez 
et Eclair  

de l’Elle, jumelé 
de base P 21

19 MARS 1962

L’Algérie 
victorieuse  
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La signature, le 18 mars 1962, des Accords d’Evian sur le cessez-le-feu, a été, en fait, 
l’expression de la reconnaissance de l’indépendance de l’Algérie arrachée par les Algériens  
à la France coloniale. LIRE EN PAGE 3

AÏDKOUM 
MOUBARAK 

À l’occasion de l’Aïd El Fitr, Le 
Courrier d’Algérie souhaite une 
bonne fête à tous les Algériens 

et informe ses lecteurs et 
annonceurs qu’il ne paraîtra 
pas durant les trois jours de 

l’Aïd

Le football africain pensait avoir sacré son roi sur la pelouse. Deux mois plus tard, la Confédération 
africaine de football a rappelé une vérité désormais implacable : le vrai match se joue ailleurs.  
Dans les bureaux, les règlements et, visiblement, dans le temps long des décisions tardives.

GNL 
L'Algérie booste ses exportations vers l’Europe 

L es exportations algériennes de gaz naturel liquéfié (GNL) ont fortement aug-
menté au début du mois de mars, dans un contexte international tendu lié à la 
guerre au Moyen-Orient. Ce conflit, déclenché le 28 février, commence déjà à 

produire des effets sur les marchés énergétiques. D’après les données publiées ce 
mardi 17 mars par la plateforme spécialisée Attaqa, les livraisons de GNL de l’Algérie 
ont atteint 462.000 tonnes durant les deux premières semaines de mars, contre 
250.000 tonnes sur la même période en février, soit une hausse de 74 %. Cette pro-
gression s’observe également d’une semaine à l’autre. Les exportations sont passées 
de 201.000 tonnes lors de la première semaine de mars à 261.000 tonnes la semaine 
suivante, ce qui représente une augmentation de 29 %. Comparées à la même période 
de mars 2025, les livraisons affichent une hausse de 56 %. Selon la plateforme spécia-
lisée, cette évolution reflète la capacité de l’Algérie à répondre à une demande accrue, 
notamment en Europe. Sa position géographique sur le bassin méditerranéen lui per-
met de maintenir ses flux, en évitant les perturbations liées à la situation dans le 
détroit d’Ormuz. Concernant les destinations, la France a enregistré une hausse 
notable des volumes reçus, passant de 65.000 tonnes lors de la première semaine de 
mars à plus de 108 000 tonnes la deuxième semaine. Les livraisons vers la Turquie ont 
également progressé, de 61.000 à 76.000 tonnes. L’Espagne a, pour sa part, reçu une 
cargaison de 75.000 tonnes au début du mois, la première depuis trois mois. De son 
côté, la Croatie a réceptionné 76.000 tonnes, une première depuis juillet 2025. En plus 
du GNL, l’Algérie demeure un fournisseur important de gaz naturel acheminé par 
gazoduc, notamment vers l’Italie et l’Espagne.             Ania N.  




